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Détente ou Liban où M. Karamé annonce
un accord sur le retrait des éléments armés

Assurances syriennes aux dirigeants chrétiens
BEYROUTH (AFP). — Un accord total sur le retrait des

éléments armés et la réouverture de toutes les routes du Liban
à la circulation normale à partir de dimanche à 18 h ont été
annoncés dimanche par M. Rachid Karamé, premier ministre liba-
nais. Cet accord a été rendu public au terme d'une réunion qui a
groupé à la présidence de la République le chef de l'Etat libanais,
M. Frangié, MM. Abdel Halim Khaddam, ministre syrien
des affaires étrangères, Rachid Karamé, ainsi que les principaux

Deux soldats de l'armée de libération de la Palestine montent la
garde devant la villa de M. Chamoun (Téléphoto AP)

dirigeants politiques maronites libanais, MM.
Pierre Gemayel, chef suprême de la Phalange
libanaise, Camille Chamoun, chef du parti na-
tional libéral et ministre de l'intérieur, Chaker
Abouseimane, président de la Ligue maronite,
M. Fouad Chemali, présumé chef des « Gar-
diens du cèdre », et le Père Charbel Kassis,
supérieur de l'ordre des moines maronites.
Auparavant, les trois émissaires syriens, M.
Khaddam et les généraux Chehabi et Naji
Jamil, respectivement chef d'état-major et com-
mandant de l'aviation, s'étaient réunis séparé-
ment avec les chefs maronites.

(Suite en dernière page)

Un effort encore
nécessaire

LES IDEES ET LES FAITS

Après le scrutin par lequel le peuple
suisse repoussa la dangereuse initiati-
ve de M. Schwarzenbach, le Conseil
fédéral reconnut que la présence er
Suisse d'une très nombreuse main-
d'œuvre étrangère créait un état de fail
qui exigeait une attention constante, fi
la fin de 1970, il chargea donc une
commission spéciale, forte d'une qua-
rantaine de personnes représentant les
divers milieux économiques et sociaux
du pays, de suivre de près les problè-
mes posés par cette immigration mas-
sive.

Jeudi dernier, cet organisme, pure-
ment consultatif, précisons-le, a pré-
senté à la presse les premiers résultats
de ses travaux.

D'aucuns penseront peut-être que
ces hommes de bonne volonté arri-
vaient un peu comme les carabiniers
d'Offenbach. C'est un fait, la récession
a fait perdre de son acuité au problè-
me dit de la « surpopulation étrangè-
re ». Un fléchissement très sensible sur
le marché de l'emploi a permis non
seulement de stabiliser, mais de
réduire l'effectif de la main-dœuvre
immigrée. Une nouvelle campagne
<énophobe n'aurait plus, chez nous, le
retentissement qu'elle a pu connaître il
/ a six ou même trois ans.

Il n'empêche que, parmi les pays in-
dustrialisés, la Suisse est celui qui oc-
cupe encore une très forte proportior
de travailleurs étrangers et que la natu-
re des rapports entre immigrés e1
indigènes ne peut nous laisser indiffé-
rents. La communauté nationale qui,
même dans les circonstances actuelles,
a encore besoin d'un apport extérieur,
n'a pas résolu tous les problèmes qui
ont, il y a quelques années à peine, si
vivement agité l'opinion publique. Un
effort d'intégration reste nécessaire à
l'égard de ce demi-million d'ouvriers
étrangers qui restent et, sans doute,
resteront encore des années chez nous.
Comment les associer plus étroitemenl
à notre vie sociale, quelles chances,
voire quelles garanties de bonne forma-
tion professionnelle, pouvons-nous of-
frir à leurs enfants ? Voilà, parmi d'au-
tres, des questions qui se posent enco-
re et qu'étudie tel ou tel groupe de tra-
vail issu de la commission fédérale
pour les étrangers.

Il n'est pas exclu d'ailleurs qu'un
jour — et on le voudrait le plus proche
possible — le problème retrouve, avec
une véritable relance, une certaine
actualité. Grâce à la commission, nous
serions mieux informés alors sur ses
divers aspects. Ainsi puisqu'elle vient
de publier un important rapport, nous
savons maintenant que la présence mas-
sive des étrangers dans les années de
grande prospérité, n'a pas eu, ni sur le
marché du logement, ni sur l'infrastruc-
ture (entendez par là les équipements
collectifs : écoles, hôpitaux, services
publics) la fâcheuse influence que
d'aucuns ont si longtemps cru pouvoir
dénoncer.

C'est là un précieux acquit et qui
devrait faciliter l'aménagement des
relations entre Suisses et immigrés en
contribuant à réduire à leur juste
valeur des griefs sinon imaginaires, du
moins excessifs. De la sorte, l'existen-
ce de la commission fédérale pour les
étrangers se justifie pleinement, même
si elle a mis quelque temps à se mani-
fester. Georges PERRIN

Répartition des charges scolaires
Trente communes ont déjà signé
une convention avec Neuchâtel

(Page 3)
i i 

Grâce à l'arbitrage du Conseil d'Etat

Fermeture repoussée à lu fin 1977 si le transfert reste fondé
Vers 11 h 20, hier, le conseiller d'Etat René Meylan est sorti de l'usine Bulova. Une jeune fille, 24 ans, employée au contrôle des pièces, lui a tendu un bou-

quet de treize Baccarat. Profondément ému, le chef du département de l'Industrie l'embrassa. Dans ces roses, il y avait la gratitude du personnel de Bulova à
l'égard de l'exécutif cantonal qui a arbitré ce conflit social maintenant terminé. Un sursis est accordé à l'usine de Neuchâtel qui ne fermerait ses portes que le 31 dé-
cembre 1977 et le travail pourrait reprendre dès mardi matin.

Grâce à cet arbitrage du Conseil d'Etat, la négociation avait pu être réamorcée vendredi matin. On a discuté jusqu'à 22 h, puis de 11 à 17 h le samedi, exception
faite d'une courte pause pour le déjeuner. En fin d'après-midi, l'accord tombait une heure environ avant que ne commence la soirée organisée à la Rotonde. Soumis
hier matin à l'assemblée générale du personnel, les accords ont été approuvés par la majorité des ouvrières et ouvriers qui les ont ratifiés par 138 oui contre 11 non,
huit autres personnes préférant s'abstenir. Le résultat du scrutin ne tient pas compte des personnes qui étaient de garde aux deux entrées de l'usine.

FERMETURE RENVOYÉE A LA FIN DE 1977
On trouvera plus loin les quinze points de l'accord

qui a été dévoilé dimanche matin par M. Tschumi,
secrétaire central de la FTMH, qu'entouraient M. Erma-
tinger, secrétaire local, le conseiller d'Etat René
Meylan et l'un des délégués du personnel de l'usine.
Les grandes lignes de cet accord sont les suivantes :
• Fermeture de l'usine de Neuchâtel reportée à la

fin de 1977 sauf pour le service stock-expédition qui
sera transféré à Bienne dès la fin des prochaines va-
cances horlogères. Cette fermeture ne se fera que
si Bulova apporte la preuve qu'elle ne pouvait ou ne
peut agir autrement ;
• pas de représailles à l'égard des occupants ;
• salaires et programmes de travail garantis lors

du transfert à Bienne ;
• couverture provisoire des frais de déplacement

pour le personnel allant travailler à Bienne ;
• avantages en espèces pour ceux qui voudront

quitter l'entreprise avant la fermeture de la succursale
de Neuchâtel.

L'un des points est plus important qu'il ne le paraîl
sur le papier: la fiduciaire Fidhor devra passer au
peigne fin les comptes de Bulova et juger, avec le
concours d'un expert, si le transfert d'activité à Bienne
était ou non indispensable. Si d'aventure cette preuve
ne pouvait être administrée, la décision de la direction
de regrouper l'usine de Neuchâtel à Bienne pourrai)
être reconsidérée.

OUI MAIS DEMAIN ?
Voilà pour l'immédiat. Car, à plus longue échéance,

qui peut affirmer que la situation économique, la crise
monétaire ajoutée à la lourdeur du franc, voire une
saute d'humeur de New-York ne vont pas tout remettre
en question ? Lors de sa conférence de presse de ven-
dredi, le chef du département de l'industrie avait
relevé que les mesures de restructuration étaient iné-
luctables et que le nombre de postes de travail s'en
trouverait diminué dans la branche horlogère. Il avail
également déploré les maladresses d'une partie de la
direction de Bulova :

— ... C'est un peu comme dans l'armée. Les ordres,
parfaits au départ, se dénaturent à partir du moment
où ils franchissent le cap des échelons intermédiaires !

Bulova n'ignorait pas les dispositions de la nouvelle
convention collective. L'entreprise n'en a pas tenu
compte, ou alors certains ne les ont lues que d'un œil,
et cela a dû peser lourd dans la balance des négocia-
tions.

Quant à l'occupation de l'usine, elle devrait norma-
lement cesser mardi, voire même cet après-midi. Le
travail pourrs «lors recommencer :

— Aucune date n'a encore été fixée, a dit hier
M. Tschumi, mais les deux parties se retrouveront mardi
matin pour fixer la suite des modalités. Cl.-P. Ch.

(Suite en page 3).

Accord à Bulova: le
travail va reprendre

Zweifel champion du monde
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Jamais, depuis sa création en 1927, le titre de champion du monde de cy-
clocross n'était revenu à un coureur suisse. Depuis hier cette lacune est com-
blée, Albert Zweifel (2me l'an dernier) est devenu champion du monde à Cha-
zay d'Azergues devant ... son compatriote Frischknecht ! (lire page 13).

(Téléphoto AP)

Lise-Marie Morerod ne fait pas de quartier. Lorsqu'elle arrive au terme
d'une épreuve, le nom du vainqueur est connu. A Kranjska Gora, elle n'a pas
manqué de reprendre confiance à dix jours des Jeux olympiques, (lire page
10). (Téléphoto AP)

Lise-Marie- a passé...

CATANZARO (Cala-
bre) (AFP). — Il esl
dangereux d'être femme
en Calabre : cent-deux
Calabraises ont été tuées
au cours des quatre der-
nières années, et plus de
trois cent cinquante
blessées ou violées,
selon un bilan publié
par le quotidien « La
Republica ». Il faut y
ajouter le nombre « in-
calculable » de femmes
systématiquement bat-
tues par leur mari ou
même par leurs enfants
et qui n 'osent porter
plainte. L'arme préférée ,
selon l'enquête, est la
hache, suivie par le cou-
teau et le revolver. Le
motif est généralement
l'« honneur ».

L'honneui
calabrais

Les surprises d'une étude à l'échelle nationale

LA NOUVELLE-ORLÉANS (Loui-
g siane) (AFP). — Un adulte améri-
H cain sur six est pratiquement illet-
§ tré et, de ce fait, incapable de
1 faire face aux problèmes élémen-
= taires de la vie quotidienne, révèle
s une étude effectuée à l'échelle
m nationale.

| L'étude, entreprise en 1971 el
I qui doit se terminer au mois de
| mars, a été dirigée par le profes-
| seur Norvell Northcutt de l'Univer-
1 site du Texas. I! a qualifié les ré-
| sultats de « choquants ». Les tests
| ont été effectués sur 1500 person-
| nés dans 38 Etats et des rensei-
| gnements complémentaires ont
| été obtenus chez des employeurs,
| des bureaux d'assistance sociale
i et autres organismes semblables.

Les jeunes sont plus souvent il-
lettrés que leurs aînés, révèlenl
les statistiques. 16% des person-
nes âgées de 18 à 29 ans tombent

dans cette catégorie contre 11 °/<
parmi celles qui sont âgées de 3C
à 39 ans.

Le professeur Northcutt estime
que les écoles ne fournissent pas
à leurs élèves les connaissances
de base indispensables telles
que : lire, écrire, calculer , parler
et écouter.

Les résultats indiquent que
20 %> des adultes américains sonl
incompétents et ne peuvent ac-
complir des tâches simples qui se
répètent quotidiennement. 33 %
ont les capacités minimum requi-
ses mais ont besoin de s'amélio-
rer énormément pour pouvoir
avancer dans la vie moderne.

Les 47% restants sont compé-
tents et disposent en conséquen-
ce de revenus importants, d'une
éducation supérieure et d'emplois
enviables, révèle l'étude.

UN AMÉRICAIN SUR
SIX EST ILLETTRÉ !

i PAGE 9 '

I Un Suisse, Pierre-André G., pré- '
, venu d'assassinat pour avoir '
. abattu un Allemand en Belgique, '
¦ comparaît devant le Tribunal cri- i

minel d'Avenches. i

! Assassinat
l en Belgique
S jugé à Avenches

| PAGE 8 '

Les fo rces autonomistes du Jura-
Sud ont constitué une organisa-
tion faîtière qui aura son siège à
Moutier, sous l'appellation

' d'« Unité Jurassienne ». i

! Jura-Sud :
! les autonomistes
! se regroupent

j CHRONIQUE RÉGIONALE :
i pages 2, 3, 6, 7, 8

[ INFORMATIONS SUISSES :
i page 9 i

CARNET DU JOUR - \
PROGRAMMES RADIO-TV : I

\ page 15 il

£ 
OFFRES D'EMPLOIS :

4 pages 4 et 16. J



IN MEMORIA M

En souvenir de

Henri GALLAND
Janvier 1966 - Janvier 1976

Chaque jour, une pensée pour toi.

Ta femme et tes filles
G liberté et Rose-Marie

1863 Le Sépey.

Madame John Favre ;
Monsieur et Madame John Favre ;
Monsieur et Madame Lucien Grou-

nauer ;
Monsieur et Madame Jean-Paul Favre

et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Peter Gerber et

leurs enfants ;
Monsieur et Madame Pierre-Alain

Grounauer et leurs enfants,
Monsieur et Madame François

Grounauer et leur fils ;
Madame Georges Cosandier ;
Madame René Favre,
les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de leur cher époux, père, beau-père,
grand-père, arrière-grand-père frère et
beau-frère,

Monsieur John FAVRE
Ancien administrateur des douanes

que Dieu a repris à Lui dans sa
93.me année.

Peseux , le 21 janvier 1976.

Ma grâce te suffit.
II Cor. 12 : 9.

L'incinération a eu lieu dans l'intimi-
té, au crématoire de Beauregard , à Neu-
châtel , samedi 24 janvier.

Tous les articles pour futures ma-
mans, bébés et petits enfants

_ CAP 2000 PESEUX, tél. 3125 46

Micheline, Didier, Luc-André
COULET sont joyeux car

Alexandre
est né

le 23 janvier 1976

Maternité de Neuchâtel

m m «MI» Monsieur, et Madame
Jean-Claude COURVOISIER ont ' la
joie d'annoncer la naissance de

Thierry, Charles, Kjell
le 23 janvier 1976

Clinique 5, avenue
Bois-Gentil Eugène-Pittard
Genève 1206 Genève

Catherine et David
ont la joie d'annoncer la naissance
de leur petite sœuT

Nathalie
24 janvier 1976

Monsieur et Madame
François JACOT

Maternité Planches 21
Pourtalès Cortaillod

Madame Henri Sandoz-Henzelin ;
Monsieur et Madame Fritz Kunz-

Sandoz, à Bienne, leurs enfants et petits-
enfants ;

Monsieur et Madame Charles Hugue-
nin-Sandoz au Locle, leurs enfants et
petits-enfants ;

Madame Henri Sandoz, à Lausanne ;
Monsieur et Madame Martial Landry-

Sandoz et leurs enfants ;
Monsieur et Madame Hermann

Hostettler-Sandoz et leurs enfants,
les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Monsieur Henri SANDOZ
leur cher époux, papa, grand-papa, ar-
rière-grand-papa, frère, beau-frère, oncle,
cousin, parent et ami, que Dieu a rappe-
lé à Lui, dans sa 80me année après une
longue et pénible maladie supportée
avec un grand courage.

2000 Neuchâtel , le 24 janvier 1976.
(Fontaine-André 7).

Jusqu'à votre vieillesse, je serai
le même,

Jusqu'à votre blanche vieillesse,
je vous porterai ;

Je l'ai déjà fait et je continuera i
à le faire.

Esaïe 46 : 4.

L'incinération aura lieu mardi 27 jan-
vier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

June et Georges-Henri Pantillon au Temple du bas
Quatrième concert d'abonnement

Additionnés, les talents respectifs de
June et de Georges-H. Pantillon donnent
un total assez impressionnant... De très
grande classe, le récital à deux p ianos
de jeudi, placé sous le triple signe du
dynamisme, de l'intelligence et de la
sensibilité, nous en a apporté une nou-
velle preuve.

Mentionnons d'abord le très beau pro-
gramme qui , faisant f i  de l'habituelle or-
donnance chronologique, nous proposait
une ingénieuse alternance de « climats »
expressifs : la carrure d 'Indemith succé-
dant à l'intimité schumanienne, la densi-
té de Brahms aux chatoiements debus-

systes. Ensuite l'étonnante « présence »
des deux interprètes dont le jeu révèle ,
quand le besoin s'en fait sentir, la diffé-
rence des tempéraments : plus musclé
chez l'un , plus raf f iné  chez l'autre. Mais
qui n'en parviennent pas moins, dans
l' exp osé d'un même thème, à une totale
identifé.

De fait nous avons rarement eu l'oc-
casion d'entendre des interprétations à la
fois aussi colorées et aussi parfaitement
éqmlibrées. Et quelle mise au poin t !
Avec ce jeu d'ensemble d'une précision
exemplaire. Avec ce souci de ne rien
laisser au hasard , de donner sa juste pla-
ce au moindre accent , de rendre claire
la polyphonie la plus dense, de di f féren-
cier à l'extrême les sonorités, par le jeu
subtil des deux p édales. Tout cela subor-
donné à une vision parfaitement logique
et cohérente de l'ensemble de l 'œuvre.

Au début : une version très sensible de
cet « Andante et Variations » que Schu-
mann composa à l 'époque de ses plia
beaux lieds. Pas de grands éclats dam
ces pages où prédominent les demi-tein-
tes où alternent — comme toujours chez
Schumann — l'expression tendre et rê-
veuse, les moments inquiets ou passion-
nés. Par leur magistrale interprétation de
la Sonate à deux pianos de Hindemith,
June et Georges-H. Pantillon ont su ren-
dre accessible à chacun l'une des œuvra
les plus accomplies du répertoire p ianis-
tique contemporain. Ici la richesse
d'invention, la virtuosité d 'écriture n'ont
rien de gratuit ; elles ne font  que donner
plus de force aux sentiments de révolte,
de tristesse, de vigoureux espoir que la
seconde guerre a inspirés au composi-
teur. Que n'a-t-il écrit plus souvent des
pages comparables au saisissant « Caril-

lon » du début , à l 'émouvante méditation
du « Canon » central .'

C'est en 1915 que Debussy composa sa
dernière œuvre pour le p iano : la Suite
« En blanc et noir ». Etonnant tryptique
qui révèle un langage mordant , parfois
elliptique bien di f férent  de l 'impression-
nisme des Images ou des Préludes.
Remercions les deux interprètes d'avoir
si bien mis en valeur , par leur jeu
incisif, ces évocations de la Danse et de
l'Hiver. Et plus encore l'extraordinaire
page centrale, écrite à la mémoire d'un
ami tué au front  : sorte d'ode funèbre
où défilent comme dans un rêve, les
étendards, les sonneries de clairon, les
rumeurs de bataille...

Jouées avec ce dynamisme , ce sens de
l'« orchestration », les célèbres « Varia-
tions sur un thème de Haydn » de
Brahms n'ont vraiment rien à envier à
la version symphonique , plus connue du
grand public. Il  me semble d' ailleurs que
certaines variations , comme la 4me en
mineur ou la paisible 7me conviennent
mieux au piano qu'à l'orchestre.

Salués par des applaudissements parti-
culièrement nourris, June et G.-H. Pan-
tillon jouèrent encore, en bis, deux per-
les du répertoire à quatre mains : un
mouvement d'une Sonate de Mozart et
une « Légende » de Dvorak. L. deMv.L'église de San Stae et l'art

vénitien au XVIIIe siècle

A la Dante Alighieri

Le professeur Francesco Valcanover,
surintendant des galeries et œuvres d'art
de Venise a donné jeudi soir au Musée
des Beaux-Arts une intéressante confé-
rence accompagnée de projections sur
deux écrans, consacrée à l'église de San
Stae et à l'art vénitien au XVIIIe siècle.

Comme l'a dit M. Pierre von Allmen,
le Musée est heureux d'offrir de nou-
veau l'hospitalité à la Dante Alighieri
qui avait l'habitude d'y organiser toutes
ses conférences. Puis M. Merciai, prési-

dent de la Dante, présenta en quelques
mots l'orateur, qui est un grand connais-
seur de l'art vénitien.

L'église de San Stae, c'est-à-dire de
Saint-Eustache, dit M. Valcanover en
commençant son exposé, est moins con-
nue que d'autres, car elle se trouve en
dehors des circuits touristiques habituels ;
elle est située sur le Grand Canal, non
loin du palais Vendramin où mourut
Wagner, à peu près à égale distance de
la gare et du Rialto. C'est une création
tardive de l'art vénitien, qui a connu
cinq siècles de vie intense et brillante,
du XlVe au XVIIIe.

En fait , cette église date du Moyen
Age. Mais l'édifice tel que nous le con-
naissons fut complètement retransformé
dans les premières années du XVIIIe.
C'est l'œuvre de l'architecte Domenico
Rossi, qui l'orna d'une superbe façade
de style baroque avec un tympan en
triangle, s'appuyant sur quatre colonnes
corinthiennes, et avec des statues de
côté et d'autre sculptées par des artistes
de l'époque.

A ce propos, le conférencier fait ob-
server que la partie importante d'un édi-
fice église ou palais, à Venise, en parti-
culier pour ceux qui donnent sur le
Grand Canal, c'est la façade, dont la
splendeur a toujours un caractère scéno-
graphique. Venise tout entière n'est-elle
pas comme un grand théâtre aux scènes
multiples ?
•• -Souvent, derrière-te- façade; il- n'y-s r
qu'une seule grande salle. Car le cas à
l'église San Stae, dont la nef unique
Tut construite pâr JfeSri' TJrasSî" l}{H"iffi>m- *
mença les travaux déjà en 1678. Ainsi
cette église possède-t-elle une simplicité
palladienne, qui l'apparente à celle, sans
doute plus grandiose encore, de San
Giorgio Maggiore, l'œuvre célèbre de
Palladio.

Dues à plusieurs sculpteurs parmi les-
quels Antonio Corradini, les statues qui
ornent l'église San Stae sont elles aussi
de style baroque. C'est la Foi, l'Espé-
rance, la Charité, incarnées par des créa-
tures gracieuses et majestueuses, et un
Christ crucifié traité lui aussi avec une
extrême liberté.

UNE SÉDUCTION SENSUELLE

Quant aux peintres qui l'ont décorée,
ce sont Tiepolo, Sébastian© Ricci, Piaz-
zetta, Guardi, c'est-à-dire les plus grands
artistes du XVIIIe siècle. C'est l'occasion
pour le conférencier de mettre en re-
gard les œuvres religieuses et profanes
de ces peintres, qui dans un domaine
comme dans l'autre manifestent toujours
un sens étonnant de l'espace et de la
mise en scène. Plus sombre dans les
peintures religieuses, plus lumineuse dans
les créations profanes, la couleur con-
serve toujours chez eux une séduction
très sensuelle. P. L. B.

Collision :
deux blessés

LE LANDERON

Samedi, vers 16 h 30, deux véhicules
sont entrés en collision sur la route de
Cressier au Landeron, à l'entrée de l'au-
toroute. Les deux conducteurs,
MM. Norbert Bigotto, 29 ans de Cornaux
et Bruno Scarabello, 32 ans, de Neu-
châtel, souffrant d'une commotion, de
fractures et de plaies sur tout le corps
ont été transportés à l'hôpital des Ca-
dolles. Ils ont été soumis aux tests
d'usage.

Ifo Bibliographie
L'indicateur FRIBO

Idéal compagnon de voyage, l'indica-
teur FRIBO donne nn tableau complet
des horaires de chemins de fer, autocars
postaux et bateaux. Malgré ses 736
pages, il reste maniable et d'un format
agréable. Et surtout, il contient absolu-
ment tout.

Carte de bureau
de la Suisse

La carte de bureau de la Suisse
1:300 000 des éditions Kiimmerly et
Frey vient de paraître. Elle représent e
1367 heures de travail. Elle indique
notamment le réseau routier avec les
distances kilométriques, les lignes de
chemins de fer , funiculaires et bateaux,
les lignes d'automobiles postales et de
trolleybus , l'importance des localités,
les limites des districts , les chefs-lieux
des districts et ceux des cantons. En
réalité , il s'agit là d'un ouvrage carto-
graphi que de la plus grande utilité.

Prévisions météo. — Suisse romande
et Valais : augmentation temporaire de
la nébulosité et quelques chutes de neige
possibles surtout le long du Jura et des
Préalpes. Demain au cours de la jour-
née à nouveau des éclaircies sur le Pla-
teau et surtout en Valais. Température
- 4 à - 9 la nuit, 3 à plus 2 l'après-
midi.

Suisse alémanique, nord et centre des
Grisons. — Nuageux à très nuageux
et encore quelques chutes de neige.
Eclaircies sur le Plateau.

Sud des Alpes et Engadine : assez en-
soleillé avec des passages nuageux.

Vents du nord faibles à modérés sur
l'ensemble de la Suisse.

Evolution pour mardi et mercredi. —
Pas de changement notable.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 24 janviei

1976. — Température : Moyenne : 0,4 :
min. : - 0,4 ; max. : 1,2. Baromètre :
Moyenne : 713,6. Eau tombée : 5,8 mm,
Vent dominant : Direction : ouest, sud-
ouest ; force : faible à modéré ; dès
12 heures, sud, sud-ouest faible à modéré.
Etat du ciel : couvert à très nuageux,
neige pendant la nuit, de 3 h à 7 heu-
res environ.

Observatoire de Neuchâtel 25 j anvier
1976. — Température : Moyenne : - 1,3;
min. : - 2,8 ; max. : 0,4. Baromètre :
Moyenne : 714,2. Vent dominant : Di-
rection : nord,nord-est ; force : faible jus-
qu'à 11 heures ; ensuite ouest, nord-
ouest, faible. Etat du ciel : légèrement
nuageux à nuageux.

Niveau du lac le 24 janvier 1976
428,91

VAL - DE-RUZ
CERNIER

Bob contre auto
Deux enfants blessés

Samedi à 12 h 25, à Cernier, condui-
sant une auto, Mme J. C. de Valangin,
circulait rue des Monts en direction est.
A l'intersection de la rue des Crêtes de
Tête-de-Ran, elle a eu sa route coupée
par un bob occupé par les enfants Chris-
tine Desaules, 13 ans, et Jean-Marie
Gremaud, 14 ans, tous deux de Cernier
qui descendaient cette rue.

Malgré un brusque freinage de
l'automobiliste, la collision ne put être
évitée. Les deux enfants furent projetés
sur le trottoir tandis que l'automobile
glissa sur la chaussée enneigée, traversa
la route et heurta une auto en station-
nement.

Légèrement blessés les deux enfants
ont été soignés par un médecin avant de
regagner leur domicile.

Le Japon gratuitement
au bout de l'écouteur

Il y  a quatre ans, au terme des
Jeux Olympiques de Sapporo , qui
avaient apporté de très nombreuses
satisfactions à la délégation suisse,
les Japonais, au cours d'une impo-
sante cérémonie de clôture et par
l' entremise de grappes de pers onnes,
prenaient congé de millions de télé-
spectateurs en dessinant un gigantes-
que « Sayonara ». Et bien des Euro-
péens, lors de cet instant particuliè-
rement émouvant , ont regretté que
ce pays tellement attachant fû t  si
éloigné du vieux continent.

Les Neuchàtelois qui auraient
gardé la nostalgie de ces temps en-
core récents, ont la possibilité, gra-
tuitement, de se replonger pour quel-
ques instants dans cette ambiance
asiatique. En effet , grâce aux mira-
cles de la technique, il suf f i t  de com-
poser un numéro de téléphone de

onze chiffres pour atteindre presque
immédiatement le Japon. Là-bas, un
numéro de service di f fuse  une petite
musique d'introduction, puis une
Japonaise , dans la langue de son
pays, ajoute quelques paroles.

Alors que les communications télé-
phoniques normales Suisse-Japon
sont taxées 11 f r .  80 la minute, ce
numéro de service est à la disposi-
tion de tous les abonnés au télé-
phone absolument gratuitement. Ceux
qui ne posséderaien t pas d'appareil à
domicile, peuvent se rendre dans une
cabine téléphonique où ils glisseront
une pièce de 50 centimes pour obte-
nir la communication. Celle-ci ache-
vée, la pièce leur sera restituée.

Vous désirez faire un essai, épater
vos amis ? Composez simplement sur
votre cadran le 00818888888 !

I Réception des ordres : jusqu 'à 22 heure*
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Dieu est amour.

Madame Ida Besset-Geiser, à Meyrin ;
Monsieur et Madame Gustave Geiser-

Juan , leurs enfants et petits-enfants, à
Enges ;

Monsieur et Madame Emile Volet-
Geiser, leurs enfants et petit-fils, à
Genève ;

Monsieur Léon Geiser, ses enfants et
petits-enfants, à Travers ;

Monsieur Jean Burger et ses enfants,
à Corgémont ;

Madame Marlyse Hegel, à Enges,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le chagrin de faire part du décès

subit de

Monsieur René GEISER
leur cher frère, beau-frère, oncle, neveu,
parrain et cousin, que Dieu a rappelé à
Lui, dans sa 60me année.

La Neuveville, le 24 janvier 1976.
(Hospice de Montagu).
L'ensevelissement aura lieu à La Neu-

veville, mardi 27 janvier 1976.
Départ de l'hospice Montagu , à

14 heures.
Culte à la Blanche Eglise à 14 h 15.

Prière de ne pas envoyer de fleurs,
mais de penser à l'hospice Montagu,

CCP. 20-4802

Cet avis tient lieu de faire-part

informations suisses
_-.,¦¦¦¦¦¦-¦-,¦ ; • • - ,• ¦• ¦ i t'-YiVi'i•|'__YÉW-_----t__i_W--i'1i'i'i,ihfc  .M.- .

SOLEURE (ATS). — 284 travailleurs
— 168 hommes et 116 femmes — ont
été licenciés au mois de décembre der-
nier dans le canton de Soleure pour des
raisons économiques. De plus, 109 per-
sonnes ont reçu durant le même mois
leur congé pour une date ultérieure. Le
nombre des chômeurs partiels dans le
canton était de 14.434 à fin décembre —
10.563 hommes et 3871 femmes — ce
qui représente une augmentation de plus

• de -10-% par rapport à ¦ fin novembre
(12.915 chômeurs partiels).

Les secteurs les plus touchés sont la
métallurgie (5248 personnes), l'horlogerie
(4428), les professions techniques (2115)
et les employés (1621).

284 licenciements
dans le canton

de Soleure
en décembre

TèM<^OMCM

Réception des ordre* : Jusqu'à 22 heure»

stMi-AtH (A ia.;. — un renara
enragé a été remarqué dans la commune
lucernoise de Sempach. L'Office vétéri-
naire cantonal a décidé en conséquence
d'élargir la zone de protection dans la
région de Sempach, ce qui porte les
nouvelles limites à un territoire englo-
bant 20 communes.

Lucerne :
la rage progresse

BRASILIA (ATS-AFP). — L'étudiante
suisse Marie-Hélène Russi , qui avait été
arrêtée jeudi dernier à Salvador, dans
l'Etat de Bahia, sera expulsée au Brésil
pour « activités subversives », apprend-on
samedi à Brasilia.

Selon des sources du ministère brési-
lien de la justice, la jeune Suissesse se
serait rendue coupable d'activités subver-
sives et de manifestations publiques con-
tre les autorités du pays. Elle serait en
outre impliquée dans une tentative d'at-
tentat contre le général Juracy
Magalhaes, alors ministre des affaires
étrangères brésilien. Marie-Hélène Russi
avait été condamnée en 1969 à deux ans
de prison , ajoute-t-on de même source.

C'est en vue de son expulsion que la
jeune fille a été arrêtée jeudi dernier,
précise-t-on.

Brésil :
Marie-Hélène Russi

prochainement expulsée

NODS

Assemblée
des samaritains

(c) La section de Nods de l'Alliance
suisse des samaritains a tenu récemment
son assemblée générale en présence
d'une quinzaine de membres. La séance
était présidée par Mme Madeline Rol-
lier. Sept nouveaux membres furent
admis dans la section. Ils avaient
participé au dernier cours de samaritains
à La Neuveville.

Les comptes, le budget et le rapport
annuel furent acceptés à l'unanimité.
Aucun membre du comité n'étant démis-
sionnaire, celui-ci continuera de fonc-
tionner comme suit : présidente, Mme
Madeline Rollier ; vice-présidente, Mme
Elisabeth Winz ; secrétaire, Mme Bluette
Rollier ; caissière : Mme Lucie Botteron.
Monitrice, Mme Madeleine Landry.

La soirée s'est terminée dans une cha-
leureuse ambiance, autour d'un excellent
repas.
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Vers la lumière.

Madame Fritz Steudler-Choffet, se»
enfants et petits-enfants, à Neuchâtel ;

Madame Marguerite Matthey-Doret-
Steudler , ses enfants  et petits-enfants i
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Jean Simon-
Steudler , leurs enfants  et petits-enfants
au Locle :

Monsieur et Madame Pierre Robert-
Tissot-Steudler , leurs enfants et peti t-f i ls
à La Chaux-de-Fonds ;

Madame veuve Robert Vuille-Richard
et familles , au Locle ;

Madame veuve Albert Richard-Maire
et familles ,  à Peseux ;

Monsieur et Madame Jean Richard-
Marzi, à Colombier ;

Les familles Jeanneret-Richard , i
Hauterive et au Locle.

ainsi que les familles parentes et al-
liées,

ont le regret de faire part du décès de
Madame

Laure-Estelle STEUDLER
née RICHARD

leur très chère mère, belle-mère grand-
mère, arrière-grand-mère, sœur, belle-
sœur, tante , grand-tante , cousine, parente
et amie, que Dieu a reprise à Lui , dans
sa 92me année.

2035 Corcelles, le 22 janvier 1976.

Ne crains point , crois seulement.
Marc 5 : 36.

L'incinération a eu lieu dans l'intimi-
té, le samedi 24 janvier.

Domicile de la famille : Madame
M. Matthey-Doret, Evole 58 2000 Neu-
châtel.

Il ne sera pas envoyé de lettre
de faire part, cet avis en tenant lieu

Le comité de l'Union PTT, section poste Neuchâtel , a le pénible devoir de faire
part à ses membres du décès de leur collègue et ami,

Monsieur Henri SANDOZ
président d'honneur de la section et ancien président central de l'Union PTT

Pour les obsèques, se référer à l'avis de la famille.

Il fait toutes choses bien.
Marc 7 : 37.

Mesdemoiselles Nelly et Marthe Ma-
ret , La Neuveville ;

Monsieur et Madame Pierre Maret-Ju-
nod, à Bienne, leurs enfants et petits-en-
fants, à Morrens et Zurich ;

Monsieur et Madame Jean Maret-
Munch à Lausanne ;

Madame Anny Fink, à Bienne,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Monsieur Paul MARET
typographe

leur cher frère, beau-frère, oncle, grand-
oncle, cousin et ami, que Dieu a repri s
à Lui subitement dans sa 72me année.

2502 Bienne, le 23 janvier 1976.
(Rue de l'Eau 21).

L'incinération aura lieu mardi 27 jan-
vier.

Culte à 9 h 30 au crématoire du ci-
metière de Bienne-Madretsch , où le corps
repose.

Autocar à disposition à la place Cen-
trale à 9 h 10.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

MAISON HESS
pour vos

COURONNES, BOUQUETS ET GERBES
Treille 3 - Tél. 2545 62

JL Arrigo
La rédaction de la Feuille d'avis de
Neuchâtel n'est pas responsable
des lettres et documents qui lui
sont adressés; elle ne se charge
pas de les renvoyer aux expédi-
teurs.



L'«affaire Bulova » a officieusement pris fin
au soulagement général

L'« affaire Bulova » a officieusement
pris fin samedi vers 17 h à la salle
Marie de Savoie, au Château. Relancée
par le conseiller d'Etat Meylan, la négo-
ciation a été laborieuse, durant plus de
quinze heures, mais une grande partie
des garanties demandées par le person-
nel lui ont été finalement accordées.
Une nouvelle entrevue commence ce mu-
tin à 10 heures. Ce ne sera pas la
dernière. Le terrain étant balayé, on
pourra enfin parler de la fin de l'occu-

pation de l'usine investie depuis une di-
zaine de jours et, partant, de la reprise
du travail. L'affaire sera alors officielle-
ment classée mais il a été convenu que
les discussions se poursuivraient jusqu'à
la fin de 1977.

SOULAGEMENT GÉNÉRAL
Le soulagement est général. En pre-

mier lieu pour le personnel qui sait qu 'il
pourra travailler deux années encore à
Neuchâtel et que des facilités lui seront
accordées lorsqu'il devra aller à Bienne.
Deux années ? Plus peut-être si l'enquête
confiée à une fiduciaire horlogère finis-
sait par prouver par A + B et chiffres
à l'appui que le maintien de l'usine à
Neuchâtel ne mettait pas forcément Bu-
lova sur la paille. Soulagement aussi
pour les employés biennois qui crai-
gnaient qu'un pourrissement de la situa-
tion ne finisse par faire éclater Bienne,
le conseil d'administration risquant de
se lasser de ce petit jeu qui a tout fait
sauf de la publicité à la marque. L'Etat
respire, la Ville de Neuchâtel aussi.

On attendait hier soir une prise de
position de la direction mais sans doute
a-t-elle préféré la différer d'un jour, at-
tendant de pouvoir « récupérer » ses
murs et ses meubles avant de dire, même
en se mordant les lèvres, qu'elle était
elle aussi satisfaite de l'issue du conflit.
Car s'il s'était éternisé, qui sait, malgré

les exhortations du Conseil d'Etat, si
une plainte n'aurait pas été déposée ?

Bulova paie cher une erreur de par-
cours mais le précédent cimentera les
conventions collectives dont M. Meylan
avait rappelé vendredi qu'elles ne peu-
vent être violées. A sa façon, l'« affaire
Bulova » aura marqué d'une pierre, blan-
che pour les uns, noire pour d'autres,

le principe souverain de la paix du tra-
vail.

Même « vieillie » dc deux ans, quel
est l'avenir de l'usine neuchâteloise ? Il
sera ce que sera le franc, ce que seront
le climat économique mondial et la fra-
gile santé des monnaies. Les pronostics
ne sont donc pas seulement risqués mais
impossibles. Cl.-P. Ch.

Vers une plus juste répartition des charges
scolaires entre la Ville et 51 communes

La répartition équitable des charges
scolaires communales entre tous les
bénéficiaires des prestations des institu-
tions secondaires et professionnelles de
Neuchâtel est un des problèmes auquel
le chef-lieu attache beaucoup d'impor-
tance.

La voie menant à la réalisation de
cet objectif a été longue et semée
d'embûches. Aujourd'hui cependant , tous
les partenaires communaux de Neuchâtel
admettent le principe du partage de ces
énormes charges scolaires.

C'est pour faire le point et en même
temps informer le législatif sur la con-
vention liant la Ville et 51 communes
que le Conseil communal adresse un
rapport au législatif. Il y est rappelé
notamment que le 4 décembre passé,
les dernières propositions du projet de
convention furent examinées. Quelques
amendements furent apportés à la con-
vention qui fut ratifiée le 5 décembre
par le Conseil communal de Neuchâtel
et adressée ensuite aux communes inté-
ressées pour qu'elles la signent. A ce

jour , trente communes l'ont déjà signée.
Cette convention , sur laquelle nous

reviendrons, fixe exactement la partici-
pation des communes aux charges sco-
laires de Neuchâtel , compte tenu des élè-
ves fréquentant les écoles secondaire et
professionnelles (Centre de la Maladière
- ETN, Arts et métiers , Ecole profes-
sionnelle commerciale) ainsi que l'Ecole
suisse de droguerie.

La mise en application de cette con-
vention permettra de réduire les déficits
scolaires de la ville en mettant en pra-
tique la juste répartition des frais rela-
t ifs à l'enseignement reçu entre tous les
bénéficiaires.

L'ordre du jour
de la prochaine séance

Le Conseil général siégera lundi pro-
chain à 20 h 15 avec, à son ordre du
jour ... 14 points dont la première étape
de rénovation du, Collège latin, et la
convention intercommunale sur les dé-
penses scolaires, ainsi qu'une demande
de renouvellement d'un emprunt de trois
millions de fr. arrivant à échéance le 15
mars prochain.

Le solde de l'ordre du jour concerne
des propositions diverses, dont toutes
sauf une, figuraient à l'ordre du jour de
la dernière séance.

Plus de 300.000 fr. pour la rénovation
extérieure du Collège latin

Après l'Hôtel de Ville, l'hôtel DuPey-
rou , la Maison des Halles, la transfor-
mation du Temple du Bas et la restau-
ration de fontaines, c'est au tour main-
tenant du bâtiment du Collège latin
(1835) de subir une rénovation exté-
rieure.

Elle se fera par étapes. La première
tranche de crédit nécessaire s'élèvera à
303.000 francs.

Il s'agit en premier lieu de mettre
l'édifice à l'abri de l'eau. En effet , l'état
actuel des ferblanteries est tel qu 'il ne
permet plus de faire des soudures pour
les réparer. Afin d'éviter le remplace-
ment complet des tôles, opération très
onéreuse, il sera utilisé une méthode de
résine synthétique qui a donné entière
satisfaction au Musée d'art et d'histoire.
En outre, il faudra envisager le rempla-

cement partiel de la charpente qui com-
mence à être atteinte de pourriture.

Le crédit demandé par le Conseil
communal au Conseil général concern e
donc là 'réfection de la toiture et de
la corniche et constituera la première
étape de cette restauration : 120.000
francs pour la ferblanterie, 60.000 pour
la charpente et le reste pour d'autres
travaux annexes.

La deuxième étape consistera en la
réfection des fenêtres, en 1977, ce qui
coûtera 270.000 francs. La troisième
étape portera sur la réfection des faça-
des faites de calcaire blanc dans le bas
et de pierre d'Hauterive dans le haut
des murs. Cette réfection, qui peut
encore attendre une santé meilleure des
finances communales, est devisée à
1.050.000 fr. de 1975.

L'arrivée des trolleybus, un nouveau terrain de sport :
crédits demandés au législatif de Peseux

La prochaine séance du Conseil gé-
néral de Peseux aura lieu jeudi prochain
et au « menu » figurent une agrégation
et une demande de crédit de 238.000
francs pour la transformation de la li-

gne 3. En effet , le remplacement des
tramways par des trolleybus qui est pré-
vu pour cette année impose aux com-
munes intéressées des aménagements,
notamment l'élargissement de la chaus-
sée, la création de places d'évitement
pour les arrêts et une modification de
la signalisation routière. Sept places d'ar-
rêt sont situées sur le territoire com-
munal , soit aux Carrels, Vignoble, Cen-
tre, Venelle, Uttins, Grand-Rue et rue
de Neuchâtel. Pour remplacer les na-
vettes Neuchâtel-Vignoble, une boucle
sera créée et passera par la rue des
Combes et les Uttins avec retour par
la rue de Neuchâtel.

Le coût des travaux à la charge de
Peseux se monte à 137.000 fr. couvrant
l'aménagement de ces arrêts y compris
des corrections de trottoirs et de route
et des achats de terrains (197 m2).
L'éclairage public sera évidemment mo-
difié sur le tracé des lignes aériennes et
on en profitera pour procéder à quel-
ques améliorations. Il en coûtera 89.000
francs, tandis que le marquage de six
passages à piétons et l'installation de
luminaires spéciaux reviendra à 12.000
francs. Il est donc nécessaire d'engager
des dépenses pour un total de 238.000
francs.

Le Conseil communal sollicite aussi

un crédit de 93.000 fr. pour la création
d'un terrain de football au Champ-
Merlou , terrain destiné aux sociétés spor-
tives et à la jeunesse. La pratique du
football s'est beaucoup développée ces
dernières années chez les juniors du
F.-C. Comète qui sont au nombre de
140. Le terrain actuel ne suffit plus et
il est indispensable de créer une place
d'entraînement qui sera aussi à la dis-
position des écoles. Le Champ-Merlou
est une clairière proche de Chantemerle
et des quartiers du haut du village. Des
places de parc seront aussi aménagées
pour 80 voitures afin d'éviter le sta-
tionnement « sauvage » dans les forêts
situées près des installations sportives du
F.-C. Comète. Il s'agit d'une première
étape dans l'établissement d'un complexe
sportif que les autorités communales pré-
voient d'installer progressivement dans
l'ancienne carrière de Trembley pour fa-
voriser la pratique de plusieurs sports
dans une zone de verdure et de délas-
sement.

En procédant par étape, le Conseil
communal estime qu 'il est nécessaire de
mettre à la disposition de la jeunesse
des installations permettant la pratique
d'activités qui restent le plus sûr ga-
rant d'une bonne santé morale et phy-
sique.

A la commission du feu
CORTAILLOD

(c) La commission du feu de Cortail-
lod , présidée par M. J.-L. Moulin , a sié-
gé en présence de MM. D. Eigenmann,
directeur de police, F. Sigrist, chef de la
protection civile, R. Pellet commandant
de la compagnie des sapeurs-pompiers et
J.-L. Vouga, officier.

M. Sigrist a parlé de la réorganisation
de la protection civile et du recensement
général des immeubles qui se fera en fé-
vrier. Le rapport du commandant de
compagnie, pour l'exercice 1975 relate
l'activité du corps. L'utilisation des liai-
sons radio s'avère efficace.

Le commandant a participé au cours
d'instructeurs pour la sécurité dans les
écoles. A ce propos, des exercices sont
prévus. Il n'a été enregistré aucune
démission du corps pour raison d'âge
mais cinq sapeurs ont quitté la
commune et, d'autre part , quatre sapeurs
seront exclus pour manque d'assiduité.

Le programme d'activité 1976 fut pré-
senté par le commandant. Les nouveaux
sapeurs seront recrutés et instruits en fé-
vrier et quat re exercices de sections
auront lieu en mars. Le grand essai
général se fera le 9 avril.

A relever que les communes voisines
s'intéressent aussi à l'achat d'une échelle
mécanique de 22 m., de sorte qu 'une
commission d'étude intercommunale exa-
minera la question.

D'autre part, il sera proposé à l'auto-
rité communale d'envisager l'achat d'un
second véhicule pour tracter les engins.

Saint-Biaise : l'école au cœur du village
De notre correspondant :
En cette fin de semaine, les élèves et

le corps enseignant de l'école de Saint-
Biaise monteront sur la scène de l'audi-
toire du centre scolaire de Vigner pour
présenter un spectacle théâtral intitulé
« Le Bois de lait » monté d'après un tex-
te de l'auteur anglais Dylan Thomas. La
totalité des recettes des trois représenta-
tions, qui s'inscrivent dans le cadre de la
fête villageoise du 3 février 1976, sera
attribuée au fonds des courses, excur-
sions et camps d'école.

Dans sa forme originale, « Le Bois de
lait » est un poème dramatique pour
voix seules. Il a été , cependant, adapté
pour lui donner un accès plus direct , et
en un mot plus théâtral. Ce spectacle
donne un écho vivant et humain de la
vie de la petite ville galloise de Llaregyb
blottie sous le Bois de lait , comme l'est
un peu Saint-Biaise sous Chaumont. Et ,
dit-on , les spectateurs trouveront certai-
nement des points communs entre les
habitants de Llaregyb et ceux du Bas-
pays de Neuchâtel.

La présentation du « Bois de lait »
n'est pas traditionnelle sans être d'avant-
garde. C'est la réalisation d'une équipe
formée d'élèves, d'instituteurs, 'd'institu-

trices et de quelques collaborateurs exté-
rieurs qui, avec l'appui de l'autorité sco-
laire, mettent leur école au cœur du vil-
lage. Les décors, déjà mis en place, vont
surprendre les spectateurs par
l'ingéniosité avec laquele ils ont été con-
çus.

En somme, tout le public de la région
de Saint-Biaise se verra offrir très pro-
chainement deux bonnes heures de
dépaysement faites de moments poéti-
ques, féeriques et drôles. C. Z.

Le service des Sociétés bibliques,
par le pasteur Soguel

ï.a Semaine œcuménique

Pour clore la Semaine œcuménique,
le pasteur Soguel , secrétaire de la Société
biblique suisse, a donné vendredi soir,
au Temple du bas, une conférence sur
le Service des sociétés bibliques.

Comment croire en Celui dont on n'a
pas entendu parler ? a dit l'apôtre Paul.
Et comment en entendra-t-on parler s'il
n'y a pas de prédicateur ? A quoi on
peut ajouter aujourd'hui : comment an-
noncer l'Evangile s'il n'y a pas de texte
pour le faire connaître ? L'Ecriture sain-
te est la seule parole vraiment et totale-
ment révolutionnaire , celle qui met le
doigt sur la cause profonde des oppres-
sions économiques et politiques. C'est
aussi la seule vraie parole de réconcilia-
tion.

C'est au début du XIXe siècle que
sont apparues les sociétés bibliques. Fon-
dée en 1946, restructurée en 1955, l'Al-
liance biblique universelle est divisée en
quatre régions, l'Afri que centrée sur
Nairobi , l 'Amérique sur Mexico, l'Asie
sirr Singapour , l'Europe sur Bruxelles.
11 y a un siège central à Stuttgart ,
deux centres mondiaux , Londres et New-
York , et 120 centres nationaux. C'est
donc là une organisation vaste et com-
plexe.

Si l'on admet qu 'il existe dans le
monde 3000 langues principales , on
compte aujourd'hui 257 traductions com-
plètes de la Bible et 368 du Nouveau
Testament , ce qui fait un bon 10 %.
Mais ce pourcentage augmente considé-
rablement si l'on y ajoute les traductions
partielles , soit de l'Evangile de Marc,
soit de paraboles , parues sous ferme
de brochures ou de sélections, le plus
souvent illustrées.

La meilleure méthode de traduction
est celle de l'équivalence dynamique

s'opposant à l'équivalence formelle. Il
s'agit d'analyser le texte, de faire l'in-
ventaire de chaque idée, pour recons-
truire en fonction de la puissance inter-
ne du texte originel et de la langue
nouvelle. Ces textes écrits dans une si-
tuation culturelle donnée, il faut les ren-
dre dans la situation culturelle actuelle.
Ainsi obtient-on des Bibles dans lesquel-
les on comprend enfin ce qui nous est
dit.

Pourquoi la collaboration interconfes-
sionnelle a-t-elle donné d'excellents ré-
sultats ? Parce qu 'on a décidé de s'abste-
nir de toute controverse doctrinale. Mais
il faut aussi que le témoignage soit porté
en parole et en action par des gens
manifestement libérés, en qui rayonne
l'amour évangélique.

LA LANGUE SE RENOUVELLE
Mais , dira-t-on , pourquoi tant de nou-

velles traductions françaises ? Parce que
la langue vieillit et se renouvelle. Plus
on reste fixé à un état ancien du texte,
plus la communication devient impossi-
ble. Que les ornières explosent, sinon
l'Eglise devient un ghetto au lieu d'être
une fontaine d'eau vive.

Réaliser, produire , imprimer , éditer,
vendre et colporter , c'est un travail gi-
gantesque, qui s'accomplit dans le mon-
de entier. Vu l'augmentation des frais,
on a renoncé aux éditions luxe ou demi-
luxe. Il faut que le coût d'une Bible
ne dépasse pas le gain réalisé par l'ou-
vrier en deux heures de travail non qua-
lifié.

C'est le pasteur Wettach qui intro-
duisit cette très intéressante conférence.
Puis on entendit le groupe de la Com-
munauté chrétienne de Saint-Biaise qui
exécuta plusieurs chants. P. L. B.

Ce fut le tamponnement et un avocat de Boudry y perdit ses lorgnons...
L'accident ne f i t  ni mort, ni

blessés. Des voyageurs en auraient-
ils bredouillé d'émotion que le
hasard avait bien fail  les choses ; le
p rofesseur Berquand était justement
là. Venu de Marseille, il passait quel-
ques semaines à Neuchâtel pour y
guérir le bégaiement. L'avocat Porret ,
de Boudry, n'y perdit que ses lor-
gnons. Mais les dégâts étaient con-
sidérables. Les deux petites locomo-
tives s'étaient embrassées brutale-
ment, la grosse marmite du train de
Neuchâtel poussant dans une voiture
de voyageurs la frêle théière qui
remorquait le convoi parti de Bou-
dry. Dix-neuf tonnes d' un côté,
quinze de l'autre plus le poids des
voitures, cela f i t  passablement de fer-
railles tordues et de bois cassé.

ON AVAIT MAL COMPRIS
Il y aura septante-cinq ans de-

main, la neige fouettait à grands
coups de bourrasque les rives du lac.
A cette médiocre visibilité s'ajouta
une fatale erreur de transmission. La
ligne était déjà à voie unique, piquée
cà et là de croisements. Un banal

déraillement s étant produit à 1 évite-
ment de l'Evole, le chef de gare de
Neuchâtel-Port téléphona à son col-
lègue de Boudry pour lui signaler
que le croisement des deux trains
se ferait à Serrières et non pas à
Auvernier comme prévu.

A Boudry, on comprit que les
trains devaient se rencontrer à
l'Evole el la consigne fu t  transmise
au mécanicien et au chef de train.
Le convoi venant du Vignoble n'at-
tendit donc pas à Serrières. Vers
10 h, dans une courbe, à Port-Rou-
lant , « à la hauteur de l 'éperon ct
du rocher où est juchée la pension
du Dr Haeussler », ce f u t  le tam-
ponnement. Il  fal lut  tout le j our et
la nuit suivante pour dégager la
voie à l'aide, écrivait alors le mali-
cieux chroniqueur Jacques Petitpierre,
« de crics et des conseils des gros
bonnets de la Compagnie ».

TOUT S'EN MELE !
Ouvert en 1892, le chemin de fer

Neuchâtel - Cortaillod - Boudry vivait
ses deux dernières années de vapeur
et dix mois plus tard la compagnie

serait reprise par les TN. Le Régio-
nal - ou plus exactement /'« Alphons-
Bahn » comme on l'appelait du pré-
nom de son promoteur et premier
présiden t du conseil d'administration,
Alphonse Du Pasquier - commençait
à se serrer la ceinture. La mise en
service par les TN de la ligne
Neuchâtel-Serrières avait fait  baisser
les recettes, le prix du charbon et
du coke avait augmenté. Et on en
utilisait d' autant plus que les méca-
niciens s'en servaient pour mitrailler
ces potaches du Collège latin qui
s'évertuaient à vouloir décrocher les
attelages. Un jour, la locomotive était
partie seule, plantant là ses maigres
voitures...

M A U VAIS DEBUT D'ANNEE
POUR LE RAIL

Janvier 1901 fu t  d' ailleurs un mau-
vais mois pour le rail. A Paris, le
personnel du métro était déjà en
grève. Le 28, le train de La Chaux-
de-Fonds dérailla au Villarel où deux
voitures sortirent des rails à la suite
d'une rupture d' essieu et peu avant ,
une explosion avait secoué les ateliers

du Jura-Neuchatelois. Sur la ligne du
« Franco-Suisse », la Cluselte faisait
évidemment parler d' elle, l'ingénieur
De Coulon s'en souciait et comme
pour le soutenir, deux Anglaises
menèrent grand tapage à la gare de
Neuchâtel.

Pour le prix de leur billet pour
Pontarlier et Paris, elles voulaient
faire le crochet par Chavornay et
Vallorbe , craignant de rester sous
une chute de p ierres à l'entrée du
Val-de-Travers. On finit par leur
faire entendre raison. L 'Angleterre
venait de perdre la reine Victoria .
Elle garda ces deux remuantes voya-
geuses.

Le tramway de Saint-Biaise passa
heureusement entre les gouttes. Le
15 janvier, vers 11 h, un écolier aussi
étourdi que pressé était sorti en
trombe du collège de la Promenade
et s'était jeté contre la petite motrice.
Plus de peur que de mal, le tram-
way ayant pu freiner à temps. Mais
l'émotion f u t  trop forte pour le con-
ducteur : il s'évanouit alors que l'en-
fan t  se relevait. CI.-P. Ch.

Immeuble en feu
Locataires sinistrés, gros dégâts
• SAMEDI, vers 20 h 15, le feu

s'est déclaré dans les combles d'un
immeuble, situé 6, rue de la Per-
rière, appartenant aux Papeteries de
Serrières.

L'alarme a été donnée par un ha-
bitant du quartier ; les locataires ne
s'étaient rendu compte de rien. Un
homme qui dormait à proximité du
foyer, a pu être évacué à temps.

Les premiers-secours et des honi-
ni os de renfort sont intervenus avec

trois véhicules et deux lances ont
été mises en action pour maîtriser
le sinistre. Le toit a crevé autour
d'une cheminée ct le plafond d'une
chambre a été démonté tandis que
le toit était percé. Le rez-de-chaussée
supérieur a subi d'importants dégâts.
Des sacs de sciure ont été répan-
dus pour limiter les dommages pro-
voqués par l'eau.

Deux locataires, Mme J. C. et
M. Cl. B. ont été relogés provisoire-
ment par des voisins.
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• DIMANCH E, à 12 h 55, un
automobiliste du Landeron B. K. cir-
culait  rue Desor en direction du lac.
A l'intersection de la rue Breguet ,
il perdit la maîtrise de son véhicule
qui alla se jeter contre une auto en
stationnement. Cette dernière fut pro-
jetée contre une auto. Dégâts aux
carrosseries.

Carambolage

• UN automobiliste de Neuchâ-
tel, M. G. roulait sur la place de la
Gare en direction est, dimanche à
19 h 10. En faisant un tourner sur
route il entra en collision avec l'au-
tomobile de S. R. de Perreux qui
roulait en sens inverse.

Collision
place de la Gare

Dans un communique, le comité uni-
taire des travailleurs suisses et immigrés,
« relève avec satisfaction que la décision
de transfé rer l'usine de Neuchâtel à
Bienne peut être revue. Il demande ins-
tamment que tous les éléments permet-
tant un maintien de Bulova à Neuchâtel
soient pris en considération et que les
conclusions de l'expertise soient exami-
nées avec la plus grande objectivité. 11
demande également aux pouvoirs publics
d'exercer un contrôle continu sur les
différentes phases de l'enquête de façon
à faire prévaloir les intérêts de la
collectivité ».

En attendant les résultats de l'enquête,
« il appelle la population de Neuchâtel à
continuer sa campagne de solidarité ».

Le comité unitaire :
l'enquête doit être

contrôlée
par les pouvoirs publics

Le premier résultut des négociations
Voici les résultats des pourparlers paritaires, résultats qui ont ete soumis

dimanche matin à l'assemblée du personnel et acceptés par 138 oui, 11 personnes
votant non et huit s'abstenant.

ETA T A LA DATE D 'OCCUPATION
LE 16 J A N V I E R :

1. Transfert de l'usine de Neuchâtel
à Bienne , sans pourparlers préalables ;
2. date : toute l'entreprise à fin juillet
1976 déjà. Remise des locaux fin 1976
au plus tard ; 3. aucune condition sociale
pour les travailleurs ; 4. personnel avec
permis B : licenciement inévitable au
moment du transfert ; 5. violation de
l' accord conventionnel sur la politique
de l'emploi , aucune discussion préalable.

ETA T A CE JOUR
APRÈS POURPARLERS :

1. Le transfert de l'entreprise est
maintenu. Cependant les employeurs doi-
vent faire la preuve que leur proposition
de transfert était vraiment la meilleure
solution , qu 'elle était vraiment bien fon-
dée et qu 'il n 'y avait pas d'autre possi-
bilité.

Sur le plan fi nancier, la fiduciaire
FIDHOR est chargée d'effectuer une en-
quête au siège de l'entreprise, enquête
qui sera remise à la FTMH et interpré-
tée par un expert. Les propositions fai-
tes par les travailleurs pour réorganiser
l'entreprise de Neuchâtel en atelier de
production seront incluses dans l'enquê-
te. Si cette preuve n'est pas administrée ,
le problème du transfert pourra être
revu ;

2. le transfert est reporté d'une année
et s'effectuera entre la fin des vacances
horlogères 1977 et le 31 décembre 1977.
sauf pour le déparlement stockage-
expédition dont le déplacement avait
déjà été annoncé en 1975 et qui s'effec-
tuera aux vacances horlogères 1976 ; 3.
il n'y aura aucun licenciement, ni de
représaille quelconque ;

4. l'horaire de travail et le program-
me correspondant sont garantis, avec ré-
partition équitable du travail, la situa-
tion économique étant réservée, au sens
de l'accord sur la politique de l'emploi ;
5. la délégation de négociation reste en
fonction pendant toute la durée du pro-
cessus de transfert :

6. aucune plainte judiciaire ne sera
déposée, ni contre l'ensemble des occu-
pants , ni contre des travailleurs indivi-
duellement ;

7. il n'y aura pas de manipulation des
salaires, ni collectivement , ni individuel-
lement , aussi bien avant le transfert
que sur les postes de travail qui seront
attribués à Bienne ; 8. Bulova prend à
sa charge, pendant six mois, les frais
de dép lacement de la gare de Neuchâtel
à la fabrique de Bienne. L'indemnité de
repas actuelle est maintenue , sauf pour
les travailleurs qui s'établiraient dans la
région biennoise ;

9. une indemnité forfaitaire sera ver-
sée aux travailleurs et travailleuses qui
s'établiraient dans la région biennoise ;
10. le libre-passage intégral de la caisse
de retraite (réserve mathématique) y
compris les contributions versées par
l'employeur de 1949 à 1970 est garanti
à toute personne qui , pour une raison
ou l'autre, ne pourrait ou ne voudrait
pas faire le transfert à Bienne ;

11. ces mêmes personnes toucheront
un supplément en espèces pour les an-
nées de service et d'âge : un mois de
salaire de 2-10 ans de service ; deux
mois de salaire après 11 ans de service
ainsi qu 'un supplément de : un mois de
salaire pour 50-54 ans d'âge ; deux
mois de salaire de 55-59 ans d'âge ;
trois mois de salaire pour 60 ans d'âge
et plus ;

12. une solution sera trouvée entre
les cantons de Neuchâtel et de Berne
et les parties à la convention pour les
travailleurs avec livret B ; 13. pour le
surplus, les dispositions conventionnelles
sont applicables ;

14. Comme la délégation subsistera
jusqu 'à fin 1977, elle débattra encore
une série de modalités, dont une pre-
mière liste non exhaustive a déjà été
établie ;

15. Modalités de transfert.

Keuni sameoi a cerne, le cuiiine uu
parti socialiste suisse a voté une réso-
lution dans laquelle il demande aux can-
tons horlogers « d'alerter d'urgence les
autorités fédérales pour les prier de bien
vouloir étudier, avec la collaboration
des syndicats et des organisations faî-
tières de l'horlogerie, la possibilité de
créer rapidement une société mixte de
participation. Grâce à l'appoint de capi-
taux publics et privés, celle-ci devrait
d' une part permettre le maintien de pla-
ces de travail et garantir le caractère
suisse des parties essentielles de l'indus-
trie horlogère, d'autre part faciliter une
éventuelle orientation vers de nouvelles
productions ».

Le comité du PSS condamne enfin
« les principes qui , depuis plus d'une an-
née, inspirent la politique de maintes en-
treprises horlogères : après avoir profi-
té des avantages que leur offrait la
haute conjoncture en Suisse, elles s'ap-
pliquent en effet actuellement à redé-
ployer leurs unités de production dans
des pays offrant une main-dœuvre moins
coûteuse et par la même, permettant une
marge de bénéfices accrue ».

Résolution
du comité du PSS

CORCELLES-CORMONDRÈCHE

(c) La commission scolaire de Corcelles-
Cormondrèche a tenu récemment sa pre-
mière séance de la nouvelle année, sous
la présidence de M. Alexis Maradan.
Il a tout d'abord été question d'un pro-
blème de saison : les camps de ski ct
les journées de sport. Les élèves des
classes préprofessionnelles bénéficient ,
avec leurs camarades de Peseux , d'une
semaine de détente aux Crosets. Les
classes primaires attendent le soleil et la
neige, pour organiser leurs journées
d'ébats.

Les autorités communales et scolaires
prendront congé, au début de février, de
Mlle M. Schori qui prend sa retraite à
fin janvier. Nous aurons l'occasion de
rappeler les mérites de cette institutrice.
Dans une séance précédente, la com-
mission scolaire avait porté son choix ,
pour la remplacer sur Mlle Paulette
Lachausse, jeune normalienne.

Le programme général de la fête de
la jeunesse a été élaboré et un groupe
de travail comprenant des membres du
corps enseignant et de la commission
scolaire se met sérieusement à la tâche.
La date a été fixée au 2 juillet.

La commission avait également à se
prononcer, comme toutes les autorités
scolaires du canton , sur deux projets
d'arrêtés relatifs à l'enseignement à mi-
temps. Un préavis négatif a été la con-
clusion d'une discussion très ouverte.

A la commission
scolaire

(c) Divers changements sont intervenus ,
ces derniers temps, à la tête de sociétés
de la localité. Le moto-club, qui organi-
sera son traditionnel moto-cross aux
Fourches les 19 et 20 janvier 1976,
est, maintenant présidé par M. Roland
Vuilleumier , qui a remplacé M. Jean
Jaberg. Les éclaireurs de Castellion-
Roncevaux ont un nouveau responsable
en la personne de M. Francis Kern tan-
dis qu 'à la tête de la plus ancienne des
sociétés du village, M. Frédéric Phi-
lippin vient de succéder à M. Jean-
Jacques Bure r , ancien président.

Changements à la tête



A vendre

Résidence « Les Bourguillards» - Saint-Biaise

Magnifique appartement
de 3-4 pièces

Plein sud, grand balcon, jouissance de la piscine, de la place de jeux
et de la salle de réunion.

Situation tranquille mais tout de même à proximité du centre.
Garage à disposition.

Fonds propres nécessaires Fr. 50.000.—
Intérêts mensuels sur créance hypothécaire Fr. 564.—

S'adresser à Fiduciaire Michel Berthoud,
14, rue Pierre-de-Vingle. 2003 Neuchâtel. Tél. (038) 31 73 83.
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A louer à Neuchâtel,

appartement
2 pièces
tout confort, cuisine
équipée.
Loyer 330 fr.
+ charges.
Libre tout de suite.

S'adresser à
Cretegny & Cie,
fbg du Lac 43.
Neuchâtel.
Tél. 25 69 21.
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Compagnie suisse d'assurances ayant son siège en Suisse Romande,
met au concours le poste de

CHEF DU SERVICE ANALYSE
ET PROGRAMMATION

Cette fonction, nouvellement créée, requiert de son titulaire une for-
mation de niveau universitaire, complétée par une expérience pratique
de plusieurs années dans les domaines de l'informatique (analyse et
programmation) et du management.

Les personnes intéressées sont priées d'adresser leurs offres de ser-
vices détaillées, avec spécimen d'écriture et références.

Chaque candidature sera traitée avec la plus grande discrétion.

Ecrire sous chiffres OFA-463866 à Orell Fussli Publicité S.A.,
1211 Genève 2.
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A louer à Bevaix ,
dans villa locative
avec jardin potager ,

appartement
de
4 pièces
tout confort.
Magnifique situation
près de la gare.

Tel. 46 21 85.

I

Nous cherchons, au centre de la ville ou à proximité,

locaux
avec vitrines

si possible avec arrière-magasin.

Adresser offres écrites à JD 0070 au bureau du journal.

Boutique
ou magasin
au centre.

Tél. 24 38 51.

Je cherche

garage
région : Côte
- Cassarde -
Plan.
Offres è
Francis Barrelet.
Côte 32a, Neuchâ-
tel
tel! 25 74 09.

A louer à Corcelles,

locaux
commerciaux

avec vitrines, 50 m2.

Tél. 31 30 90.

A louer à Colombier
pour le 31 mars 1976,

APPARTEMENT 4 PIÈCES
à quelques minutes de l'arrêt du
tramway. Situation tranquille.
Loyer mensuel Fr. 535.—,
plus charges.

S'adresser à
Fiduciaire J.-P. Erard,
Neuchâtel, tél. (038) 24 37 91.

¦ A louer à Cortaillod, "
¦ chemin des Murgiers,

un appartement |
de 2 pièces

confort , pour tout de suite ;

un studio |
non meublé

pour le 1er mars 1976. ES
Tél. 42 15 55. ¦

A louer pour le 24 mars,
rue Emer-de-Vatel 23,

appartement 3 pièces
tout confort.

Tél. 31 17 32.

A louer à Colombier,
immédiatement ou pour date à
convenir,

APPARTEMENT 3 PIÈCES
à quelques minutes de l'arrêt du
tramway. Situation tranquille.
Loyer mensuel 430 fr. + charges.

S'adresser à Fiduciaire
J.-P. Erard, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 37 91.

A louer tout de
suite ou pour date
à convenir à la
Vy-d'Etra,
GRAND STUDIO
NON MEUBLÉ
refait à neuf, avec tout
confort et vue. Loyer
275 fr. + charges.
S'adresser à l'Etude
Jacques Ribaux,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

Boudry
A louer tout de
suite ou pour date
à convenir, à la
route de Grandson,
APPARTEMENT
DE 3Vi PIÈCES
avec tout confort
et vue. Loyer dès
455 fr. + charges.
S'adresser à
Mme David,
Grandson 28.
Tél. (038) 42 34 02.

Baux à loyer
au bureau du journal

Le Landeron
A louer tout de suite
ou pour date à conve-
nir, au bord du lac,
APPARTEMENT
DE2V i PIÈCES
avec tout confort
et vue. Loyer 405 fr.
+ charges.
S'adresser à l'Etude
Jacques Ribaux,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 67 41.

Appartement
à louer à Bôle,
Sous-le-Pré 18
dans petit locatif
à la campagne,
3V _ chambres,
confort
moderne,
Fr. 300.—
plus charges
(environ Fr. 70.—).

Etude Jean-Pierre
Michaud,
avocat et notaire,
à Colombier.

À LOUER

appartement
de
V/_ pièces
tout confort,
ouest
de Neuchâtel.

Tél. (038) 21 1125,
pendant
les heures
de bureau.

À LOUER
tout de suite

beau
studio
tout confort,
ouest
de Neuchâtel.

Tél. (038) 21 1125,
pendant
les heures
de bureau.

cormondrèche
A louer pour fin
mars

STUDIO
NON MEUBLÉ
sans confort et W.-C.
communs.
Loyer 55 fr.

Tél. (038) 24 67 41.

A louer à Neuchâtel
(rue des Moulins)
immédiatement
ou pour date
à convenir,

LOCAUX
Fr. 200.—
1er étage, sans confort.

Gérance
Bruno Muller
Tél. 24 42 40.

CORTAILLOD
A louer pour fin mars,
dans quartier
tranquille,
APPARTEMENT
DE 4 PIÈCES
avec tout confort.
Loyer 475 fr. parc
compris + charges.
S'adresser à M. Haas,
Grassilière 14.
Tél. (038) 42 28 73.

1 Vz pièce
à remettre tout
de suite ou à
convenir.
Dans quartier
MONRUZ, bus à
proximité.
Grand confort.
Fr. 383.40 par mois,
charges comprises.

Pour visiter,
tél. 25 29 72
Pour traiter, tél. (021)
22 29 16.

Comaux
A louer tout de
suite ou pour date
à convenir,
bel appartement
de 4 pièces
avec tout confort. Loyer
420 fr. + charges.
S'adresser à
Mmo Zybach,
Etroits 14.
Tél. (038) 47 18 06.

Près de la gare,

joli studio
meublé, tout confort ,
à demoiselle, 350 fr „
dès le Ie' février
1976.

Louis-Favre 6,
tél. 25 41 32.

A louer pour le 24 mars 1976, à la
rue de la Dîme, à Neuchâtel ,

1 appartements i
de 2 pièces

avec cuisine, bains - W.-C, cave.
Loyer mensuel dès 324 fr. plus
charges 47 fr.

Renseignements par le
concierge, tél. (038)33 38 15 ou la

^̂  
gérance. JH

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès - tél. 25 14 69

À LOUER immédiatement ou pour
date à convenir, à Port-Roulant,

GARAGE
Loyer mensuel : Fr. 85.—.

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès • tél. 25 14 69

À LOUER immédiatement ou pour
date à convenir, à Cormondrèche,

STUDIO NON MEUBLE
avec tout confort. Vue. Jardin.
Loyer mensuel : Fr. 280.— plus
charges.

Etude Clerc, notaires
2, rue Pourtalès - tél. 25 14 69
À LOUER immédiatement ou pour
date à convenir, à la rue des Fahys,

APPARTEMENT
de 3 pièces

avec tout confort.
Logement entièrement rénové.
Balcon.
Loyer mensuel :
Fr. 415.— plus charges.

A louer à Peseux,
libres immédiatement
ou pour date à convenir, des

studios, 235 fr.,
plus charges, avec cuisinettes
et salles de bains.

S'adresser à
Fiduciaire Seiler & Mayor S.A.
Trésor 9, Neuchâtel.
Tél. 24 59 59.

À LOUER
à Gorgier pour le 1e'avril 1976, en-
dessus de la gare, situation tran-
quille, vue sur le lac et les Alpes,

logement
de 3 pièces

tout confort, jardin potager.
Fr. 420.—, charges comprises.

S'adresser à COMINA NOBILE S.A.,
2024 St-Aubin, tél. (038) 55 27 27.

A LOUER À CORCELLES.
POUR LE 24 MARS 1976,

APPARTEMENT
DE TROIS PIÈCES

cuisine, salle de bains. Chauffage
indépendant.
Loyer mensuel 198 fr.

Tél. (039) 26 75 65,
pendant les heures de bureau.

A louer à Marin,

APPARTEMENTS
DE 3 ET 4 PIÈCES

cuisine agencée, bains-W.-C.
Libre tout de suite
ou date à convenir.

Tél. 21 21 25, interne 361.

A louer rue de Champréveyres 11

magnifique appartement
de 1 pièce, Fr. 354.— par mois, char-
ges comprises.
Immeuble récent, tout confort.
Pour visiter : Tél. (038) 25 29 72.
Pour traiter :

^bLa Bâloise
^Çr Assurances

Place Pépinet 2, Lausanne.

Service Immobilier -Tél. (021> 222916

NEUCHÂTEL, ch. de Belleroche, à
louer pour le 1e'avril 1976,

APPARTEMENT
DE 4 PIÈCES

avec confort. Cuisine agencée; bal-
con avec vue ; cave et galetas, etc.
Loyer: Fr. 593.— au 2mo étage
Fr. 618.— au 5me étage plus chauf-
fage.

IMMOTEST SA, Bienne,
tél. (032) 22 50 24.
Pour visiter, tél. 24 46 23.

Particulier cherche

TERRAIN
pour villa, 2000 à 5000 m2, avec vue
et dégagement. Région Chaumont
ou environs de Neuchâtel.

Adresser offres écrites à RR 0139 au
bureau du journal.

A louer à Neuchâtel, rue Bachelin,
libre tout de suite :

- 2 PIÈCES
Fr. 412.— + charges.

Libre dès le 1er avril 1976:

- 1 PIÈCE
Fr. 384.— + charges.
Appartements tout confort, cuisine
installée, tapis tendus, ascenseur,
quartier tranquille.

S'adresser à :
Banque Populaire Suisse
rue du Seyon 12, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 77 66
demandez M. Joly.

A louer :

appartement 3Y2 pièces
confort, service conciergerie, char-
ges comprises,
loyer mensuel 613 fr.,
libre tout de suite.
Pour le 31 mars 1976 Fr. 594.50 ;

appartement 3 pièces
loyer mensuel 460 fr.;

places de parc
dans garage collectif.
Loyer mensuel 70 fr.
Tout est libre immédiatement.
Gouttes-d'Or 17, Neuchâtel.
Tél. (038) 25 84 60 aux heures repas,
11 à 13 heures.

En bordure de forêt, avec vue éten-
due, dans immeuble résidentiel, à
louer à Hauterive

APPARTEMENT DE
4 PIÈCES (101 m2)

Grand confort. Living avec chemi-
née. Situation très tranquille en de-
hors de la circulation, à proximité
des transports publics.

S'adresser à Fiduciaire J.-P. Erard,
Neuchâtel. Tél. (038) 24 37 91.

A louer à Neuchâtel,
route des Gorges 6, 4me étage

4 PIÈCES
Libre tout de suite ou pour date à
convenir.
Loyer Fr. 370.— + Fr. 100.— de
charges.

S'adresser à :
LA NEUCHÂTELOISE-
ASSURANCES
Bassin 16, Neuchâtel.

Tél. 211171.

A louer.-'ao -centre' de » ««*• »¦
LA CHAUX-DE-FONDS, vis-à-vis de
la poste, pour dates à convenir

LOCAUX
POUR ATELIERS,
BUREAUX, ETC.

Unités variables de diverses surfa-
ces, de 26 m2 à 360 m2.
Ascenseur.

IMMOTEST S.A., Bienne
Tél. (032) 22 50 24.

LE LANDERON
Enfin la possibilité de louer une

VILLA
mitoyenne avec petit jardin, pour

Fr. 750.—
par mois + charges de Fr. 150.—
y compris 2 places de parc
- hall d'entrée
- cuisine habitable équipée
- 2 salles d'eau
- salon avec cheminée
- 3 chambres à coucher
- caves et dépendances.
Finitions au choix du preneur, libre dès le
1" mars 1976.
Pour visiter la villa témoin :
PERRENOUD & MAIRE
Architectes Le Landeron.
Tél. 51 30 30.

MM PROCOM NEUCHATEL SA
y: ____f, Promotion commerciale
î :';: î .j_É et immobilière
[m____ Seyon 10 - Tél. 038 24 27 77
î ™—' 2000 Neuchâtel

A louer immédiatement ,
rue Matile 53, Neuchâtel,

1 appartement 1 pièce
avec cuisine, salle de bains et W.-C,
remis entièrement à neuf.

Tél. (039) 21 11 65 (interne 60),
pendant les heures de bureau.

Poudrières 61
A vendre
superbe appartement,

3 pièces,
76 m2
tout confort.
Situé plein soleil,
vue imprenable,
tranquillité.
Prix Fr. 155.000.—
hypothèque
à disposition.
Pour visiter, ainsi
que pour tous rensei-
gnements s'adresser
à:
Berthold Prêtre
Poudrières 61,
tél. 24 53 35.

rfl Le Landeron m

M à louer pour tout de suite ou à I
i 'M convenir

¦" chambres meublées, m
| avec W.-C. et lavabo. Douche I

H commune. |a_]
fel Loyer mensuel 187 fr., tout ¦¦?(
?<ï compris. S||

Ul Renseignements WS
&m Par 'e concierge, P-'rQ
I tél. (038) 51 38 54, ou la gérance. I

Vos vacances
blanches à

Haute-
Nendaz
A louer à la semaine
ou au mois,
magnifique

CHALET
pour 6-8 personnes.

I Pour tous
renseignements :

Gérald CONTI.
3, ch. des Perriers,
2900 Porrentruy.
Tél. (066) 6644 45.

VILLARS
Accueillant
STUDIO
3 lits, et
APPARTEMENT
pour 6 personnes.
Bien situés.
Tél. (021) 22 23 43,
heures de bureau.

A louer

chambre
indépendante
S'adresser à
Cretegny & Cie,
fbg du Lac 43,
Neuchâtel.
Tél. 25 69 21.

À LOUER pour date à convenir
rue de l'Ecluse 37, Neuchâtel,

1 STUDIO
NON MEUBLE

avec cuisinette, douche et W.-C.
Fr. 260.— par mois;

1 STUDIO MEUBLÉ
avec cuisinette, douche et W.-C.
Fr. 340.— par mois.

S'adresser : Fiduciaire Louis Crelier
avenue de la Gare 8,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 77 65.

¦ La Neuveville,
I à louer tout de suite ou pour le I

•'1 1"mai 1976, deux gfj

j appartements
I de ZYz pièces i
I 333 fr. et 338 fr., W

<iï charges comprises; £§

Ë appartement 1
de kVz pièces

| I 513 fr., charges comprises. EM

;*1 Les appartements sont confor- j .;:v¦ I tables , avec cuisine, bains/W.-C. j\
:';

I et cave.

I Renseignements par le
I concierge, tél. (038) 51 35 24 ou t : j

Si vous
oubliez
de faire
de la

publicité
vos clients
vous
oublieront
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M. René Felber
renonce

au Grand conseil

LE LOCLE - LE LOCLE - LE LOCLE

Le conseiller national René Felber,
président de la Ville du Locle et député
socialiste au Grand conseil a renoncé à
ce dernier mandat. Il sera remplacé au
Parlement cantonal par M. Jean-Maurice
Maillard , 49 ans, suppléant de la liste
socialiste, domicilié au Locle.
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Centre IMC : légère baisse de l'effectif des élèves
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De notre correspondant :
Le 6me rapport de la fondation

« Centre neuchàtelois et jurassien pour
enfants infirmes moteurs cérébraux »
est sorti récemment de presse. Rappe-
lons que ce centre IMC est installé à
La Chaux-de-Fonds, rue du Douze-Sep-
tembre. Le comité de direction est pré-
sidé par un chaux-de-fonnier M. André
Perret qui depuis peu est également à
la tête de la fondation suisse en faveur
de l'enfant IMC. Quant à l'établissement,
il est dirigé par M. Robert Perrenoud.

Au 31 août 1975, l'état du person-
nel était le suivant : deux personnes
chargées de la comptabilité, du secréta-
riat et de l'économat, sept jardinières
d'enfants, instituteurs et institutrices, huit
éducatrices et un éducateur , un médecin,
le Dr Jacques Spoerry, cinq physiothé-
rapeutes et six ergothérapeutes, six per-
sonnes chargées de la conciergerie et de
la cuisine, ainsi que deux collaboratri-
ces. Le centre peut également compter
sur la présence de plusieurs collabora-
teurs de l'extérieur : médecin, psycholo-
gue, "" psychothérapeute, psychomotri-
cienne et orthophonistes.

EFFECTIF DES ÉLÈ VES
Dans son rapport, le directeur, M.

Perrenoud, relève que l'effectif des élè-
ves a quelque peu baissé puisque dix
départs se répartissent comme suit : six
fins de scolarité, deux transferts aux
Perce-Neige, et deux élèves réintégrés
dans le circuit normal. Que sont deve-
nus les élèves ayant terminé leur école
au centre de La Chaux-de-Fonds ? Deux

sont entrés à Pomy, deux à l'institut du
château de Seedorf , un au Centre hor-
loger pour invalides de Bienne et un
dans une école privée en vue d'un
apprentissage de commerce.

Le Dr Jacques Spoerry, médecin du
centre, relève cette diminution légère de
l'effectif , alors que s'ouvrait la nouvelle
année scolaire. Une volée assez impor-
tante - ces dix élèves - qui se trouvait
dans l'établissement depuis cinq ans est
donc partie. Or, à présent, il semble
que dans les petits degrés le recrute-
ment est plus faible.

L'on peut donc se demander si le
nombre des bébés IMC diminue. C'est
un fait que dans certaines maternités,
les naissances diminuent : départ d'étran-
gers, chiffre de croissance zéro de la
population suisse. Ainsi à la maternité
de Pourtalès, à Neuchâtel, les naissan-
ces en 1974 ont diminué d'un neuvième
par rapport à celles de 1973, et dans
le service d'obstétrique de l'hôpital de
La Chaux-de-Fonds d'un sixième. D'au-
tre part, les enfants à hauts risques, en
particulier les .prématurés,... bénéficient
d'une meilleure surveillance et de soins
intensifs.

Précisons encore que dans l'effectif
d'écoliers au centre, il y a également
un certain nombre d'enfants non IMC,
des jeunes, par exemple, atteints d'affec-
tion musculaire, etc.

La statistique des élèves montre qu'au
début de l'année scolaire 1975, il y
avait 10 externes et 26 internes venant
du canton de Neuchâtel , 19 internes du
Jura, un interne du Canton de Vaud ,
et quatre internes de France. Soit 60

jeunes , dont dix externes. A ces élevés
viennent s'ajouter bon an mal an une
cinquantaine d'ambulatoires.

Mais il appartient au président Perret
de conclure ce sixième rapport : « Notre
maison marche bien. C'est le meilleur
certificat que l'on puisse adresser à cha-
cun ».

Nature neuchâteloise
Comme partout dans le monde, notre

nature neuchâteloise n 'est pas stable, elle
n'est pas en équilibre, ce qui veut dire
immobile, mais elle est animée d'un per-
pétuel dynamisme. Un bon exemple est
donné par l'invasion des sangliers qui
nous viennent de France, ainsi que du
canton de Vaud.

Les bouquetins qui forment mainte-
nant une belle colonie dans la Réserve
neuchâteloise du Creux-du-Van en sont
un autre exemple. Sans doute , ces ani-
maux ont été importés d'autres cantons
et lâchés chez nous, mais ils existaient
autrefois dans le Jura où ils ont très
probablement été détruits par l'homme.
Ces bouquetins forment actuellement une
colonie de 23 animaux , soit 8 mâles,
10 femelles et 5 jeunes de sexe indé-
terminé. Les premières naissances ont eu
lieu en 1970, alors que les premiers
animaux ont été lâchés en 1961.

Il vient de paraître aux Editions de
l'Ouest, à Neuchâtel , un beau volume
intitulé « L'épopée des grands hauts , les
bouquetins en pays neuchàtelois ». L'au-

teur du livre, M. Michel Weissbrodt ,
est un passionné de nature. Il traduit
cette passion en photographiant les ani-
maux sauvages en liberté, et le livre est
illustré d'une quantité de photographies
en noir et blanc, et en couleurs, qui il-
lustrent la vie journalière de nos bou-
quetins.

Un véritable travail documentaire et
scientifique a été accompli par l'auteur
qui retrace l'histoire de nos bouquetins ,
à partir des premiers lâchers jusqu 'en
1975. Il connaît si bien le troupeau qu 'il
a pu donner à chaque animal un pré-
nom qui lui permet de distinguer les
bêtes individuellement. Actuellement le
plus âgé de nos bouquetins, Sultan, a
atteint l'âge respectable de 15 ans. Mais
je m'en voudrais de déflorer l'oeuvre de
M. Weissbrodt ; ce volume est une con-
tribution importante à l'histoire de notre
faune et le bouquetin prouve, comme
auparavant le chamois, que notre Jura
constitue un excellent biotope pour les
espèces alpines qui y vivaient autrefois
et qui ont été stupidement massacrées
par l'homme. A.-A. Q.

A la dernière séance du législatif du Locle

Lors de la dernière séance du Con-
seil général du Locle, l'exécutif a pré-
senté deux rapports, le premier concer-
nant une demande de crédit pour la
réfection de deux stations transforma-
trices du service de l'électricité. Montant
global de la facture : près de 200.000
francs. C'est à l'unanimité que le légis-
latif a accepté les deux rapports.

A propos de l'usine centrale des SI
rappelons que c'est à la fin du siècle
passé que les services industriels ont
construit, rue Jehan-Droz et en bordure
de l'actuelle rue des Jeanneret , un im-
meuble en forme de 1 abritant la sta-
tion de pompage d'eau de boisson , les
machines à vapeur pour la production
d'électricité ainsi que des batteries d'ac-
cumulateurs pour le stockage de celles-
ci.

Vu l'évolution de la technique , notam-
ment après l'introduction du système de
distribution triphasé et alternatif , entre
1926 et 1930, l'utilisation des locaux a
été modifiée comme suit :

0 la salle des machines à vapeur et
la soute ont été remplacées par des ate-
liers, un local pour groupe de secours
et des magasins de matériel ;

0 les installations de pompage d'eau
ont été modernisées en 1955 et 1956 ;

# la salle des machines a été trans-
formée en salle de commande et de

couplage pour les installations d'électri-
cité, d'eau, de gaz et de chauffage à
distance, c'est le poste de travail qui est
occupé en permanence 24 heures par
jour et 365 jours par an.

Lorsque ces locaux étaient équipés
avec des machines tournantes , la tem-
pérature pouvait facilement atteindre 20
degrés, même sans chauffage. Après le
remplacement de ces machines par un
équipement statique, la chaleur qu 'elles
fournissaient a dû être compensée par
une installation de chauffage central
actuellement raccordée au réseau de
chauffage central actuellement raccordée
au réseau de chauffage à distance.

MESURE D'ÉCONOMIE
En analysant le coût élevé des frais

de chauffage de leurs bâtiments , pour-
suit le rapport de l'exécutif , les services
industriels ont dû constater que le cube
surdimensionné pour les besoins actuels
de la grande salle désignée sous le nom
d'usine centrale était l'une des causes de
l'importance de ces frais. Cette salle a,
en effet , une superficie de 502 m2 ; au
faîte , son toit atteint une hauteur de
13,4 mètres et ne comporte aucune iso-
lation thermique. Sa construction , con-
çue au siècle dernier , se limite à un
lambrissage double, monté sur une
charpente métallique , et a une couver-
ture en cuivre.

On remarque aisément la perte de
chaleur de cette toiture, lors de chutes
de neige ou par temps froid, avec for-
mation de glace sur les avants-toits. En
ce qui concerne la peinture des locaux,
les dernières retouches datent de 1952,
année durant laquelle les murs extérieurs
de l'usine centrale avaient été remis en
était.

C'est pourquoi , au moment où les
SI doivent palier les conséquences de la
récession qui règne dans l'industrie du
bâtiment en recherchant les voies et
moyens pour occuper leur personnel de
manière rationnelle , la réfection de
l'usine centrale a été inscrite au pro-
gramme de travaux pour cette année. Le
coût total de l'opération (faux plafond
pour réduire les frais de chauffage, net-
toyage et vernissage des parois et fenê-
tres) est de 50.000 francs.

Le second rapport du Conseil commu-
nal concernait , lui , une demande de cré-
dits pour la réfection de deux stations
transformatrices du service de l'électri-
cité.

Dans le programme des travaux du
service de l'électricité pour 1976, les SI
ont prévu , d'une part, la réfection de
la station aménagée en 1948 dans le
kiosque des Girardet. Ces travaux inté-
rieurs occuperont une équipe de deux
hommes du service de lignes pendant

l'hiver. Coût : 66.000 francs , et d'autre
part , l'aménagement de la station trans-
formatrice Jehan-Droz , pour le prix de
71.000 francs. Dans ce cas également ,
une équipe de deux hommes sera occu-
pée pendant l'hiver.

Près de 200.000 fr. oour les services industriels

BROT-PLAMBOZ

(c) Sous la présidence de M. Roger Du-
commun, la commission scolaire de
Brot-Plamboz a tenu sa première assem-
blée de l'année. Elle s'est déclarée d'ac-
cod avec l'enseignement à mi-temps.
Cependant des points restent à éclaircir,
notamment le partage des branches, le
temps de présence, la présence obligatoi-
re des deux titulaires aux séances d'in-
formation ou aux cours de perfectionne-
ment. D'autre part, des questions sont
restées sans réponse.

Vacances 1976 : printemps, du 29 mars
au 10 avril ; été, du 5 juillet au 14
août ; automne, du 4 au 18 octobre ;
hiver, du 24 décembre au 7 janvier 1977.
Il a été décidé d'accorder congé égale-
ment le lendemain du jeudi de l'Ascen-
sion, le 28 mai.

L'effectif des classes pour l'année sco-
laire 1976-77 a donné lieu à une longue
discussion. Vu le grand nombre d'élèves
(47) diverses solutions peuvent être pri-
ses en considération , mais aucune déci-
sion n'a été prise.

A la commission
scolaire

Près de La Brévine

De notre correspondant :
U s'en est fallu de peu, samedi

dans la soirée, pour qu'une ferme de
la Chatagne, au-dessus de La Brévine,
ne soit la proie des flammes. Sans le
réflexe d'un voisin, ce qui n'était au
début qu'un petit sinistre, aurait pu se
transformer en catastrophe.

Vers 19 heures, en effet, le centre de
secours du Locle était avisé que le feu
avait pris dans une chambre de ce bâ-
timent, propriété de M. Georges Maire.
C'est à la suite d'une défectuosité du
fourneau que les flammes gagnèrent

tout d abord des habits, puis enfin le
plafond. Au-dessus... se trouvait la ré-
serve d: foin. Un voisin se rendant
compte du danger, intervint rapidement
et parvint à éteindre ce sinistre avec de
l'eau, en attendant l'arrivée des sapeurs-
pompiers de La Brévine , sous les ordres
du capitaine Fuchs, ct du centre de se-
cours venu avec le camion du centre
et une moto-pompe.

Les hommes n'eurent donc pas, heu-
reusement, à intervenir. Véritable chan-
ce aussi, car l'accès à la ferme aurait
été malaisé en raison de la neige.

Sans la vigilance d'un voisin
la ferme aurait été détruite !

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, La Cage (16 ans).
Eden : 18 h 30, L'homme le plus sexy

du monde (18 ans) ; 20 h 30, Les
trois jou rs du condor (16 ans, pro-
longations) .

Plaza : 20 h 30, Un génie, deux asso-
ciés, une cloche (16 ans, prolonga-
tions).

Scala : 20 h 45, L'intrépide (16 ans).
DANSE ET ATTRACTIONS
Cabaret Rodeo : 21 h 30 - 4 h
Le Scotch : relâche
La Boule d'or : 21 h 30 - 4 h
Cabaret 55 : relâche
Chez Jeanine : relâche
EXPOSITIONS
Musée d'histoire : les collections (le

week-end ou sur demande) .
Bibliothèque de la ville : les plus beaux

livres suisses 1974.
Galerie du Club 44 : François Morellet.
Autres musée ct galeries : fermés
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Coop, 9. rue Neuve,
jusqu 'à 21 h , ensuite tél. 111.

DIVERS
Club 44: 20 h 30, « Mao Tsé-toung et

les femmes », par Georges Walter et
Chow Ching Lie.

TOURISME. — Bureau officiel de ren-
seignements : 84, av. Léopold-Robert ,
tél. 6039) 23 36 10.

Bureau consommateurs-informations : de
14 à 17 h, Grenier 22, tél. 23 37 09.

Les Chatons : secréta riat permanent,
Abraham-Robert 19, tél. 23 56 51 ou
22 45 04.

Le Locle
CONFÉRENCE. — Salle du Musée :

20 h 30, conférence « Le Yemen » par
Alain Saint Hilaire.

TOURISME. — Bureau officiel de ren-
seignements : 5, rue Henri-Grandjean ,
tél. (039) 31 22 43.

Pharmacie de service : Coopérative,
Pont 6 ; dès 21 h , tél. 117.

Permanences médicale et dentaire : en
cas d'absence du médecin traitant
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital , tél. 31 52 52.

Celle splendide

CHAMBRE A COUCHER LS XV
en noyer, richement sculptée a la main, d'une fabrication et d'une finition arlisa
nales , donnera à votre Intéreur, grSco A ses lignes harmonieuses et du plut put
style Louis XV, une classe et une beauté qui embelliront chaque lour de votre vie
De plus, de par noire propre fabrication, son prix sera pour vous une agréable
surprise
Attention : noire exposition so trouva dans une villa sant vitrine, vous y trouverez
un grand choix de salons, salles i manger, chambres A coucher et parois-éléments
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ĵ | ̂^0 ij 

L__ 
I 

sans engagement

Meubles de style S. A. Nom «' p'^nom : 

Rue du Vieux-Pont 1 j« m'Intéresse A
Tél. (029) 29025

#

^̂ 0'̂ _̂r,y,.,________________c.__-, y r. ¦ . '.- .. . . . .  —~*sÉr
 ̂
w

m_Z__^'- ¦¦ ''¦ '¦¦¦ '¦¦' 'J____r' ¦' *f»"* IB--. ' I ¦SM__B-M"I'̂ ¦:J ĴPBw------ '̂ ""iHB ¦'' -__-_r--_-_~H-__-h-»-. ¦
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La Polo 76 a encore gagné en séduction. Etonnant, tout ce quelle a à offrir:
Pour votre confort de conduite! 38. Appuis-tête pour sièges avant 77. Arbre à cames en tête

1. Berline moderne compacte: longueur 3,5 m, facile 6 parquer 39. Ceintures de sécurité automatiques à l'avant 78. Moteur répondant à toute exigence de protection de
2. Volume utilisable supérieur à la moyenne 40. Points d'ancrage pour ceintures de sécurité à l'arrière l'environnement
3. Place pour 5 personnes 41. Sécurité active considérable: relation favorable entre 79. Consommation d'essence très minime 17,3 1/100 km
4. Hayon pratique en série empattement/voie large et dimensions de la voiture seulement selon DIN1
5. Ressort à gaz pour le maintien du hayon 42. Insensibilité au vent latéral 80. Essence normale
6. Volume du coff re doublé avec banquette arrière rabattue 43. Système de freinage antidérapage par déport négatif du 81. Carburateur inversé
7. Couvercle mobile de coffre plan de roue 82. Mélange optimalisé par culasse à courant transversal
8. Sièges individuels avant confortables et anatomiques 44. Système de freinage à double circuit en diagonale 83. Accessibilité optimale des divers organes
9. Revêtement de fssu solide et de bon goût, avec bordure 45. Jantes de sécurité 84. Axe avant sans entretien

latérale simili lavable 46. Réservoir d'essence devant l'axe arrière, en zone protégée 85. Direction sans entretien avec rattrapage automatique
10. Dossier du conducteur réglable 47. Visibilité remarquable grâce à la ligne de ceinture basse 86. Protection soubassement anti-rouille
11. Deux patères et aux grandes surfaces vitrées 87. Boîtier central pour fusibles et relais
12. Parquage facile grâce à un porte-à -faux court avant et 48. Poignées de portes de sécurité avec commande à l'intérieur 88. Alternateur

arrière 49. Dossiers avec dispositif d'arrêt 89. Coupe-répétiteur de contact
13. Tous les instruments de commande bien à portée de main 50. Rétroviseur intérieur anti-éblouissant 90. Prise centrale de diagnostic par ordinateur
14. Faible diamètre de braquage 19,6 ml 51. Pare-soleil rembourrés 91. Batterie à capacité élevée
15. Direction facile grâce au décalage de la chasse 52. Essuie-g lace 2 vitesses 92. Forme élégante intemporelle et ainsi grande valeur de
16. Réservoir d'essence pour grand rayon d'action 53. Lave-glace revente
17. Insonorisation spéciale ' 54. Essuie-glace avec lave-glace automatique 93. Frais d'entretien réduits grâce aux matériaux de première
18. Levier de vitesses aisé à manoeuvrer et précis 55. Phares-codes asymétriques qualité
19. Chauffage à eau chaude avec ventilation réglable en 56. Avertisseur lumineux 94. Ailes avant vissées

continu 57. Clignoteurs de panne 95. Temps fixes pour les réparations
20. Arrivée d'air frais séparée réglable 58. Feux de parking avant et arrière 96. Réseau après-vente dense en Suisse 1520 agences!
21. Dégivrage vitres latérales 59. Vitre arrière chauffante 97. Service après-vente bien établi dans toute l'Europe
22. Aération forcée 60. Pneus à carcasse radiale 98. Distribution rationnellapour les pièces détachées
23. Lampe de contrôle de température 61. 2e rétroviseur extérieur droit 99. Protection antigel permanente jusqu'à -25°C
24. Lampe de contrôle pour chauffage de la vitre arrière. 62. Capot moteur à double sécurité 100. Garantie 1 an, kilométrage illimité 
25. Commande clignoteurs avec contact de fonction 63. Direction à crémaillère précise I r.«...__.. ïlîIZZZtîZ^ on

momentanée 64. Stabilisateur avant Coupon-Information. 30

26. Essuie-glace avec contact de fonction momentanée 65. Moteur sport de 40 ch Veuillez m envoyer le prospectus Polo.
27. Eclairage intérieur avec contacteur actionné par portière 66. Traction sur les roues avant (fidélité de trajectoire! Nom: 
28. Moteur avant et boîte montés transversalement (économie 67. Roues motrices chargées (sécurité d'hiverl ArWco

de place! 68. Jambes de poussée McPherson à l'avant naresse: _

29. Entraînement silencieux de l'arbre à cames par courroie 69. Freins à disque à l'avant NPA/Localité: : 
crantée 70. Axe arrière à bras couplés offrant une tenue de route Découpez et envoyez à-

30. Moteur silencieux 
Î^̂ ^M r̂,  ̂«™*j__ AMAG, agence générale, 5116 Schinznach-Bad.

31. Moteur souple grâce à un couple maximum favorable 71. Rapport poids/putssance favorable ] ' a 3 _ 
32. Ventilateur électrique à thermostat Laiing pour «ntreprii» et comm.rcei. Ranteignemtnti: lil. 056/43 0101.
33. Choke à main avec lampe de contrôle Pour vos économies de frais d'entretien: 

r̂*̂ .̂ .____B__k_
34. Oeillets de remorquage avant et arrière 72. Longs intervalles entre les services (lous les 15000 km ^^m j^̂ k __P̂ . _f-B B̂ . l̂9^seulement) EL %y Jk Mg 
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35. Carrosserie de sécurité avec zones d'absorption de chocs 74. Haute qualité de finish et d'équipement 1 \JP^W M WHL^&SSSBBs W Jl U36. Habitacle rigide 75. Phares couplés automati quement avec le contact ^L̂ w ^K_r -̂L-_? ^U"**™% Mf
37. Colonne de direction de sécurité 76. Vilebrequin 6 5 paliers ^̂ B$  ̂ 'w *̂*' *̂ mP
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Môtiers a manqué la vocation de ville d'eaux
Après la suppression de l'absinthe, il

y a 65 ans, Môtiers était devenu , avec
Les Verrières, la papitale des marchands
de vins du district. Ces derniers n 'ont
guère fait de bonnes affaires , à part un
seul, venu d'ailleurs sur le tard et dont
le commerce est aujourd'hui ^encore flo-
rissant. Nous faisons, bien sûr, abstrac-
tion de l'industri e du mousseux et du
Champagne, au prieuré Saint-Pierre et
dont le renom n'est plus à faire.

SI Môtiers a connu des heures glo-
rieuses sur le plan de l'histoire régionale
et du point de vue littéraire avec le
séjour de Rousseau , citoyen de Genève
dans une maison où il a désormais re-
trouvé son éphémère chez soi , grâce à
l'aménagement d'un musée, l'on peut se
demander si le chef-lieu du Vallon, n'a
pas manqué sa vocation de ville d'eaux ,
comme le fut, à la fin du siècle passé,
La Brévine, au moment où André Gide
s'y trouvait non pas pour aller faire
une cure à la Bonne fontaine , mais pour
respirer l'air salubre de la montagne,
favorable à la fragilité de ses poumons,
et aussi pour achever « Paludes » —

sans doute son chef-d'œuvre — dans une
quiétude sans pareille.

Ceci malgré une scène de coups de
cailloux , inspirée du reste de la fameuse
« lapidation » de Jean-Jacques à Môtiers,
lapidation assez inconcevable du reste
à La Brévine, où l'on avait l'habitude
de voir défiler pas mal d'étrangers et où,
à l'Hôtel de ville , on préparait le soir
la soupe à la farine avec du fromage,
pour les contrebandiers prêts à franchir
clandestinement la frontière.

LA CRISINIÈRE
Quoi qu 'il en soit , si le rêve de faire

de Môtiers un lieu de cure n'a pas été
réalisé , du moins a-t-il été caressé. Et
cela remonte fort loin dans le temps car
le tailleur Claude Jeanrenaud concéda
sa source ferrugineuse à la communauté
de façon à l'utiliser comme par le passé.

Au début du XVIIIe siècle, le chirur-
gien Clerc, avisait la population de sa
découverte d'une source minérale où,
disait-il , plus de 100 personnes avaient
déj à fait des expériences heureuses en
un été.

11 tenta d' en tirer parti et obtint une

autorisation en bonne et due forme.
11 vantait non seulement la qualité de
l'eau , mais aussi le bon air, l'excellente
boucherie installée au village, le marché
s'y déroulant tous les vendredis le service
postal assuré trois fois par semaine et
enfin signalait la présence de marchands
et la possibilité d'obtenir tout l'attirail
nécessaire aux buveurs d'eau.

« De tes biens éternels cette source
est l'image » avait-on écrit avec empha-
se. Elle s'appelait la Crisinière. Mais
faute de moyens financiers, le disciple
d'Esculape dut renoncer à son projet.

Un peu moins d'un siècle plus tard ,
la source était de nouveau cédée à la
commune. Celle-ci fit fa ire des recher-
ches pour la retrouver. Et quand on re-
trouva le bassin de la Bonne fontaine ,
l'on constata que l'eau minérale n'avait
plus ses propriétés de jadis... G. D.

Registre des familles
(sp) Au 1er janvier, il y avait 1483
feuillets ouvert s dans le registre des fa-
milles de la Commune de Môtiers.

Le conseiller national Fritz Lambelet
promoteur du Franco-Suisse

Il y a un siècle mourait un grand Verrisan

(sp) L'un des plus illustres ressortis-
sants des Verrières , au XIXe siècle, fut
sans conteste Fritz Lambelet , descendant
d'une vieille famille du lieu citée dès
le XVe siècle, né le 18 mai 1817 et
mort il va y avoir cent ans, le 28 jan-
vier 1876.

Patriote de la première heure, il pré-
sida dans son village le comité de salut
public constitué dès après la proclama-
tion rédigée le 1er mars 1848 par le
gouvernement provisoire (présidé par un
autre Verrisan . Alexis-Marie Piaget) et
annonçant l'avènement de la république
en pays de Neuchâtel.

Au demeurant , c'est lui qui signa la
lettre adressée au dit gouvernement pour
lui signifier la confiance des Verrières
« dans les mesures sages que vous avez
prises et que vous croirez devoir pren-
dre pour assurer à notre canton la paix
et la tranquillité ». Peu après, il devint
président du comité administratif provi-
soire de justice et police locales, ainsi
que député à l'assemblée constituante de
la jeune république.

Une fois mise en vigueur la constitu-
tion , il conserva son mandat de député ,
mais au premier Grand conseil neuchà-
telois...

Par ailleurs, avec son collègue radical
Jules Matthey, il fut pendant six ans
l'un des deux premiers Neuchàtelois à
siéger au Conseil national (1848-1854)
nouvellement instauré par la constitution
fédérale de 1848. A Berne, il fit aussi
partie de nombreuses commissions au
niveau fédéral.

DEUX POSSIBILITÉS
Mais le nom de Fritz Lambelet reste

surtout attaché à l'épineuse question de
l'implantation des chemins de fer sur

sol neuchàtelois, question qui agita les
esprits dès 1846, lorsque la compagnie
des Marchands de Neuchâtel fonda un
c Comité des chemins de fer neuchàte-
lois ».

A ce propos, François Faessler écrit
dans l'ouvrage « Neuchâtel et la Suisse»:
« Ce n 'est que six ans plus tard que la
question fut reprise. En 1852, après l'ins-
tallation du nouveau régime, une com-
mission parlementaire présidée par Fritz
Lambelet des Verrières , député et con-
seiller national , fait des sondages en
France et à Berne pour assurer au can-
ton une liaison , au nord avec la ligne
du Paris-Lyon-Méditerranée qui doit
aboutir à Salins et, au sud, avec celles
du Central Suisse arrivant à Olten et de
l'Ouest Suisse s'avançant jusqu 'à Yver-
don. Au cours de ses études , elle envisa-
ge deux possibilités : partant de Pontar-
lier , une ligne pourrait passer par le Val-
de-Travers, Neuchâtel et Olten ; une au-
tre, par les Montagnes, le Col-des-Ro-
ches, Le Locle , La Chaux-de-Fonds, le
val de Saint-lmier et Soleure. Malheu-
reusement , au sein même de cette com-
mission on n 'arrive pas à s'entendre sur
le choix entre ces deux projets. Une
majorité, suivant l'avis des ingénieurs
qui désirent le parcours techniquement
le plus avantageux, se prononce pour le
t rajet par le Val-de-Travers, tandis qu 'une
minorité , conduite par Fritz Courvoi-
sier, envisage plutôt la ligne des Mon-
tagnes à cause de son importance éco-
nomique pour l'industrie horlogère. (...)
Mais , lorsque Fritz Lambelet propose au
Grand conseil de confier la création de
la ligne des Verrières à une société d'ac-
tionnaires à laquelle l'Etat garantirait
l'intérê t à 4 ou 3 % des capitaux en-

gages , rassemblée refuse de la suivre
et charge le Conseil d'Etat de reprendre
toute la question. A ce moment les op-
positions sont telles qu 'elles déclenchent
une grave crise gouvernementale : la ma-
jorité du Conseil d'Etat ayant donné sa
démission , les députés obli gent la mino-
rité à renoncer également à ses fonc-
tions et réélisent ensuite un pouvoir exé-
cutif mieux disposé en faveur de la li-
gne des Montagnes. »

R I V A L I T É S  « FERRUGINEUSES »
Cette crise, on le sait , devait aboutir

à la disparition de l'Association patrioti-
que , qui avait soutenu activement la ré-
publique à ses premiers pas et qui fut
alors victime des rivalités « ferrugineu-
ses » entre le Val-de-Travers et les Mon-
tagnes. Et l'on sait aussi qu 'en fin de
compte, aucun des deux projets ne fut
évincé, si bien que le Jura industriel et
le Franco-Suisse purent l'un et l'autre
être inaugurés en 1860.

C'est pourquoi François Faessler a
eu raison de conclure son étude sur les
chemins de fer du canton par ces li-
gnes : « Les deux principaux artisans aux-
quels nous devons le résultat final , Fritz
Lambelet et Fritz Courvoisier, méritent
notre particulière reconnaissance ».

Négociant hors ligne, Fritz Lambelet
fut enfin le chef d'une des principales
maisons de commerce neuchâteloise du
siècle passé ; à ce titre, il fut souvent
un conseiller écouté et efficace du père
de la république , Alexis-Marie Piaget , en
matière financière , commerciale et doua-
nière. Et, juste couronnement de ses
fructueux efforts en faveur de la ligne
Neuchâtel - Les Verrières, il fut long-
temps un des directeurs de la compagnie
ferroviaire du Franco-Suisse.

Le Louverain: bi an 1975 et activité future

Chronique du Val- de-Ruz
De notre correspondant :

Le collège du Louverain a siégé pour
sa première assemblée de 1976 sous la
présidence de M. Christian Nussbaum.
A l'ordre du jour , deux points impor-
tants : le rapport du président sur l'exer-
cice 1975 et les communications du di-
recteur, le pasteur Charles Bauer.

Le rapport présidentiel tout d'abord :
1975 a vu la réalisation d'une partie
du programme d'aménagement de la fer-
me du Louverain . En effet, deux appar-
tements sont mainenant terminés et ha-
bités par des membres de la maisonnée
(employés du Centre de jeunesse et de
formation).

Cette opération a été rendue possible
sans emprunt grâce à la générosité des
Amis du Louverain et à la gestion éco-
nomique du résident , le pasteur Paul

Brand , durant  le dernier exercire. Mal-
heureusement , pour des raisons de santé,
le couple Brand a dû abandonner son
travail le 5 octobre dernier après avoir
œuvré de toute son énergie à mouvoir
la barque du Louverain.

L'impulsion donnée ne se perdra pas.
M. et Mme Brand méritent la reconnais-
sance de l'Eglise, reconnaissance qui
s'adresse aussi à tous ceux qui ont fait
des stages plus ou moins longs au sein
de la maisonnée ces dernières années.
Le pasteur Charles Bauer a accepté d'as-
surer un intérim d'un peu plus d'une
année au poste de résident. Entré en
fonction le 15 novembre, M. Charles
Bauer assume la direction en collabora-
tion avec M. Robert Bar, qui a plus
précisément la charge d'organiser et de
répartir le travail interne. Pour la pre-
mière fois, le Louverain compte un pas-
teur stagiaire, M. Marca Pedroli, qui
représente un aide précieux.
RÉALISER LA VOCATION DU LIEU

Les responsables du Louverain, en col-
laboration avec le pasteur Bauer, cher-
chent à réaliser au mieux la vocation
du Louverain, sa mission de formation
au sein de l'Eglise, sa fonction de lieu
de rencontre pour les jeunes et les moins
jeunes. Un effort d'information intense
se poursuivra dans les paroisses afin

qu 'elles réalisent mieux l instrument que
le Louverain met à leur service.

TROIS RENCONTRES-DÉBATS
Le pasteur Bauer présenta ensuite les

trois rencontres prévues au Centre du
Louverain , rencontres-échanges de vues
sur le rapport entre l'élection de Dieu
et la liberté de l'homme.

C'est sous ce même titre , « Election
et liberté », que trois exposés-débats au-
ront lieu les 5 février , 26 février et
4 mars prochains. Né du souci de quel-
ques-uns de trouver une expression de
foi qui soit clairement transmissible, ces
rencontres donneront la possibilité à cha-
cun de faire le point sur la question du
salut.

Le pasteur Gaston Deluz , de Neu-
châtel , ouvrira la série en présentant le
problème « Prédestination et liberté » qui
le préoccupe depuis longtemps puisqu 'il
a été le sujet de sa thèse de doctorat.

Pour la deuxième rencontre, le pas-
teur Maurice Ray axera son exposé sur
le témoignage, la transmission du messa-
ge de salut , montrant les écueils que peut
présenter la notion de la prédesti-
nation.

Lors du dernier exposé, le professeur
Jean-Louis Leuba, de l'Université de
Neuchâtel examinera le problème à la
lumière de la théologie moderne.

«L Union chorale» de Couvet: un nouveau départ
La société de chant « L'Union Chora-

le » de Couvet , a tenu son assemblée
générale samedi à l'hôtel Centra l sous la
présidence de M. Dominique Comment ,
en présence d'une trentaine de membres
qui ont observé une minute de silence
en mémoire de Roger Wampfler. MM.
Charles Bobillier , René Krebs, Georges
Bobillier et Alex Zagrando, président et
membres d'honneur participaient aux dé-
libérations. Au cours de l'année écoulée
il a été enregistré cinq admissions et
deux démissions.

LA JOIE DE CHANTER
Le rapport du caissier fait apparaître

un excédent de dépenses de 5000 fr., à
cause de l'absence de matches au lotos
en 1975. M. Comment a révélé que 1975
avait été un nouveau départ , grâce à

. l'SagageJA^U4kL01Puvea
4^^

^
Vincent Girod, qui a su . redonner le
"plaisir dé chanter à toute la société. Le

président a aussi relevé que la société
avait participé à de nombreuses manifes-
tations ce qui est un signe de vitalité.

M. Vincent Girod a été réélu direc-

teur par acclamation et avec félicita-
tions , le sous-directeur restant M. Pierre
Aeschlimann. Quant au comité il a été
constitué comme suit : MM. Dominique
Comment , président ; François Codoni
vice-président ; Jacques Girod , Pierre
Aeschlimann et André Cachet secré-
taires ; Louis Risse caissier et Théo
Rippstein archiviste. Font partie de la
commission musicale : MM. Vincent Gi-
rod , Pierre Aeschlimann, Georges Bobil-
lier, Dominique Comment, Fritz Kohler,
Robert Massard, Auguste Patthey, Eric
Perrinjaquet, Arthur Junod, Fred Siegen-
thaler et Francis Vaucher.

DISTINCTIONS
Les vétérans fédéraux , MM. Auguste

Patthey et Max Camelique, pour 35 ans
de chant, ont été vivement congratulés.
Ont par ailleurs , reçu une récompense
pour leur assiduité MM. Arthur Bau-
mann, ..André paçhet, Adrien Wyss,,,
Willy Langenegger, Roger Perrin , Léo
Coulot, Dominique Comment, Jacques
Girod , Théo Rippstein , Marcel Montet
et François Perrinjaquet.

Pour l'année en cours, « L'Union Cho-
rale » organisera son concert annuel le
27 mars, elle participera au concert en
commun à Fleurier, organisera une
course en famille, un rallye, deux mat-

ches au loto et continuera de chanter
dans les homes et hôpitaux de la région.
Son but est de se produire le plus fré-
quemment en public . Après la partie ad-
ministrative , un souper a réuni , les chan-
teurs et leurs femmes, suivi d'une soirée
récréative avec bal dans une atmosphère
de camaraderie. G. D.

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30, La
Kermesse des aigles

Môtiers, Musée Rousseau : ouvert
Fleurier, patinoire : ouverte
Buttes-La Robella : installations en ser-

vice
Fleurier, Le Rancho, bar-dancing : ou-

vert jusqu 'à 2 heures
Médecin, dentiste et pharmacien : habi-

tuels
Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25
Sage-femme : tél. 63 17 27
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81
Fleurier, infirmière-visitante : tél. 61 38 48
Service d'aide familiale : tél.61 23 74
Les Verrières, bureau de renseignements

Banque Cantonale
FAN. bureau de Fleurier : 11 av. de la

Gare
« FAN » bureau de fleurier : 11 av. de la

Gare, tél. 61 18 76 télex 3 52 80
Fleurier, service du feu : tél . 61 12 04

ou tél. 118
Police cantonale : tél. 61 14 23

„ ŵ.iin jgspritjçLéconomie insufflé_..__
a tous les niveaux de 1 école neuchâteloise

Le bulletin du département de l'ins-
truction publique, dans sa nouvelle et
heureuse formule, vient de sortir de pres-
se pour la deuxième fois.

Si le premier numéro (octobre 1975)
a traité , à titre principal , la question du
marché de l'emploi , la première partie
du deuxième se place dans la même
optique de préoccupation.

Cette fois-ci, c'est plus particulière-
ment le problème de l'application du
budget cantonal 1976 qui est examiné.
Une page est consacrée aux difficultés
essentielles auxquelles il conviendra de
fa ire face en regard de la diminution des
crédits.

Un esprit d'économie a été insufflé

à tous les niveaux de l'école neuchâte-
loise, il faut le saluer et souhaiter que
s'y adapteront sans tarder ceux qui n'y
auraient pas encore souscrit !

Pourtant écrit le « Bulleti n ». il est
des obligations vitales auxquelles l'école
ne saurait se soustraire sous peine d'ail-
leurs de ne même plus respecter ses de-
voirs constitutionnels. Il est, par contre ,
des mesures accessoires auxquelles elle
peut renoncer, aussi regrettable cela soit-
il, et espérons-le à titre transitoire pour
une bonne part.

Notre canton est plus brusquement et
plus largement touché par la crise que
d'autres collectivités publiques, mais il

est aussi l'un des mieux équipés en ma-
tière scolaire. L'acquis est important en
bâtiments et installations, il l'est aussi
quant aux réformes, quant à la recher-
che de solutions, quant à une meilleure
approche d'une vraie démocratisation des
études, quelle que soit l'évolution de la
situation économique et sans pénaliser
pour autant les plus doués, conclut l'édi-
torial du département de l'instruction
publique , l'école devra principalement
veiller sur les plus défavorisés de l'en-
seignement. Il faudra toujours plus son-
ger à ceux que la nature et les circons-
tances n'ont pas gâtés, quitte à exiger
certains sacrifices des plus favorisés.

A. S.

Offensive blanche
(c) Avec un mois de retard sur le calen-
drier, l'hiver a fait son apparition au
Vallon samedi et dimanche. Après une
baisse sensible de la température, la nei-
ge est tombée pendant la nuit de ven-
dredi à samedi.

On a enregistré une couche de 60 cen-
mètres sur les hauteurs, ce qui a fait
la joie des skieurs, passablement sevrés
chez nous depuis le début de la saison.
Dimanche matin , sous un ciel bleu , les
routes étaient gelées, rendant la circula-
tion difficile.

Au RVT
(c) Au conseil d'administration du RVT,
c'est M. Walther Zahnd, président du
Conseil communal de Neuchâtel , qui a
succédé à M. Jean-Claude Duvanel , dé-
missionnaire.

Camp de ski
(sp) Une trentaine d'élèves de 3me, 4me
et 5me années primaire de Travers se
sont inscrits pour le camp de ski qui ,
aura lieu en février aux Crossets-sur-
Champéry. Neuf accompagnants adultes
seront avec eux.

Le Centre d'éducation physique a siégé à Cortaillod
A NEUCHATEL ET DAMS LA REGION
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De notre correspondant :
Le Centre d'éducation physique (CEP)

de Cortaillod et environs a siégé ven-
dredi soir au nouveau collège sous la
présidence de M. Bernard Pillonel. Cette
société, forte de plus de 200 membres,
groupe plusieurs sections autonomes
entraînées par des moniteurs. En mars,
le CEP a organisé le plus grand cham-
pionnat suisse de cross de tous les temps.
Le succès enregistré l'encouragera à en-
treprendre d'autres manifestations d'en-
vergure. Sur le plan financier la situa-
tion est saine. La construction de ves-
tiaires et d'installations sanitaires est en
voie de réalisation aux abords du ter-
rain d'entraînement du Petit-Cortaillod.
L'inauguration est prévue cette année.
Reste à obtenir la création d'une piste
de courses ou mieux encore, d'un stade
régional.

Le président du CEP a rendu hom-
mage à MM. J.P.Pasche, Claude Pizzera

et J.L. Jakob, démissionnaires, et qui
furent pendant de longues années mem-
bres du comité. Le comité actuel est
composé comme suit :

MM. B. Pillonel : président ; J.P.
Kreis : vice-président ; Mme Christiane
Maffioli : secrétaire ; MM. Marcel Mat-
they : caissier ; René Germanier, C.
Jaggi et P. Guenot : assesseurs.

Les rapports d'activité des différentes
sections ont élé lus et approuvés. Ces
rapports avaient comme auteurs : M.
Joseph Di Meno, moniteur pupilles ;
Mme C. Hofmânner, monitrice pupil-
lettes ; J.C. Cuanillon, moniteur volley-
dames ; MM. Marcel Jungen , moniteur
des actifs ; Joseph Aebischer, moniteur
de la « Femina » et Claude Meister-
hans , entraîneur des athlètes.

Le rapport de la section « athlétisme »
qui fait la renommée du CEP suscita
un grand intérêt. On y lit que « si, les
poulains n'ont pas battu de records
suisses en 1975, leurs performances ont

néanmoins ete meilleures, dans l ensem-
ble, que celles des années précédentes. »

Faute de place, nous ne reviendrons
pas en détail sur les exploits et autres
qualifications obtenues et dont notre
journal s'est déjà fait l'écho. Citons
néanmoins les sept premières places aux
championnats régionaux de la Coupe
romande ; les huit équipes en finales
des championnats de relais et la victoire
à Paris contre « Etoile-sportive-Colom-
bes » ; etc.

Deux jeunes athlètes, Christiane
Sandner et Hans Kappeler, ont touché
un prix récompensant leurs mérites.
M. Meisterhans énuméra pas moins de
10 objectifs visés pour 1976 dont le pre-
mier sera l'organisation du 4me cross
national , le 15 février, à Planeyse.

A l'issue de la séance, le conseiller
communal M. Pierre Vouga, félicita le
CEP de son activité débordante et dit
sa satisfaction au sujet de la construc-
tion en cours. F. P.

[ FLEURIER
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Nouveau conseiller
général

(sp) Le parti socialiste a présenté pour
succéder à André Clerc, décédé, la can-
didature de M. Vincent Charrère, au
Conseil général de Fleurier. L'élection
tacite de M. Charrère a été ratifiée par
le Conseil d'Etat.

« Affaire
des Cadolles»:

position
des Jeunes libéraux
Réunis récemment a Boudry, sous la

présidence de M. Adi Glanzmann, les
Jeunes libéraux ont pris position sur
l'affa ire des Cadolles.

Après avoir regretté le discrédit jeté
sur l'hôpital, les médecins, le personnel
et les autorités , les Jeunes libéraux esti-
ment notamment que « selon la législa-
tion, toute direction d'entreprise a le
droit d'engager et de licencier du per-
sonnel ».

Ils approuvent le travail de réorgani-
sation des hôpitaux réalisé par les auto-
rités executives. Ils suggèrent la création
d'un organe de gestion intercommunal
coiffant les deux hôpitaux dont « l'élé-
ment de direction , avec plein pouvoir,
devrait être indépendant des autorités,
celles-ci restant l'instance suprême de re-
cours ».

LA VIE POLITIQUE

Hu Centre culturel neuchàtelois : Martial Leiter, dessinateur
Si vous traînez derrière vous un petit

char, que sur le petit char il y a une
batterie , que la batterie est branchée sur
un projecteur , que le projecteur projette
dans votre dos trois lettres, qu'est-ce
c'est ? C'est un dessin de Martial Leiter
qui tend à vous faire passer pour un c...,
et vous ne lui en voulez pas, parce que
tout compte fai t , c'est peut-être pas faux ,
et qu 'à ce tarif là, on en est tous au
même point , alors pas la peine de se
vexer, mais plutôt d'entrer dans son
monde très acide d' où découle tout de
même une certaine tendresse, comme
par opposition à l 'implacable grif fement
de la p lume sur les hommes et femmes
que nous croyons être, ou plutôt déca-
pant ce que nous sommes malgré nous.

UNE CARRIÈR E PROMETTE USE
Martial Leiter est jeune encore et

commence une carrière prometteuse. Il
est du Val-de-Travers, il a formé en
autodidacte sa vision percutante du
monde. Il dessine parfois avec pour seul
poin t de départ un objet , une image,

un être qui Ta frappé et son regard
porte alors à des profondeurs étranges,
inquiétantes ou désopilantes, ou les deux
à la fois , souvent irrespectueuses comme
cette cathédrale, nef impressionnante et
profanatrice. D' autres fois il exerce sa
verve sur un trait d' actualité politique
ou sociale : la misère du Sahel, l'initia-
tive demandant le départ des étrangers
de Suisse lui ont inspiré des dessins en
coup de massue, évitant le charme et la
nuance, et même l'ironie amusée pour
ne plus laisser que l'horreur.

Il semble se comp laire dans cette
nuance, d' ailleurs, et même parfois un
peu gratuitement , continuant le trait acé-
ré pour le plaisir du trait, la composi-
tion emphatique pour le plaisir de l'em-
phase, quitte à laisser la signification au
deuxième plan , sous-jacente, éludée ou
imprécise, tel le symbolisme de deux
vieillards jouant une part ie d'échecs, sac
militaire au dos, horribles, inquiétants,
mais pourquoi exactement ? Martial Lei-
ter sait faire planer un doute aussi bien
qu 'asséner une vérité , quelquefois il

s amuse, souvent il amuse, mats encore
davantage il effraie , et il bouscule fina-
lement insolemment l'ordre des valeurs
reçues. Ainsi d'un Christ impertinent ar-
rivant en bout de p iste d'atterrissage,
de même qu 'une p hoto traditionnelle de
société en version onirico-scabreuse.
C'est tout un art de blesser et d'amuser
à la fois  que manie Martial Leiter au
bout de sa plume.

Faudrait-il dire qu 'il en abuse ? Cer-
tains le penseront. C'est justement ceux-
là que Leiter vise, et auprès desquels
son jeu de dénonciation prend le plus
de poids. Alors, de la satire ? Oui, mais
au plus haut niveau, l'œuvre de Leiter
pouvant être à la caricature ce que
Téditoria l est à la dépêche d'agence.
L'exercice est cruel , mais il est de belle
patte , et se faire égraligner un peu de
temps en temps, comme la saignée du
temps de Molière, c'est très sain, parce
qu 'il ne faut  pas s'y tromper, c'est de
nous que parle Leiter, et de personne
d' autre. C. G.

CHRONIQUE DU VAL-DE-TRAVERS zzZZSsr

Pharmacie de service : Piergiovanni,
Fontaines dès 18 h 30.

Permanence médicale : Votre médecin
habituel.

Ambulance : tél. 53 21 33
DANSE : Les Geneveys-sur-Coffrane :

Le Grenier - tous les jours sauf le
mardi.

Visibilité améliorée
(sp) D'entente avec le propriétaire et
l'Etat, la commune a fait démonter un
mur qui se trouve dans le village à
l'intersection des routes La Côte-aux-
Fées et Sainte-Croix , ce qui améliore
notablement la visibilité pour les auto-
mobilistes à ce carrefour.
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LA COTE-AUX-FËES

Pointes supprimées
(sp) A la demande de la commission
scolaire et à la suite de divers incidents,
la commune de Buttes a fait enlever
toutes les pointes (l'on en comptait 1500)
qui surmontaient les barreaux en fer
entourant le préau de l'école primaire.

BUTTES

La famille de

Monsieur Fritz OPPLIGER
profondément touchée par les très nom-
breuses marques de sympathie et d'affec-
tion qui lui ont été témoignées lors de
son grand deuil , remercie très sincère-
ment toutes les personnes qui y ont pris
part par leur envoi de fleurs, de message
ou de don. Elle les prie de trouver ici
l'expression de sa vive reconnaissance.

Les Sagnettes-sur-Boveresse , janvier 1976.
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SOCIETE D'EMULATION

Salle de spectacles - COUVET
Vendredi 30 Janvier 1976, à 20 h 15
Le Théâtre BOULIMIE, de Lausanne, présente

CRIZZ
spectacle d'humour de Lova GOLOVTCHINER avec
Martine Jeanneret et Samy Benjamin.
Location : Pharmacie Bourquin, Couvet,
tél. (038) 6311 13.
Prix des places : 8.—, 10.— et 12 fr. (réduction de
2 fr. aux membres et aux jeunes).
Ce spectacle avait été annoncé, par erreur, le sa-
medi 31
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« Affaire Bulova » :
un appel à la solidarité

\ BIENNE

Samedi matin, sur la place Centrale a
Bienne, le groupe de soutien aux travail-
leurs de Bulova a distribué un tract por-
tant le titre « Bulova doit vivre à Neu-
châtel et à Bienne ». « Le trust Bulova
après avoir procédé à la suppression de
400 emplois dans les usines de Suisse,
mentionne le tract , veut maintenant fer-
mer l'entreprise de Neuchâtel, ce qui
aurait entraîné près de 100 renvois. La
direction de Bulova a déclaré à la radio
qu 'elle ne pouvait garantir les emplois
ni à Bienne ni à Neuchâtel. Elle tente
d'utiliser les ouvriers biennois contre les
grévistes de Neuchâtel ». Le tract dénon-
ce ensuite « le procédé utilisé lors du
vote des ouvriers de Bulova-Bienne de
jeudi dernier , au cours duquel 327 ou-
vriers biennois contre 34 approuvèrent la
résolution qui demandait aux ouvriers
dc Neuchâtel dc terminer leur grève et

de reprendre le travail ». Selon le tract ,
« la direction a fait accélérer le vote car
elle savait que le soir une assemblée
d'information des syndicats avait lieu au
palais des Congrès. Lorsque quelques
travailleurs ont fait circuler une pétition.

(Rédaction : en faveur du maintien de
l' occupation à Neuchâtel), ils se sont fait
remettre à l'ordre immédiatement parce
qu 'elle ne convenait pas à la direction ,
alors que quatre personnes ont eu trois
heures pour organiser le vote de la
direction sur la résolution qui s'opposait
aux travailleurs de Neuchâtel ».

Aux ouvriers de Bulova-Bienne. le
groupe de soutien lance un « cri d' alar-
me contre les agissements de la direc-
t ion , avec la complicité dc la presse
biennoise », visant à semer la division.

Enf in , le groupe a lancé une pétition
qui demande aux citoyens biennois
d'exprimer leur solidarité aux travail -
leurs de Bulova à Bienne et à Neuchâ-
tel ».

«Pas de polémique », dit le gouvernement
L exploitation du domaine de Bellelay

(c) Dans une question écrite relative
à l'exploitation du domaine agricole de
la clinique psychiatri que de Bellelay, le
député Bernard Varrin , d'Aile, avait de-
mandé au Conseil exécutif s'il ne pense
pas qu 'il y a relation de cause à effet
entre les trop nombreuses absences de
l'économe et les pertes de bétail enre-
gistrées, et si le rendement de l'exploita-
tion, notamment en lait , ne serait pas
amélioré si le responsable principal était
normalement à son travail ! Le député
socialiste demandait encore ce que le
gouvernement pense faire pour enrayer
les déficits endémiques de cet établisse-
ment.

La réponse à ces questions vient d'être
donnée. Le gouvernement déclare d'abord
qu'il se refuse à se laisser entraîner dans
une polémique , puis souligne que l'éco-
nome, M. Juillerat , exerce ses fonctions
depuis début 1961 et que, jusqu 'ici , sa
gestion n 'a jamais prêté matière à cri-

tique. C est exact qu il fait partie de dif-
férentes commissions fédérales et can-
tonales, mais il exerce ces activités sur-
tout dans l'intérêt du domaine agricole
qu 'il dirige. Le temps qu 'il y consacre
est en majeure partie pris sur ses vacan-
ces. Ainsi, pour le gouvernement, il
n'existe pas de relation de cause à effet
entre les absences de l'économe et les
pertes de bétail.

La rentabilité de l'exploitation du do-
maine agricole de Bellelay, ajoute le
Conseil exécutif , sera examinée dans le
cadre de l'expertise qui a débuté depuis
quelque temps déjà dans diverses exploi-
tations de ce type. Il s'agira alors de
déterminer dans quelle mesure Bellelay
doit encore jouer un rôle dans le dé-
veloppement de l'élevage chevalin des
Franches-Montagnes, car une part im-
portante des déficits d'exploitation en-
registrés provient de ce secteur d'activi-
té du domaine.

Enfin , conclut le gouvernement, l'ex-
pertise a d'ores et déjà relevé qu'en ce
qui concerne les pertes de bétail , le do-
maine de Bellelay ne constitue pas un
cas exceptionnel.

De nouveaux locaux et une salle
de sports pour le Comptoir de Fribourg ?
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De notre correspondant :
Conserver le terrain actuel, démolir

les locaux existants, construire une salle
d'exposition complétée par une salle de
sports pouvant accueillir un grand nom-
bre de spectateurs : tel est le projet ca-
ressé par l'Association du Comptoir de
Fribourg qui a tenu son assemblée gé-
nérale sous la présidence du conseiller
communal M. Fernand Aebischer. L'as-
semblée groupait les délégués de l'Asso-
ciation- friboufgeoise des détaillants et
de la Société des arts et métiers de la
Ville de Fribourg. «- • • 

L'assemblée a entendu un rapport de
M. Ferdinand Masset sur l'avenir du
comptoir. Il s'agit des démarches faites

en vue de trouver un emplacement per-
mettant de construire un bâtiment suffi-
samment spacieux pour abriter le comp-
toir et d'autres manifestations, sans avoir
besoin, comme jusqu 'ici, d'engager des
dépenses relativement élevées pour le
montage et le démontage de halles pro-
visoires.

La halle actuelle appartient à la com-
mune, mais l'association a investi quel-
que 300.000 francs. Diverses possibili-
tés ont été envisagées pour le futur.
La solution retenue pour l'instant utilise
les mêmes lieux. L'autorité communale
serait disposée à encourager un tel pro-
jet qui doterait la ville de nouvelles ins-
tallations polyvalentes.

Disons-le d'emblée : il n 'est pas ques-
tion de construire une patinoire couver-
te qui permettrait de faire disparaître
la toiture criard e des Augustins, dans
la vieille ville. On pense, pour commen-
cer à des sports, tels que le basketball ,
l'excellente équipe de « Fribourg-Olym-
pic » étant actuellement contrainte de re-
fuser régulièrement des spectateurs. Pour
la patinoire, le Hockey-club Fribourg a
des vues sur un terrain situé derrière
l'école des 'Neigles : affitife' dé "gros sons
qui ne mûrira sans doute pas dans un
proche.. avenir- La patinoire actuelle,
avec sa scandaleuse toiture, en aurait
pour cinq ans encore, au moins. M. G.

CINÉMAS
Apollo : 15 h et 20 h 15 « L'histoire

d'Adèle H ».
Capitole : 20 h 15 « Le train »
Elite : 14 h 30, 16 h 05, 17 h 40, 19 h 15

et 20 h 50, « Heisser sex in Dane-
mark »

Lido : 15 h et 20 h 15 « Emmanuelle 2 »
Métro- : 19 h < $0,- « Commandos », «moto
¦ grand prix »
Palace: 15 h et ?0 h 15, « Les innocents

aux mains sales »
Rex : 15 h et 20 h 15, «Le vent ct le

lion », 17 h 45, « La femme de Jean »
Scala : 15 h et 20 h 15, « Frankenstein

junior » (2me semaine)
Studio : 15 h et 20 h 15, « Le château de

l'oiseau bleu ».
EXPOSITIONS
Caveau des beaux-arts de la vieille vil-

le : 17 janvier - 1er février ; achats de
la municipalité en 1975

Palais des Congrès, foyer : 21 janvier -
25 janvier, communauté baha 'ie die,
Bienne

Galerie 57, Faubourg du Lac 57, 23 jan-
vier - 21 février, gouaches, dessins et
collages de Théo Gerber, Paris.

URGENCES
Pharmacie d'office : Coopérative , 4, rue

Dufour, tél. 23 5411
Médecin : tél. 22 33 33
Dégâts d'eau et de gaz : tél. 22 33 88
« FAN-L'Express » : rédaction biennoise,

tél. (032) 22 09 11

Prix agricoles : de nouvelles revendicutions !
Assises du PAI-UDC

De notre correspondant :
Le parti fribourgeois des paysans, ar-

tisans et indépendants — Union démo-
cratique du centre (PAI-UDC) a siégé
hier à Neyruz.

Bien qu 'il ne s'agissait que d'une
réunion du comité polit ique , il avait in-
vité la presse à ses délibérations. Les dé-
bats, par moments assez vifs, furent
présidés par M. Raphaël Rimaz , de
Domdidier. Ils débouchèrent sur le vote
de deux résolutions sur les grands pro-
blèmes agricoles de l'heure, ainsi que
d'une prise de position face aux objets
de la votation du 21 mars. M. Joseph

Cottet, président du gouvernement, prit
une part active à la discussion.

S'agissant d'abord du problème des
prix agricoles, les 24 participants, rap-
pelèrent que leur parti avait approuvé
l'automne dernier la décision de l'Union
suisse des paysans (USP) renonçant à
présenter un programme de revendica-
tions. Les paysans espéraient alors que
leurs partenaires sociaux agiraient de
même, afin de juguler l'inflation.

UN ESPOIR DÉÇU
Leur espoir est aujourd'hui déçu.

Aussi , par voie de résolution , le PAI

fribourgeois engage-t-il 1 USP a revoir
sa position et à présenter un dossier de
revendications en vue des décisions à
prendre avant le 30 avril.

Dans une autre résolution , le PAI
combat le contingentement laitier dont
les préparatifs sont en cours. Une telle
mesure, dit-il , porterait préjudice aux
paysans pour lesquels la production lai-
tière complète la ressource principale. 11
appuie , en revanche, la démarche que
le Conseil d'Etat vient d'entreprendre au-
près de la division fédérale de l'agricul-
ture, proposant, comme solution de re-
change, la généralisation du système de
la production sous contrats régionalisée ,
ainsi que nous l'exposions ici jeudi der-
nier. 11 espère que les instances fédéra-
les et les organisations professionnelles
en tiendront compte dans l'intérêt de
l'agriculture.

Passant en revue les objets qui seront
soumis en votation le 21 mars, il s'est
déclaré favorable au contre-projet rela-
tif à la participation. Il combat, en re-
vanche, l'initiative fiscale des indépen-
dants. Quant aux deux objets soumis en
votation cantonale à la suite de référen-
dums, il a décidé d'approuver aussi bien
le décret fixant le taux de l'impôt que
la loi tendant à une augmentation de
l ' impôt sur les véhicules.

L'immeuble d'Ogoz (Lavaux) restera fribourgeois
Faverges, Ogoz : ces noms sont ceux

des prestigieux vignobles de l'Etat, qui
sont parmi les meilleurs de Lavaux , en
plein pays de Vaud. Et l'Etat entend
bien ne pas brader ses dernières
« marches » sur le Léman. En 1962, les
terres d'Ogoz et des Faverges ont été
réunies en un seul domaine. Modernisée
et agrandie, la cave des Faverges permet
de vinifier la récolte de l'ensemble. Le
bâtiment principal d'Ogoz, qui fut bâti
au XVIIIe siècle, restauré et agrandi
vers 1830, a belle allure. Mais il ne faut
pas le voir de trop près. Le toit est
pourri, l'intérieur est vétusté. L'Etat ne
veut pas s'engager dans une coûteuse
restauration. Il préfère vendre, pourvu
que ce soit en mains fribourgeoises.
L'acquéreur idéal était une régie ou un
établissement d'Etat, désireux de placer
des fonds. Le choix s'est porté sur
l'établissement cantonal d'assurance des
bâtiments (ECAB). Le prix de vente est
fixé à un demi-million de francs. Mais il

faudra environ deux millions pour la
restauration.
DANS LES DÉLAIS LES PLUS BREFS
Tel est le projet dont les députés vien-

nent d'être saisis, et dont le conseiller
d'Etat Joseph Cottet , a entretenu la
presse. L'ECAB doit s'engager à
demeure r propriétaire des immeubles (un
droit de réméré sera toutefois inscrit en
faveur de l'Etat). 11 devra exécuter , dans
les plus bref délais, la restauration et la
transformation. Il acceptera enfin les
servitudes imposées par le caractère du
bâtiment d'Ogoz, sa mise sous protection
ct sa situation. Une situation admirable ,
une centaine de mètres plus haut que les
Faverges, qui en fait l' un des plus beaux
balcons sur le Léman. l'ECAB
aménagera huit appartements de grand
standing. Le rendement escompté est
modique : 3 à 4 % l'an. On ne dit rien
encore du prix de location-

Michel GREMAUD

Attention au verglas !
Payerne : six blessés
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De notre correspondant :
Un accident de la circulation s'est

produit, samedi, vers 7 h 45, sur la
route principale Lausanne - Berne, au
lieu dit « La Vernex », commune de
Payerne. Une auto, conduite par
M. Markus Mueller, 18 ans, domicilié à
Dietikon (ZU), circulant vers Lausanne,
a dérapé sur la chaussée verglacée et a
été déportée sur la gauche, au moment
où survenait en sens inverse l'auto
conduite par M. E. K., 37 ans, domicilié
à Lausanne.

Ce dernier évita la voiture zuricoise

en la croisant à gauche, mais son véhi-
cule fit une embardée et heurta fronta-
kineiit une auto pilotée par M. G. van
B., 26 ans, domicilié à Deft (Pays-Bas).
Quant à la voiture zuricoise, qui avait
poursuivi sa route, elle heurta une
voiture, conduite par M. R. M. domicilié
à Annemasse.

MM. Markus Mueller et son père,
Joseph , M. Mathieu ct • ses trois passa-
gers, dont l'identité n'est pas encore con-
nue, souffrant de blessures, ont été
transportés ù l'hôpital de zone, à
Payern-a.

Une nuit de tempête de neige
La tempête de neige qui a sévi sur le

Jura dans la nuit de vendredi a provo-
qué la mise en action de tous les chasse-
neige. La tempête a duré durant toute
la nuit et jusqu 'au matin les ouvriers
ont travaillé sans arrêt. Samedi matin
pour la première fois cet hiver , la frai-
seuse a ouvert les routes entre Bullet et
Mauborget. De Grandson à Mauborget ,
la route a été sablée et la chaussée
princi pale Yverdon - Vaumarcus a été
salée en raison du danger de verglas.

Samedi soir, les voitures ne pouvaient
à nouveau plus monter en direction de
Villars-Burquin et il a fallu sabler une
nouvelle fois , opération qui se répéta
trois fois durant 24 heures. Quinze à
vingt voitures étaient bloquées dans la
région de, Villars-Burquin.

Certains secteurs vers Mauborget et
Les Cluds se trouvaient impraticables
très rapidement en raison de la violence
du vent qui soufflait à certains moments
au sommet du Chasseron entre 100 et
110 kilomètres à l'heure par une tempé-
rature de moins 12 degrés. Dimanche
depuis 8 h, la fraiseuse a travaillé depuis
le col des Etroits en direction de l'Au-
berson pour ouvrir les routes de toute

la région jusqu 'à la frontière de la
Grande-Borne.

Sous l'effet de la tempête le grand
mât de 30 mètres situé au sommet des
Petites-Roches, à quelque 1500 mètres
d'altitude, à proximité du Chasseron,
s'est littéralement plié en deux sous l'ef-
fet de la tempête de neige.

11 s'agit de l'antenne émettrice qui
sera utilisée par la gendarmerie vaudoi-
se, dans le Nord vaudois , pour les liai-
sons radio.

Bulle prend le relais
Le carnaval de lAuge en veilleuse

De notre correspondant :
Le merveilleux carnaval de l'Auge res-

tera en veilleuse cette année encore. Les
organisateurs voudraient bien récidiver ,
mais ils estiment que la commune doit
préalablement manifester plus tangible-
ment que jusqu 'ici son intérêt. Dans ces
conditions, même « Le Rabalou », qui
fut  naguère le plus corrosif des journaux
carnavalesques , ne paraîtra pas.

La situation est différente à Bulle où
le carnaval renaîtra de ses cendres cette
année. L'initiative en revient au « Foot-
ball-Club » avec l'appui de la commune
et de plusieurs sociétés. Les gens du
« FC-Bulle » ont déjà prouvé que leurs
entreprises n 'en restent pas aux demi-
mesures. Cette fois encore , ils n 'ont pas
craint de voir grand.

Ainsi, le carnaval de Bulle devrait

avoir un peu de 1 esprit des grand car-
navals européens : ceux de Viaregio,
d'où viendront certains chars, et de Lu-
cerne, qui enverra deux « guggen-
musike ». Un groupe des Brandons de
Payerne sera aussi présent avant de s'en
aller à Lucerne.

Bulle avait son journal de carnaval ,
« La grippe », qui défunta voici une di-
zaine d'années. Ici encore, les organisa-
teurs ont résolu de provoquer une
renaissance. Un comité de rédaction est
à l'œuvre. Un concours de dessin a été
lancé dans les écoles. Le grand jour sera
celui du dimanche , 29 février, avec le
cortège fort d'une trentaine de groupes.
Le « FC-Bulle » a établi un budget de
30.000 fr. pour le seul cortège. Une tom-
bola, un loto géant et une souscription
auprès des commerçants doivent limiter
les risques...

« Lock-out » d'une usine Timex au Portugal

Informations horlogères

Les travailleurs de la filiale portugaise
de l'entreprise américaine « Timex » ont
annoncé leur intention de se présenter
lundi à leur travail malgré le « lock-
out » décrété par la direction de l'entre-
prise.

La direction de Timex , princi pale
usine de montres au Portugal , avait
décidé vendredi de fermer les portes de
l'entreprise jusqu 'au 9 février, de licen-
cier 668 travailleurs de l'entreprise et de
réduire de moitié la semaine de travail
de 1258 autres travailleurs. A l'appui de
sa décision , la société invoquait
l'absence de nouveaux contrats à
l'exportation et les hausses des coûts dc
production dues aux augmentations de
salaires intervenues après la révolution
du 25 avril 1974.

Les raisons avancées par la direction
de Timex pour justifier les mesures pri-
ses ont été dénoncées par les travailleurs
comme « une manœuvre pour essayer de
récupérer certaines conquêtes de la
classe ouvrière après le 25 avril 1974 » .
Un membre de la commission des tra-
vailleurs a déclaré que la décision de la
direction visait à écarter de l'entreprise
les éléments les plus actifs : Parmi les
travailleurs licenciés se trouvent dix des

quinze membres de la commission de
travailleurs et dix des quinze délégués
syndicaux ».

A la recherche
du plan perdu

Billet biennois

Un plan d' orientatio n n est vrai-
ment utile que quand on cherche
quelque chose !...

C'était non seulement mon opi-
nion, mais également celle d' un visi-
teur étranger qui cherchait vaine-
ment, en sortant de la gare, quel-
qu 'un qui p ût le renseigner.

Et puis chacun sait qu 'un agent de
police ne se trouve là que quand on
n'a pas besoin de lui. Autrement dit ,
quand il s'agit de savoir où se trouve
le chemin du Clédart , la p lace de la
Gare présente tous les aspects d'un
désert inhabité.

Il s'est bien trouvé un monsieur
pour oser affirmer qu'il devait cer-
tainement y avoir quelque part ,
comme d'ailleurs dans toutes les vil-
les, un plan d'orientation... peut-être
même lumineux, devait-il ajouter.

Nous nous mîmes tous trois à sa
recherche. Hélas ! Cette place de la
Gare devenait de p lus en plus
désertique.

Survin t un quatrième larron qui,
lui, paraissait en connaître un petit
bout sur la question.

— Le chemin du Clédart ? Con-
nais pas !... Il faudrait peut-être voir
un plan d'orientation.

— C'est précisément ce que 'nous
cherchons.

— Je vous préviens : ici vous per-
dez votre temps. Ecoutez-moi !...
Vous prenez le trolley numéro un ou
numéro trois, vous descendez à la
place du Ma rché. Là, vous en trouve-
rez un.

Ce qui fu t  fait.  Effectivement , il y
a un plan d'orientation à la place du
Marché. Que personne n'utilise .'...

Alors, je me permets une petite
suggestion. Les services compétents
ne pourraient-ils pas faire installer
sur la place de la Gare un grand
panneau indiquant qu'il y a un plan
d'orientation à la p lace du Mar-
ché ?...

Les visiteurs étrangers à la ville
leur en seraient très reconnaissants.

Et ça coûterait moins cher que de
fai re les frais d'un second plan à pla-
cer sur la place de la Gare .'...

GASTON
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(c) Le nouveau part i « Jura demain »,
dont la constitution a été annoncée ré-
cemment , s'est réuni vendredi à Glove-
lier. Après discussion des rapports pré-
sentés par les membres des différents
groupes de réflexion , le groupement s'est
donné pour but la réunification des six
districts francophones du Jura et la
démocratisation réelle du pouvoir. Des
séances d'informations régionales seront
organisées vendredi à Porrentruy.

« Jura demain » est ouvert aussi aux
autonomistes des districts méridionaux
qui pourront participer , à travers le nou-
veau parti , à l'élaboration d'une
constitution et de lois sous lesquels « ils
vivront également un jour prochain ».

Enfin « Jura demain » s'est donné des
structures souples et ouvertes, réduites
au strict nécessaire. 11 a nommé un
président (Luc Saucy, de Lajoux), une
secrétaire (Josette Bueche, des Reusilles),
une caissière (Ariette Schneider , de
Delémont) et un archiviste (Alain
Barthe , de Delémont).

COURT

Concert de la SFG
(c) La section de Court de la Société
fédérale de gymnastique a donné samedi
soir son concert annuel à la salle de
gymnastique. Le concert fut une totale
réussite avec la participation de quelque
60 exécutants.

« Jura demain » au travail

Regroupement des forces
autonomistes du sud du Jura
Les dirigeants des divers mouvements

autonomistes de la partie sud du Jura
qui demeurera dans le canton de Berne
ont pris samedi une importante décision
politique. Ils ont créé, en effet, une or-
ganisation faîtière sous l'appellation
d'« Unité jurassi enne ».

Cette organisation faîtière, qui sera
présidée par M. Alain Charpilloz, indus-
triel à Bévilard , disposera d'un secréta-
riat permanent à Moutier. La nouvelle
organisation regroupe les sections d'Uni-
té jurassienne, du Rassemblement juras-
sien, de Jura-sud autonome et de Jeu-
np«C0-«llri-

A l'issue de cette importante rencon-
tre , un communiqué précise :
• « Que la question jurassienne de-

meure ouverte dans les régions récupé-
rées par le canton de Berne grâce au
vote abusif de plusieurs milliers de per-
sonnes qui n'avaient pas voix au cha-
pitre ;
• que la partie sud du Jura sera tou-

jours plus menacée dans ses intérêts cul-
turels , linguistiques, économiques et so-
ciaux ;

© que les pro-Bernois tentent de sup-
primer la reconnaissance du peuple du
Jura dans la cons t i tu t ion  bernoise ».

Changements
à la direction

à la SSIH
Les problèmes actuels et l'évolution

de l'activité de la direction d'exploita-
tion SSIH impliquent de plus en plus un
engagement spécifique. Ainsi , M. Rico
Jenny, jusqu 'à présent à la fois directeur
général d'Oméga et directeur d'exploita-
tion de la SSIH à Bienne , consacrera
tout son temps à cette dernière fonction.
En conséquence , il a été fait appel à M.
Jean-Claude Theurillat qui a commencé
son activité dans le groupe SSIH' au
début de novembre 1975. Depuis le
début de l' année M. Theurillat est direc-
teur responsable des unités Oméga de
Bienne et des Genevez.

M. Theurillat a suivi une formation
d'ingénieur-horloger au Technicum neu-
chàtelois , formation couronnée par l'ob-
tention du diplôme d 'ingénieur en élec-
tronique à l'Ecole polytechnique fédérale
de Zurich.

Folle embardée :
deux blessés

PENEY-LE-JORAT

(c) uiniaiiene. vers s n is, sur ia rouie
La Croix - Pcney-le-Jorat, M. Bernard
Séchaud, 19 ans, domicilié à Hermen-
clies, a perdu la maîtrise de sa machine,
laquelle, après avoir heurté des piquets
de balisage, s'immobilisa contre un talus.
M. Séchaud et son passager M. Philippe
Ruch , 18 ans, domicilié à Corcelles-le-
Jorat , souffrant de multiples contusions,
ont été hospitalisés à Lausanne.

Samedi , à 18 h 50, une collision a eu
lieu au carrefour des rues du Contrôle et
Centrale entre un trolleybus et un
vélomoteur. La conductrice de ce der-
nier une jeune fille de 16 ans , a été
blessée à la tête et transportée à l'hôpi-
tal régional. A 12 h 45, deux voitures
sont entrées en collision rue du Marché-
Neuf devant le café Astoria. Dégâts :
700 francs

Collisions :
un blessé

Dimanche à 14 h 30 un accident de
la circulation s'est produit sur la route
Radelfingen-Aarberg . A la suite d'un
moment d'inattention , une automobile
s'est jetée contre une barrière bordant un
jardin. Une seconde voiture suivante qui
roulait trop près de la première n 'a pu
éviter la collision. Le premier véhicule a
été totalement démoli. Les frais s'élèvent
à 7000 francs.

Voiture dans une barrière

PRÉ-D'ORVIN

Dimanche, un garçonnet de 8 ans a
fait une chute à skis au Prés-d'Orvin. 11
a été transporté à l'hôpital de Wilder-
meth , souffrant d'une jambe cassée.

Chute à skis

KALLNACH

Trois voitures roulant en colonne ont
provoqué un accident de la circulation
à la sortie de Kallnach. La première
voiture vira sur la gauche pour emprun-
ter un chemin de campagne , la seconde
fut forcée de freiner brusquement mais
le troisième véhicule heurta celui qui
avait dû s'arrêter. Pas de blessé mais
2000 fr. de dégâts.

Collision

TAVANNES

(c) L'Ecole régionale de formation fémi-
nine qui s'est ouverte en août 1974 à
Tavannes a donné un remarquable spec-
tacle à l'intention de la population de la
région. La salle de paroisse était trop
petite pour contenir le nombreux public
présent et il y eut à cette occasion du
théâtre et de la danse.

Spectacle
de l'Ecole féminine

REBEUVELIER

(c) L'assemblée communale de Rebeuve-
lier a réuni 28 citoyens et citoyennes
sous la présidence du maire Werner To-
bler. Le procès-verbal a été accepté ainsi
que le budget qui est équilibré. L'assem-
blée a accepté une augmentation du trai-
tement du secrétaire et du caissier com-
munal et a modifié le règlement sur le
tarif des eaux qui sera dorénavan t factu-
ré au mètre cube et avec taxe person-
nelle de 6 fr. par personne âgée de plus
de 20 ans. Enfi n , le prix de vente du
terrain à bâtir a été fixé à 13 fr. le m2
pour les habitants de la localité et à
15 fr. pour ceux de l'extérieur.

Budget équilibre

(c) L'Aula de l'école Chantemerle était
pleine samedi soir à l'occasion du con-
cert annuel du « Club mixte des accor-
déonistes », dirigé par M. Claude Sau-
thier. A relever les productions égale-
ment lors du concert de la « Chorale
tessinoise » dc Saint-lmier dirigée par
M. Zalolarr.

Concert
des accordéonistes

MOUTIER

L'imprimerie Gérard Perrillard a été
cambriolée pour la deuxième fois cette
année dans la nuit de vendredi à sa-
medi. Des portes d'entrée ont été frac-
turées et une somme de moins de 100 fr.
a été emportée !

Une imprimerie
cambriolée

pour la deuxième fois

SAINT-URSANNE

(c) Le « Reton di cios di doubs » de
Saint-Ursanne a joué à guichet fermé,
samedi soir et dimanche après-midi, une
nouvelle comédie de l'auteur patoisan
jurassien bien connu Joseph Badet, dit
Djoset Barotchet.

Intitulée « Boinne fête manman »
(« bonne fête maman »), la nouvelle co-
médie est l'histoire d'une rivalité amou-
reuse entre deux jeunes gens. Mais, com-
me toutes les comédies du Barotchet,
celle-ci porte , en filigrane, tout le pro-
blème jurassien. Il est intéressant de
constater que les fervents de ce genre
de théâtre se recrutent aussi bien dans
les nouvelles générations que dans les
anciennes.

A Delémont également, il y a une
semaine, les « Patoisants vadais » se sont
taillés un énorme succès en jouant deux
pièces patoises d'un auteur de Moutier,
Robert Messerli, qui seront jouées en-
core dans plusieurs localités ces prochai-
nes semaines.

Il y a là un phénomène très particu-
lier, et très réjouissant puisqu'il montre
l'attachement des Jurassiens à leur passé.

Nouveau succès
pour l'auteur patoisan

Djoset Barotchet

SAULCY

(c) Présidée pour la première fois par le
nouveau maire François Willemin, l'as-
semblée communale de Saulcy a réuni
une quarantaine d'ayants droit. Le bud-
get 1976 a été accepté et le berger de la
ferme des Cerniers, M. Willy Boegli, a
été réélu pour une nouvelle période.
L'assemblée a voté un crédit de 4000 fr.
pour l'achat de matelas pour la troupe
et elle a nommé un nouveau vérificateur
des comptes en la personne de
M. Jean Willemin.

LAJOUX

Exposition très prisée
(c) C'est samedi et dimanche, qu'a eu
lieu à Lajoux une exposition régionale
qui a réuni quelque 500 lapins. Un nom-
breux public a visité cette exposition.

Assemblée communale



Loterie à numéros - Tirage du 24 janvier
Numéros sortis : 15, 17, 22, 24, 28, 31

Numéro complémentaire : 1
STATISTIQUE DES NUMÉROS SORTIS

----V->-fl -_BL̂ ----I _____F' 1__- -.-LT -̂Bl _____r ^̂ l _____r __-_- _____r -̂H_i __-_-̂ _-l ^tflH_-fl

SI x 47 x 53 x 54 x 44 x 43 x 48 x 50 x 58 x 49 x

60 x 53 x 34 x 39 x 43 x 36 x 32 x 55 x 45 x 45 x

38 x 46 x 38 x 48 x 34 x 55 x 48 x 46 x 37 x 51 x

40 x 53 x 37 x 47 x 39 x 39 x 37 x 44 x 42 x 60 x
Somme totale attribuée aux gagnants : 1.953.020 francs

Infrastructure: les étrangers ne constituent
pus une churge supérieure à celle des Suisses

BERNE (ATS). — La commission fé-
dérale consultative pour le problème des
étrangers a étudié au cours des derniers
mois la mise à contribution de l'infras-
tructure, c'est-à-dire des équipements
collectifs , par les étrangers. Elle s'est
bornée à examiner quelques secteurs
typiques qui peuvent être appréciés
quantitativement. Il ressort ainsi d'une
enquête auprès des cantons que l'admi-
nistration publique n'est pas mise à con-
tribution d'une façon particulière du fait
de la présence des étrangers, si l'on fait

abstraction de certaines difficultés lin-
guistiques. Cette contribution ne consti-
tue pas en règle générale, une charge
supérieure à celle des Suisses.

Le rapport de la commission doit être
considéré comme un instrument d'in-
formation destiné à rendre plus objective
la discussion portant sur divers aspects
du problème des étrangers, principale-
ment dans le domaine du logement,
l'éducation et de la formation profes-
sionnelle. Ainsi, à certains moments, le
problème du logement a soulevé des dis-
cussions particulièrement vives, le nom-
bre des étrangers étant considéré comme
la cause de la pénurie d'appartements
bon marché. On constate cependant une
densité d'occupation plus forte depuis
1970 chez les étrangers que chez les
Suisses et, de plus, une occupation plus
importante des logements de catégories
inférieures par les étrangers, moins exi-
geants semble-t-il sur le plan du confort.
La commission perçoit néanmoins ac-
tuellement une tendance à 1 adaptation
du mode d'habitation des étrangers à
celui des autochtones.

Dans le domaine de l'éducation et de
la formation professionnelle, la commis-
sion constate que la situation varie sui-
vant la concentration géographique des
étrangers, mais les coûts ne dépassent
pas ceux occasionnés par les Suisses. La
commission note ainsi que, dans les
deux cas, la proportion d'étrangers est
inférieure à la moyenne, bien que leur
nombre devrait augmenter ces prochai-
nes années en raison des naissances
d'étrangers en Suisse et de l'augmenta-
tion de la durée moyenne du séjour. Cet-
te situation s'explique, selon la commis-
sion en partie par la connaissance insuf-
fisante de la langue et en partie par l'in-
fluence du milieu socio-économique du
milieu d'origine.

La commission indique encore dans
son rapport que les coûts occasionnés
par les étrangers dans les domaines des

services d'hygiène publique, des assu-
rances-accidents, maladie, vieillesse et
survivants ne diffèrent pas par rapport à
ceux des Suisses.

D'autre part, l'aide sociale et l'assis-
tance aux étrangers est assurée dans une
large mesure par des institutions pri-
vées qui ne reçoivent pas de contribu-
tions ou des contributions modestes seu-
lement de la part des pouvoirs publics.
Elles ont plutôt tendance à diminuer du
fait des restrictions de l'émigration.

Cherchant des mesures pratiques sus-
ceptibles de faciliter la vie en commun
des étrangers et des Suisses, la commis-
sion s'est efforcée d'encourager la créa-
tion de nouvelles communautés com-
munales régionales et cantonales de tra-
vail pour les problèmes des étrangers
tout en soutenant l'activité des organisa-
tions déjà existantes. Au plan fédéral, la
commission a d'autre part établi des
contacts avec les organisations d'étran-
gers en Suisse et s'est mise à leur
disposition en tant qu'interlocuteur offi-
ciel pour procéder à des échanges de
vues.

La récession se fait moins virulente
Dans son dernier « Panorama conjonc-

turel » qui vient de paraître, l'Union de
banques suisses relève que si l'économie
suisse n'est pas encore sortie du creux de
la vague, les forces récessionnistes ont
cependant encore perdu de leur virulen-
ce. Selon l'enquête de l'UBS, les princi-
paux indicateurs indu striels » étaient, au
4me trimestre 1975, encore bien au-des-
sous de leur niveau d'une année aupara-
vant, marquant toutefois un recul net-
tement moins prononcé qu'aux trimes-
tres précédents.

Le recul de l'entrée des commandes
dans l'industrie devrait visiblement
ralentir au cours des prochains mois.
Pour le 1er trimestre 1976, 30 % des
chefs d'entreprise interrogés prévoient
une diminution et 20 % une augmenta-
tion sur le dernier trimestre 1975. La
contraction attendue des affaires est
toutefois le résultat des deux tendances
contradictoires, à savoir léger accroisse-
ment des ordres étrangers et nouveau
repli des commandes suisses. Comme en
1975 à la même époque, les prévisions
en baisse dans les ordres étrangers sont
toujours plus nombreuses que les prévi-
sions en hausse, bien que, là aussi, la

situation se soit nettement améliorée :
si, au 4me trimestre 1975, 53 % des in-
dustriels interrogés envisageaient une di-
minution des ordres étrangers sur la pré-
cédente période comparable, ils ne sont
que 40 % à prévoir une telle évolution
au 1er trimestre 1976, voire 32 % seule-
ment dans l'industrie des machines et
appareils.

La réserve de travail continuera de
diminuer au cours du 1er trimestre 1976,
aussi bien par rapport au dernier trimes-
tre de 1975 que comparativement au ni-
veau d'une année auparavant. Mais la
baisse devrait être moins forte qu'en
1975 d'un trimestre à l'autre. Par consé-
quent, la production sera encore freinée.
Vu la faiblesse de la demande, les ven-
tes fléchiront encore, bien qu'à un
rythme ralenti. D'une année à l'autre,
62 % des entreprises questionnées s'at-
tendent à une nouvelle détérioration des
ventes au 1er trimestre 1976, alors
qu'elles étaient 72 % à faire un tel
pronostic au dernier trimestre 1975.

RECUL CONTINU DE L'EMPLOI
CES PROCHAINS MOIS

Comme la marche des affaires demeu-
ra défavorable à court terme dans tous
les secteurs industriels, la situation de
l'emploi continuera à se dégrader. 43 %
des entreprises questionnées prévoient
une diminution des effectifs au 1er tri-
mestre 1976 comparativement à fin 1975.
La réduction de l'horaire de travail
figure toujours au premier plan de la
politique de l'emploi, ainsi que le non-
remplacement des personnes abandon-
nant volontairement leur emploi. Envi-
ron 35 % des entreprises envisagent
d'introduire ou d'étendre l'horaire de
travail réduit au 1er trimestre 1976. Ce
pourcentage était notablement plus élevé
(45 %) dans les 3 derniers mois de 1975.
Par ailleurs, 15 % d'entre elles pensent
réduire ou supprimer le chômage partiel.

Pour 1975, 80 % environ des entrepri-
ses industrielles annoncent une contrac-
tion des marges et 77 % une diminution
du cash flow. 41 % des chefs d'entrepri-
se s'attendent à une nouvelle érosion des
marges en 1976 et 39 % une détériora-
tion du cash flow. Toutefois, 25 % d'en-
tre eux (1975 : 10 % à peine) tablent sur
une amélioration de la capacité de gain.

Pour le 1er trimestre 1976, un tiers
des gros distributeurs du commerce de
détail interrogés par l'UBS s'attend à
une baisse de 2-5 % des affaires par rap-
port au même trimestre de 1975, alors
que deux tiers prévoient encore des ven-
tes slationnaires au niveau relativement
réduit de 1975, les consommateurs
s'étant montrés réservés dans leurs
achats. La mauvaise marche des affaires
s'explique surtout par la stagnation dé-
mographique, la diminution de l'emploi,
et aussi par le fait que les ménages
dépenseront encore moins. D'une façon
générale, les ventes de produits alimen-
taires et non alimentaires stagneront, un
nouveau recul étant surtout attendu dans
la confection, pour hommes notamment,
et les textiles. Vu l'incertitude au sujet
de l'évolution de l'emploi et des revenus
du travail , les besoins de rattrapage en
biens de consommation durables ne de-
vraient pas avoir d'effets stimulants à
court terme sur la marche des affaires.

Skieurs
imprudents
ensevelis

1 VALAIS 1
Alerte dons des stations

(c) L'alerte a été donnée hier dans plu-
sieurs stations. En effet les chutes de
neige ont incité plusieurs skieurs à faire
du ski sauvage. Mal leur en prit Ainsi à
Anzère quatre hommes furent ensevelis
sous la masse mais purent se dégager
d'eux-mêmes.

De même, à la cabane des Violettes à
Montana, un skieur fut pris lui aussi
sous une coulée mais put être sauvé.
Nulle part il n'y eut de victimes.

Les guides et moniteurs entreprirent
cependant des recherches pour voir si
vraiment personne ne se trouvait
dessous. Il semble bien que ce fut le cas
car les recherches n'ont absolument rien
donné et on ne signale aucune dispari-
tion.

BERNE (ATS). — Le parti socialiste
suisse (PSS) recommande d'approuver
l'initiative syndicale pour la participa-
tion. Le comité central du parti a décidé
samedi à Berne de recommander au
souverain de rejeter en revanche le con-
tre-projet des Chambres fédérales. En ce
qui concerne l'initiative fiscale de l'Al-
liance des indépendants, le PSS laissera
la liberté de vote.

Seule l'initiative des syndicats garantit
un développement ordonné de la parti-
cipation, a déclaré M. Arnold Bertschin-
ger, secrétaire central au comité central
du PSS. Le contre-projet vise en fait à
bloquer ce développement. C'est à
l'unanimité que les membres du comité
central ont décidé de soutenir l'initiative
et de rejeter le contre-projet.

En ce qui concerne l'initiative fiscale
des indépendants, qui, comme la parti-
cipation, sera soumise au souverain le 21
mars prochain, elle contient certes quel-
ques postulats généraux que le PSS dé-
fend mais a aussi des aspects négatifs.
Par 30 voix contre 6, le parti socialiste
décide de laisser la liberté de vote.

Réuni en assemblée extraordinaire des
délégués samedi à Zurich, le parti évan-
gélique populaire de Suisse a décidé par
59 voix sur 89, de soutenir l'initiative
constitutionnelle sur la participation. Les
voix de 17 délégués se sont portées sur
le contre-projet de l'assemblée fédérale.

Participation :
prises de position

GENEVE, . ,, . , -

Abus de confiance
GENÈVE (ATS). — Depuis novem-

bre dernier, une caissière travaillant
dans une entreprise de transport de
Genève a détourné près de 17.000
francs. Inculpée samedi d'abus de con-
fiance l'employée, âgée de 21 ans, nne
Française, qui a entièrement dépensé les
sommes détournées, a été écrouée.

f TESSIN i

AIROLO (ATS). — Les citoyennes et
citoyens d'Airolo se sont réunis vendredi
soir en assemblée débat publique pour
protester contre le projet de la Nagra
(coopérative nationale pour le dépôt des
scories radio-actives) de constituer un de
ces dépôts dans la région.

Le débat avait été précédé par une
rencontre groupant la municipalité
d'Airolo in corpore, les représentants
de la bourgeoisie et ceux de la Nagra.
Aux protestations des autorités d'Airolo,
qui refusaient énergiquement une telle
solution, les représentants de la Nagra
auraient répondu qu'ils allaient poursui-
vre les études géologiques déjà en cours,
la décision intervenant de tbutes façon
au niveau ' fédéral, en rapport avec les
autorités cantonales. nnm-rH *n «ti>

Protestation
contre un projet

de dépôt de scories
radio-actives

Bagarre a Zermatt
un policier blessé

(c) Une violente bagarre a éclaté dans la
rue à Zermatt à la fermeture des bis-
trots. Deux jeunes gens de Graechen
dont l'un est sommelier et l'autre moni-
teur de ski en vinrent aux mains avec
un agent de la police municipale, M.
Christian Schwery, célibataire, 26 ans
qui assurait le service d'ordre.

Voyant la bagarre, trois étrangers, un
Français, un Allemand et un Anglais se
portèrent au secours des deux Valaisans.
Comme cette bagarre avait lieu devant le
domicile d'un autre gendarme celui-ci
descendit dans la rue avec une matraque
et se porta au secours de son collègue.
Il distribua quelques coups de matraque
pour disperser le groupe.

M. Christian Schwery a été blessé et
conduit chez un médecin. On dut lui
faire quelques points de suture.

Matières premières : la Suisse
totalement dépendante de l'étranger

ZURICH (ATS). — Pour ce qui est
des matières premières, la Suisse est to-
talement dépendante de l'étranger. C'est
à cette conclusion qu'est parvenu le
« Schweizerische Handelszeitung », qui
s'est fait « une première image de la si-
tuation de la Suisse concernant les ma-
tières premières » sur la base de statis-
tiques et de thèses. Il n'existe en effet
pas d'enquête officielle sur la dépen-
dance de la Suisse dans le domaine des
matières premières^ Penquête du « Schwei-
zerische Handelszeitung » a monté en
outre que, pour la plupart des produits,
nos fournisseurs de matières premières
ne sont pas les plus importants expor-
tateurs du monde.

Ainsi, 81 % du blé nous vient d'Amé-
rique du Nord, 74 % du sucre de Fran-
ce et de Grande-Bretagne, 65 % des fè-
ves de cacao du Ghana et Côte-d'Ivoire,
64 % du pétrole des émirats arabes, de
Libye et du Nigeria, 84 % du fer de
République fédérale d'Allemagne et de
France, 55 % du cuivre de Belgique et
d'Allemagne de l'Ouest et 70 % du
magnésium de Norvège.

Plus d'un tiers du plomb importé en
Suisse provient d'Angleterre, tandis que
la Thaïlande et l'Indonésie se parta-

gent plus de la moitié des importations
de zinc. Les Etats-Unis, la France et la
Suède nous apportent plus de la moitié
de notre argent. L'Allemagne de l'Ouest,
la France et l'Italie représentent 57 %
des importations d'or (sans les transac-
tions bancaires).

Qu'en est-il des matières premières
utilisées par l'industrie ? Elles ne repré-
sentent que 16,3 % du total des impor-
tations suisses de matières premières :
les minéraux, métaux et produits chi-
miques de base 41 %, les biens de con-
sommation et d'alimentation 27 % et les
matières premières pour l'industrie agrv
cole 15 %.

Si l'on examine l'origine des impor-
tations suisses de matières premières, on
constate que les pays industrialisés, sur-
tout la CEE et en particulier l'Alle-
magne, y ont une part considérable. A
titre d'exemple, nos principaux fournis-
seurs de fonte ne sont pas les plus
grands exportateurs mondiaux comme
l'Australie, l'URSS et la Suède, mais
l'Allemagne de l'Ouest, la France et le
Canada. Pour le cuivre, ce sont la Bel-
gique et la République fédérale d'Alle-
magne, et non les Etats-Unis et le Chili ,
qui viennent en tête des listes mondiales.

Mortellement blesse
sur un passage

de sécurité
SAINT-GALL (ATS). — Un homme

de 77 ans M. Johann Schwendener, de
Rafis-Buchs (SG), est décédé samedi
dans un hôpital de Saint-Gall des suites
d'un accident de la circulation survenu
la veille à Rafis.

M. Schwendener, qui traversait la rou-
te sur un passage de sécurité, avait été
happé vendredi soir par une voiture, et
projeté à plusieurs mètres. Le conduc-
teur du véhicule n'avait pas remarqué le
piéton, qui fut hospitalisé dans un état
grave et ne survécut que quelques heu-
res.

Panne de courant
sur la ligne du BLS
BRIGUE (ATS). — Une interruption

de courant s'est produite samedi après-
midi sur la ligne du Beme - Lœtschberg
- Simplon (BLS) durant une heure. La
ligne d'alimentation à l'entrée de la gare
de Brigue a en effet été coupée. Le tra-
fic ferroviaire a subi des retards allant
jusqu'à deux heures.

Ruée vers les stations
(c) C'est à une véritable ruée vers les
stations que Ton a assisté dimanche d'un
bout à l'autre des Alpes. En effet , celle
que Ton attendait depuis des semaines,
la neige, est tombée samedi en abon-
dance un peu partout à p artir de 1000
mètres. On mesurait dans la plupart des
régions de montagne entre 20 et 30 cm
de neige fraîch e. Bien mieux, dimanche
un soleil splendide éclairait tout ce décor
hivernal. Des milliers de personnes en-
vahirent les grandes stations et même
dans les modestes stations on devait faire
la queue devant les installations.

Cette neige bienvenue a permis la
remise en marche des téléskis se trou-
vant à 1400 m d'altitude alors que du-
rant les fêtes ces installations de basse
altitude n'avaient pu fonctionner en rai-
son du manque de neige.

Signalons en passant qu 'à Ovronnaz
le télésiège est resté bloqué duran t p lus
d'une heure. Des personnes occupées aux
installations sont restées suspendues aux
câbles et durent attendre dans le froid
qu'on vienne les délivrer.

Un assassinat en Belgique jugé
devant le Tribunal criminel d'Avenches
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Pour avoir « liquide » un homme dans
le plus pur style du Chicago des années
de la prohibition, un Suisse, Pierre-
André G. né en 1945, prévenu d'assassi-
nat, comparaît dès aujourd'hui devant le
tribunal criminel d'Avenches présidé par
M. M. Nicollier.

Le 25 mai de l'an dernier, à Athus,
localité belge proche de la frontière
belgo-franco-luxembourgeoise, quatre
hommes et une femme attiraient dans un
bar où officiaient des « serveuses-mon-
tantes », un ressortissant allemand, mari
de l'une d'entre elles.

Le guet-apens avait été soigneusement
monté. Le bar avait été vidé, les bouteil-
les enlevées, le comptoir net. L'homme
était donc bel et bien condamné. Que se
passa-t-il alors ? Toujours est-il que, sor-
tant un revolver, Pierre-André G.
« truffa » de huit balles le malheureux
allemand qui fut ensuite poussé dans un
local attenant où il agonisa durant cinq
heures. Pour amortir le bruit des
détonations, le pick-up avait été poussé
au maximum.

L'homme exécuté, les conjurés se

dispersèrent et l'exécuteur des hautes
œuvres du milieu vint se réfugier chez
des parents dans la région d'Avenches.
Il devait plus tard être arrêté à Bâle.

Pour sa défense, l'accusé déclare
aujourd'hui qu'il n'avait pas l'intention
de tuer, mais bien de faire peur, voir de
corriger la victime. L'audience dira, au
cours de la semaine pour laquelle elle
est prévue, si cette thèse résiste aux faits

qui seront établis soit par l'audition de
témoins éventuels soit par la lecture des
rapports d'enquête.

C'est le procureur général du canton
de Vaud, M. Willy Heim qui soutiendra
en personne l'accusation. L'accusé sera
défendu par Me Baer.

Signalons qu'une affaire de ce genre
est probablement unique dans les anna-
les judiciaires vaudoises. M.

Un mort après
l'explosion de Zurich

ZURICH (ATS). — L'explosion qui a
éclaté mercredi dans les locaux de
PEcole-club Migros à Zurich aura fait
une victime : Mme Sabine Hoesli, maî-
tresse de batik, décédée vendredi des
suites de ses graves blessures. Après
l'explosion, le feu s'était déclaré, causant
des brûlures également à cinq élèves.

Vol
dans une bijouterie
THOUNE (ATS). — Des inconnus

ont brisé dimanche matin à 8 heures
les vitrines d'une bijouterie située dans
la vieille ville de Thoune, et se sont
emparés de bijoux pour un montant
d'environ 50.000 francs. Ils ont réussi
à prendre la fuite à bord d'une voiture
volée. Celle-ci a été retrouvée plus tard
dans un quartier extérieur de la ville ,
non loin d'un commerce alimentaire qui
avait également reçu la visite de voleurs.

Le «trésor de la cathédrale»
reviendra-t-il à Lausanne?

LA USANNE (A TS). — A l'occasion
de l'anniversaire de l'indépendance vau-
doise, le 24 janvier, l'ancien conseiller
national Michel Jaccard, directeur de la
« Nouvelle revue de Lausanne », a adres-
sé dans cet organe radical vaudois une
« lettre ouverte à Messieurs de Berne »,
les invitant à rendre le « trésor de la
cathédrale de Lausanne » qu'ils avaient

emporté après l'occupation du Pays de
Vaud en 1536.

M. Michel Jaccard rappelle le succès
(100.000 visiteurs) de l'exposition organi-
sée récemment à Lausanne pour le
700me anniversaire de la cathédrale de
Lausanne el dont le « clou » étaient les
merveilleuses tapisseries du trésor de la
cathédrale, aimablement prêtées par le
Musée de la ville de Berne, qui les a
remarquablemen t conservées. Puis il
écrit — après avoir soulign é l' excellence
des rapports actuels entre les vaudois
libérés en 1798 et leurs anciens maîtres
bernois :

« ... Vous avez le choix entre deux
manières d'agir. Vous pouvez reprendre
nos tapisseries et les remettre à la cimai-
se de votre musée. Nul, ici, ne vous en
empêchera. Nous sommes de tempéra-
ment résigné. Mais vous pouve z aussi,
vous souvenant d' un certain sens de la
grandeur et de la noblesse qui marqua
votre race et qui ne vous a pa s quittés,
faire le geste que tout le peuple vaudois
attend de vous sans oser vous le dire :
faites don à notre canton de ces tapisse-
ries. Elles seront le centre de ce Musée
de la cathédrale que nous souhaitons
créer ».

Ce geste serait exemplaire d' un patrio-
tisme fraternel et partage et il aurait un
caractère historique, ajoute M. Michel
Jacca rd, qui conclut : « A vous de juger,
Excellences, chers Confédérés et chers
amis. Le canton de Vaud attend votre
réponse ».

Trafiquante de drogue
arrêtée

THOUNE (ATS). — La police canto-
nale de Thoune vient de procéder à l'ar-
restation d'une trafiquante de drogue qui
écoulait sa marchandise dans la région
de Thoune et de l'Oberland. D'autre
part, 10 personnes — dont quelques mi-
neurs — ont été appréhendées pour les
besoins de l'enquête.

La police indique que la trafiquante
achetait sa marchandise à Amsterdam et
la transportait ensuite sans trop de diffi-
cultés dans notre pays. Les choses se
sont gâtées pour elle, lorsque quelques-
uns de ses amis ont cherché à écouler
de la drogue dans un centre pour jeunes
gens à Spiez.

Tirage
de la Loterie romande

PULLY (ATS). — La Loterie ro-
mande a procédé au tirage de sa 364me
tranche, dont voici les résultats :

Les billets se terminant par 1 ou 6
gagnent 10 francs.

Les billets se terminant par 77, 00,
491, 111, 722, 102, 504, 816 377, 386,
670, 411 gagnent 20 francs.

Les billets se terminant par 393, 102,
024, 155, 894, 9686, 9099, 1790, 0291
4743, 5919, 9480, 9337 gagnent 40 francs.

Les numéros 564417, 576987, 576505,
577013, 597648, 592477 583204, 561268,
596921, 591566, 575464, 558399, 597553,
560061, 573982 gagnent 200 francs.

Les numéros 576365, 578376, 560979,
562142, 587976, 586071, 597064 ga-
gnent 500 francs.

Le numéro 560455 gagne 100.000
francs.

Deux lots de consolation de 500 fr.
aux numéros 560454 et 560456.

Les billets dont les quatre premiers
chiffres sont identiques à celui du gros
lot (5604...) gagnent 10 francs.

(Seule la liste officielle fait foi).

BERNE (ATS). — Le comité directeur
des jeunes radicaux suisses, réuni à
Berne, vendredi, soutient un développe-
ment de la participation car l'extension
des droits démocratiques doit se faire à
tous les niveaux, non seulement étatique
mais aussi socio-économique indique un
communiqué.

Les jeunes radicaux suisses estiment
que par la participation, chacun doit
pouvoir prendre part à la destinée de
l'entreprise. Néanmoins, ils rejettent
l'initiative qui présente le danger d'une
trop forte concentration des pouvoirs
aux mains des syndicats. Quant au
contre-projet, il ne répond pas non plus
à leurs aspirations, se contentant d'enté-
riner l'acquis voire même marquant un
recul. C'est pourquoi les jeunes radicaux
suisses pensent que c'est d'abord la tâche
des partenaires sociaux de trouver un
terrain d'entente et ils recommandent de
voter deux fois non le 21 mars, termine
le communiqué.

Les jeunes radicaux
et la participation

Caisses maladie
et dépenses

en médicaments
BERNE (AÏS) . — Selon ta statistique

publiée par l'Office fédéral des assuran-
ces sociales, la part des médicaments
aux dépenses totales des caisses maladie
a continué à baisser en 1974. Elle a été
de 21,8 % ce qui fait 1,1 % de moins
que l'année précédente. Cette baisse se
produit régulièrement chaque année
depuis 1969, où la proportion était de
25,9 %.

Les frais généraux de la santé publi-
que en Suisse sont naturellement beau-
coup plus élevés que les dépenses des
caisses maladie. Ils comprennent en ef-
fet, en outre, les dépenses des particu-
liers et les subventions des pouvoirs
publics. La part des médicaments à ces
frais globaux est de 17/18 %.

ACTUALITÉ SUISSE ET ROMANDE

Incendie à Schwanden
SIGRISWIL (BE) (ATS). — Un incen-

die qui s'est déclaré vendredi soir dans
double maison de Schwanden, au-dessus
de Sigriswil (BE), a provoqué pour quel-
que 200.000 fr. de dégâts. Grâce à l'in-
tervention rapide des pompiers de la ré-
gion, l'incendie a pu être rapidement
maîtrisé, mais le feu avait déjà détruit
complètement l'étage supérieur de la
partie est du bâtiment. La plus grande
partie du ménage a pu être sauvée des
flammes. Ce sinistre a été provoqué par
le fort vent qui régnait dans la région et
qui a causé l'incendie d'un fourneau à
mazout.

SUISSE ALÉMANIQUE

LOQVRNO (ATS). — Une association
pour la sauvegarde de l'environnement,
la lutte contre le bruit et la pollution de
l'air, vient d'être fondée dans la com-
mune de Minusio (Locarno). Toutes les
personnes intéressées, et en premier lieu
les propriétaires des immeubles longeant
les deux rues principales qui traversent
la localité, ont été invitées à y adhérer.

L'association est déjà entrée en action.
Elle vient, en effet, de lancer une péti-
tion au Grand conseil tessinois afin que
celui-ci intervienne immédiatement pour
que priorité soit donnée aux travaux
destinés à éliminer les causes de la
pollution et du bruit. Le trafic en aug-
mentation constante provoque l'instabili-
té des habitations et un danger perma-
nent pour les personnes qui doivent
emprunter ces rues, estime l'association.
Cette pétition fait suite à deux autres, si-
gnées par plus de 1000 habitants qui
sont restées sans réponse.

Les habitants de Minusio demandent
la réalisation du tunnel de détourne-
ment, selon les plans déjà établis.

A en croire les statistiques cantonales,
les deux rues principales de Minusio se
trouvent au deuxième rang pour ce qui
est de l'intensité du trafic.

La lutte contre le bruit
et la pollution

s'organise à Minusio

CHIASSO (AÏS). — Un incendie a
détruit vendredi après-midi une voiture
de première classe du train Milan-Chias-
so, dans la région de Cantu. Ce sont les
voyageurs qui ont donné l'alarme.
Aucun d'eux n'a été blessé. On pense
que c'est un court-circuit qui est à l'ori-
gine du sinistre.

Voiture
de première classe CFF

en feu

SCHUEPFHEIM (LU) (ATS). — La
route menant de Schuepfheim à
Flueehli dns le canton de Lucerne, qui
avait été coupée vendredi par l'éboule-
ment d'un millier de m3 de terre et de
pierre, à pu être rouverte au trafic
samedi après-midi. Durant les travaux
de déblaiement, le trafic a dû emprunter
l'ancienne route de Flueehli , qui est très
étroite et praticable qu'avec des chaînes.

Route recouverte
après un éboulement

(c) La brusque apparition de la neige
n'a pas été sans causer quelques surpri-
ses sur les routes. On signalait diman-
che ct samedi plusieurs carambolages.

Entre Massongex et Monthey une
auto conduite par M. Jean-Luc Schlaep-
pi, 18 ans, de Monthey, a fait une em-
bardée et a terminé sa course sur le
toit. Le conducteur blessé a été hospita-
lisé.

Dans la même région une auto con-
duite par Mlle Flora Meynet, de Mon-
they également a quitté la chaussée à
hauteur du café Belair. La conductrice
est à l'hôpital.

Plusieurs accidents

CHATEAUNEUF (ATS). — Surprise
à l'Ecole cantonale d'agriculture où se
forment année après année les nouveaux
fromagers d'alpage du canton, les spécia-
listes du fromage à raclette. Ces années
dernières malgré les appels lancés, on ne
comptait guère que cinq ou six candi-
dats désirant pratiquer ce métier. Cette
année, vingt-cinq jeunes se sont pré-
sentés pour suivre les cours placés sous
la diection de M. Marc Zufferey.

11 semble que la récession économique
ne soit pas étrangère à ce phénomène,
tout comme le net retour à la terre de
certains jeunes qui avaient choisi l'usine
et qui en sont revenus. Ces cours de
fromagers qui dureront plusieurs se-
maines se déroulent actuellement dans
le Valais central.

Plus de fromagers
que prévu
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Hahnenkamm : Klammer sans pitié
\jf r ^t.  *ki ' [ Dernières épreuves de la coupe du monde avant les Jeux Olympiques

Consolation suisse: le combiné à Walter Tresch
Il sera decidemment difficilement de

ravir le titre olympique de descente à
l'Autrichien Franz Klammer. Celui qui
est sans conteste meilleur descendeur
du monde a une fois de plus étonné ses
partisans : il a remporté à Kitzbuehl la
descente du Hahnenkamm avec 2"06
d'avance sur le concurrent placé second
et sa performance «st telle que l'écart
entre lui et le dixième au classement
atteint 3"17... Pour le sympathique
skieur autrichien (23 ans), la consécra-
tion olympique semble donc proche et
en coupe du monde il a remporté sa
quatrième victoire en descente sur sept
courses courues depuis début décembre.

RUSSI CINQUIÈME
Klammer cependant ne s'est pas classé

dans le combiné du Hahnenkamm, étant
tombé la veille en slalom. U a néan-
moins amélioré sa position en coupe du
monde, où il est maintenant second du
classement général, avec 156 points, soit
dix de retard sur Ingemar Stenmark et
un d'avance sur l'Italien Piero Gros.

Ce combiné du Hahnenkamm, comme
celui du Lauberhorn, est revenu au
Suisse Walter Tresch. Ce dernier au
neuvième rang, sauvant ainsi par son
succès au combiné l'honneur helvétique.
Cette descente de la « Streif » n'a, en
effet, guère souri aux coureurs suisses,
Bernhard Russi étant relégué à la cin-
quième place et Philippe Roux, en qui
certains voyaient un vainqueur possible,
au neuvième rang, un rang qu'il partage
d'ailleurs avec Walter Tresch.

FACILITÉ INOUÏE
Au terme d'une course sans la

moindre erreur, Klammer terminait en
2'03"79, soit à 57 centièmes de seconde
du record qu'il avait lui-même établi
l'an dernier. Prenant le départ avec le
dossard No 15, il devait battre le temps
du Norvégien Erik Haker, parti avant
lui et qui réussissait là un étonnant
« come-back », devançant notamment
l'Autrichien Werner Grissmam» de près
d'une seconde.

En 2'03"79, Klammer s'est imposé
avec une facilité inouïe, créant à l'arri-
vée les écarts suivants : 2"06 sur Haker,
2"68 sur l'Autrichien Josef Walcher,
parti du deuxième groupe, 2"80 sur
Grissmann, 2"84 sur Russi, 2"90 sur un
autre Autrichien, Klaus Eberhard et...
8"08 sur Gustavo Thoeni, qui il y a un

an l'avait talonné à moins d'un centième
de seconde. Mais Thoeni, l'un des
skieurs les plus complets depuis le temps
des Killy et Toni Sailer, avait décidé de
ne prendre aucun risque à la veille des
jeux d'Innsbruck.

PERFORMANCE D'ENSEMBLE
S'il était attendu, ce succès de Klam-

mer a encore été complété par la remar-
quable performance d'ensemble des des-
cendeurs autrichiens. Avec Walcher
(3me), Girssmann (4me) et Eberhard
( f in ie ) , l'équipe d'Autriche a en effet
classé quatre concurrents parmi les six
premiers. Dans cette phalange, seul le
Norvégien Erik Haker, surprenant d'ai-
sance, et Bernhard Russi ont pu s'immis-
cer. Treizième, René Berthod a arraché
sa sélection pour Innsbruck tandis que

Walter Vesti, relégué à la dix-huitième
place, a été définitivement écarté. Le
Davosien n'a décidément toujours pas
totalement surmonté les séquelles de sa
chute de Val d'Isère.

DÉMENTIR LE PROVERBE •
« Cette victoire me comble à moins de

deux semaines de la descente olympique
qui sera courue le 5 février à Innsbruck,
sur la Patscherkofel », déclarait à l'arri-
vée Frank Klammer. « Toutefois, pour-
suivait-il, me voilà dans la position diffi-
cile d'un super-favori. Quel poids, quelle
responsabilité... Et puis, il y a une sorte
de proverbe qui souligne le fait que
celui qui a gagné la descente à Kitz-
buehl n'a jamais gagné ensuite un titre
oylmpique... J'espère que je serai le
premier à faire mentir ce proverbe ».

Blessé fin décembre dans la descente
de Schladming, le Norvégien Erik Haker
a fait une brillante rentrée. « Je suis très
heureux de constater à la veille des Jeux
que j'ai retrouvé tous mes moyens »,
disait-il. Si dans le clan autrichein ou
exultait , en revanche du côté des Suisses
et des Italiens on faisait plutôt grise
mine et l'on abordait des questions de
fartage. Ainsi, Philippe Roux relevait :
« J'ai tout perdu sur le plat, on ne glis-
sait pas ». Quant à Bernhard Russi, il
expliquait ainsi sa course : « J'étais un
peu crispé au départ, après j'ai bien skié
mais pas assez vite pour battre
Klammer, très bon aujourd'hui... voyez
sa moyenne de 102 km 070. Quant à
mon épaule blessée, elle était un peu
raide mais ne m'a pas trop gêné ».

Nouvelle démonstration de L.-M. Morerod
Lise-Marie Morerod a fait une nou-

velle démonstration de son talent dans
le slalom géant de Kanjska Go^a, où
elle a remporté son troisième succès de
la saison dans la spécialité. Sur un par-
cours très difficile et entièrement glacé,
elle a relégué l'Allemande Rosi Mitter-
maier à 1"22 et la surprenante Berna-
dette Zurbriggen à 2"94. Sa victoire aurait
pu être plus nette encore si elle n'avait
commis une faute à cinq portes de
l'arrivée. Très calmement, elle réussit à
corriger son erreur, mais il est évident
qu'elle a alors perdu plusieurs centièmes
de seconde et une partie de son avance

sur Rosi Mittermaier, qu 'elle devançait
de 1"46 au poste de chronométrage in-
termédiaire . .. - .. - -, ._ .

TRACÉ DIFFICILE
Kranjska Gora avait remplacé Mari-

bor pour l'organisation de cet ultime
slalom géant de coupe du monde avant
les jeux olympiques. Malgré un enneige-
ment insuffisant , les organisateurs
avaient pu trouver un parcours permet-
tant la mise sur pied de la course dans
des conditions régulières. Le tracé s'est
cependant révélé particulièrement diffi-
cile, notamment dans sa seconde partie.
11 a fait de ce slalom géant l'épreuve du
genre la plus sélective courue depuis le
début de la saison. Ce n'est d'ailleurs
pas un hasard si son tiercé comprend,
dans le. désordre, les noms des trois pre-
mières du classement provisoire de la
coupe du monde : Rosi Mittermaier
(deuxième), Bernadette Zurbriggen (troi-
sième) et Lise-Marie Morerod (premiè-
re).

Lise-Marie Morerod a obtenu ce nou-

veau succès avec le dossard No 3 au
poste de chronométrage intermédiaire,
elle avait déjà creusé des écarts impres-
sionnants. Elle comptait alors 1"46
d'avance sur Rosi Mittermaier, 1"48 sur
Danielle Debernard , 2"05 sur Jacqueline
Rouvier, 2"06 sur Brigitte Totschnig,
2"09 sur Wilma Gatta , 2"10 sur Claudia
Giordani , qui devait chuter sur la fin et
2"'17 sur l'Autrichienne Regina Sackl
(partie en 33e position). Bernadette Zur-
briggen accusait alors un retard de 2"55.

En raison de la faute commise par la
Vaudoise, c'est Rosi Mittermaier qui fut
la plus rapide sur la fin , en 30"08,
devant Lise-Marie Morerod (à 24-100),
Fabienne Serrât (à 63-100) et Bernadette
Zurbriggen (à 63-100 également).

Des autres Suissesses en lice, Marlies
Oberholzer fut la meilleure en prenant
la vingt-cinquième place, mais à plus de
six secondes de la gagnante. Marie-Thé-
rèse Nadig, qui se ressentait de la chute
faite à Badgastein, avait préféré ne pas
prendre le départ.

B. Zurbriggen: «je me sentais bien»
A 1 arrivée, Lise-Marie Morerod ne

cachait pas sa satisfaction mais aussi son
étonnement : «Je ne comprend pas qu'il
puisse y avoir un tel écart. Je me suis
bloquée à cinq portes de l'arrivée et je
pense avoir perdu près d'une seconde.
La piste était vraiment remarquable, très
sélective et préparée à la perfection. Je
me suis quand même fait peur à plu-
sieurs reprises, surtout dans la seconde
partie ».

Sa seconde, Rosi Mittermaier, était
aussi satisfaite qu'elle : « Si Lise-Marie
est à l'arrivée, une seconde place corres-
pond en fait à une victoire ».

Cet hommage de la part de l'Alle-
mande résume bien , en fait , la supério-
rité dont fait preuve en ce moment la
Vaudoise. Mais il faut également tirer
un grand coup de chapeau à Bernadette
Zurbriggen, qui , pour sa part, expliquait
ainsi sa course : « J'ai pris le départ
avec un dossard très élevé et il était
vraiment difficile de skier dans la partie
haute après les vingt premières. La piste
était transformée en une véritable pati-
noire. Par la suite, ce fut bien meilleur.
Cette troisième place ne m'étonne pas
outre mesure car je me sentais vraiment
très bien.

Taesch : le relais aux Suisses
Les juniors jurassiens en évidence

Les Allemands de l'Ouest ont dominé
les courses individuelles du 2me «Taesch-
horn Kirstall », à Taesch. Sur 15 km,
Hans Buhl a créé la surprise en s'impo-
sant avec 19" d'avance sur le Norvégien
Kiell Sollie. Le meilleur Suisse, Urs
Bieri, s'et classé 4me à 42", soit immé-
diatement devant le favori numéro un,
Lars-Erik Eriksen.

L'équipe suisse, qui était de loin la
plus équilibrée, a remporté le relais 3 x
10 kilomètres. Elle était formée des
espoirs Urs Bieri, Fredy Wenger et
Konrad Hallenbarter.

Au terme du premier tronçon de 10
kilomètres, Bieri comptait huit secondes
de retard sur l'Italie, qui était alors en
tête. Wenger permit à l'équipe helvétique
de prendre le commandement et Hallen-
barter préserva cette première place au
cours des dix derniers kilomètres.

Le meilleur temps a été réalisé, et de
loin, par le Norvégien Kjell Sollie, qui a
permis à son équipe de venir prendre la

deuxième place à la RFA alors qu'elle
comptait encore un retard important
après 20 kilomètres.

CLASSEMENTS
3 x 10 km : 1. Suisse I (Bieri, Wenger,

Hallenberter) 1 h 27'01"27 ; 2. Norvège
(Eriksen, Neby, Sollie) 1 h 27'12"85 ; 3.
RFA (Notz, Zipfel, Buhl) 1 h 27'22"61 ;
4. Italie 1 h 28'21"33 ; 5. Suisse II 1 h
29'17"45. Meilleurs temps individuels :
Sollie 27'33"78 - Buhl 28'50"57 - Gubet-
ta (It) 28'57"18 - Bieri 28'58"65 - Wen-
ger 29'01"20 - Hallenbarter 29'01"42.

Elite (15 km) : 1. Buhl (RFA) 48'41 ;
2. Sollie (Nor) 49'10 ; 3. Notz (RFA)
39'18 ; 4. Bieri (S) 49'33 ; 5. Eriksen
(Nor) 49'34 ; 6. Wenger (S) 49'49 ; 7.
Torre (Nor) 49*51 ; 8. Geeser (S) 50'02 ;
9. Vidi (lt) 50'03 ; 10. Pesenti (S) 50'24.

Juniors (15 km) : 1. Zipfel (RFA)
49'18 ; 2. Schneider (RFA) 49'56 ; 3. Ja-
cot (S) 50'34 ; 4. Mercier (S) 50'46 ; 5.
P.-E. Rey (S) 51'00.

Allemagne
Dix-neuvième journée : Hertha Berlin

Eintracht Braunschweg 1-0 ;
Duisbourg - Schalke 1-3 ; Rotweiss
Essen - Fortuna Dùsseldorf 2-2 ;
Eintracht Francfort - Werder Brème 2-0
Bayern Munich - Carlsruhe 2-0 ;
Bochum - Bayer Urdingen 3-0 ; Hanovre
- Cologne 3-3 ; Kaiserslautern - Borussia
Moenchengladbach 0-3 ; Hambourg -
Kickers Offenbach 2-0. — Classemenl
(19 matches) : 1. Borussia Moenchen-
gladbach 29 p. ; 2. Hambourg 24 ; 3.
Eintracht Braunschweg 22 ; 4. Kaisers-
lautern 22 : 5. Cologne 21.

France
Vingt-deuxième journée : Troyes

Sochaux 3-0 ; Lille - Metz 1-1 ; Valen-
ciennes - Strasbourg 2-0 ; Nîmes -
Monaco 3-2 ; Lyon - Nantes 3-3 ;
Marseille - Reims 1-0 ; Paris - Saint-
Germain - Lens 4-2 ; Nancy - Avignon
6-0 ; Bordeaux - Saint-Etienne 1-1 ;
Nice - Bastia 1-1. — Classement : 1.
Saint-Etienne 33 p. (36-20) ; 2. Nice 32
(44-27) ; 3. Metz 30 (40-33) ; 4. Marseille
28 (38-34) ; 5. Sochaux 28 (34-35).

Italie
Quatorzième journée : Bologne

Ascoli 1-1 ; Côme - Cesena 0-0 ; Fioren-
tina - Cagliari 3r0 ; Milan - Lazio 3-0 ;
Peruse - Naples 2-2 : Rome - Inter 1-1 ;

Juventus - Sampdoria 2-0 à Bergame ;
Turin - Vérone 4-2. — Classement : 1.
Juventus 24 ; 2. Turin 22 ; 3. Cesena et
Naples 18 ; 5. Milan 17.

Deuxième division (17me journée) :
Avellino - Ternana 0-0 (à Cassino) ;
Brescia - Catane 2-2; Catanzaro - Varese
1-2 ; Vicence - Foggia 1-1 ; Novare -
Gênes 1-1 ; Palerme - Atalanta 0-0 ;
Pescara - Modene 2-1 ; Piacenza -
Tarente 1-1 ; Reggiana - Spal 1-2 ;
Sambenedettese - Brindisi 2-0. — Classe-
ment : 1. Catanzaro 22; 2. Varese 21; 3.
Gênes, Novare et Pescara 20.

Angleterre
Coupe, match à rejouer des 32mes de

finale : Stoke City - Tottenham 2-1. —
coupe, seizièmes de finale : Bradford
City - Tooting and Mitcham 3-1 ;
Charlton Athletic - Portsmouth 1-1 ;
Coventry - Newcastle United 1-1 ; Derby
County - Liverpool 1-0 ; Huddersfield
Town - Bolton Wanderers 0-1 ; Ipswich
Town - Wolverhampton Wanderes 0-0 ;
Leeds - Crystal Palace 0-1 ; Leiscester -
Bury 1-0 ; Manchester United - Peterbo-
rough 3-1 ; Norwich City - Luton Town
2-0 ; Southampton - Blackpool 3-1 ; Sou-
thend United - Cardiff City 2-1 ; West
Bromwich - Lincoln City 3-2 ; York City
- Chelsea 0-2 ; Sunderland - Hull City
renvoyé. — Championnat de première
division , match avancé : West Ham -
Oueens Park Rangers 1-0.

FOOTBALL A L'ÉTRANGER
¦ -¦ ¦¦ ¦ ' " ' 
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Comme prévu, les responsables
techniques de l'équipe suisse ont dé-
signé, à Kitzbuhel, les deux skieurs
qui compléteront la- sélection helvéti-
que pour les Jeux olympiques d'Inns-
bruck. Il s'agit de René Berthod et
de Peter Luscher, coureurs polyva-
lents qui ont été préférés à Walter
Vesti, pur descendeur. La sélection
pour Innsbruck est ainsi la suivante :

Bernhard Russi, Philippe Roux,
Walter Tresch, René Berthod, Heini
Hemmi, Ernst Good Engelhard Par-
gaetzi et Peter Luscher.

L'équipe féminine sera complétée
après le slalom spécial de lundi à
Maribor.

R. Berthod et Luscher
aux Jeux olympiques

Seconde manche époustouflante de Stenmark
A vingt ans, le Suédois Ingemar Sten-

mark est bien le plus sérieux candidat
au titre olympique du slalom spécial :
il vient d'en fournir la preuve en rem-
portant de manière magistrale celui du
Hahnenkamm, à Kitzbuhel , ce qui lui
permet de consolider sa première place
au classement général de la coupe du
monde.

On ne pensait pourtant pas que Sten-
mark pourrait encore battre l'Italien
Piero Gros, lequel avait terminé la pre-
mière manche en 54"45, soit avec treize
centièmes de seconde d'avance sur Gus-
tavo Thoeni et trente-sept centièmes sur
Stenmark. Mais le slalom du Hahnen-
kamm allait de toute manière devenir
une course marquée par de multiples
surprises.

SANS BAVUR E
Pour la seconde manche, Gros fut le

premier à prendre le départ, et après
un parcours rapide et sans bavure, il
terminait en 54"15, pour un total de
108"60 que prématurément l'on tenait
déjà pour suffisant Après plusieurs cou-
reurs aux performances relativement mé-
diocres, Stenmark s'élançait alors pour
battre Gros : il lui prit un centième de
seconde au temps intermédiaire et termi-
nait avec le total de 107"74, après avoir

battu dans la seconde manche Gros de
1"23. La victoire échappait une nouvelle
fois à « Pierino », sur la même piste
qui , il y a un an, l'avait consacré pour
la dernière fois.

THOENI EST ARRIVÉ !
Gros devrait-il donc se contenter une

nouvelle fois de la seconde place, com-
me déjà à Garmisch-Partenkirchen, Wen-
gen et Morzine-Avoriaz 7 Pire que cela :
il allait terminer troisième seulement,
comme déjà quatre fois depuis le début
de la saison. Le grand champion Gusta-
vo Thoeni était , en effet, une fois de
plus à la hauteur de son talent : en re-
tard au temps intermédiai re de chrono-
métrage, il fit une course folle en 53"52,
ce qui au total , le plaçait entre Stenmark
et Gros. Gustavo Thoeni , moins brillant
depuis le début de cette saison alpine,
s'est ainsi rappelé au bon souvenir de
ceux qui vont à Innsbruck avec l'inten-
tion de décrocher des médailles.

DÉCEPTION SUISSE
Côté suisse, ce slalom a été dé-

cevant. Finalement, le meilleur a été
Peter Schwendener qui a pris la dou-
zième place, un rang qui ne sera peut-
être pas suffisant pour infléchir la déci-
sion des sélectionneurs. Walter Tresch,
le meilleur spécialiste helvétique, a visi-

blement joué la prudence en pensant au
combiné du Hahnenkamm, qui compte
pour la coupe du monde, et il s'est
classé au treizième rang après avoir
réussi le neuvième meilleur temps de la
première manche.

PRONOSTICS
Malgré les chutes de neige, ce slalom

spécial s'est couru sur une piste très
bien préparée, qui a permis à de nom-
breux coureurs portant des numéros de
dossard élevés de réussir à se classer
parmi les premiers. Ainsi, dans les dix
premiers du classement final ne fi gurent
que quatre skieurs appartenant au pre-
mier groupe des points FIS. Les élimi-
nations ont également été nombreuses.
Principales victimes, les Italiens Am-
platz , Noeckler et Radici , les Allemands
Schlager et Neureuther, les Autrichiens
Hinterseer, Morgenstern et Kniewasser,
l'Américain Bruce, le Norvégien Soerli
(cinquième temps de la première man-
che) ainsi que les Suisses Hemmi, Good
et Fournier.

Après ce dernier slalom spécial avant
les leux olympiques, il est difficile de
formuler un pronostic : les prétendants
à la médaille sont toujours les mêmes,
Stenmark, Hinterseer et tous les Italiens
avec Thoeni et Gros en tête, même si
aucune surprise ne saurait être exclue.

LE FAVORI. — Klammer a démontré, s'il était encore besoin, hier sur la
« Streif » qui était le grand favori de la descente des prochains Jeux
olympiques. (Téléphoto AP)

Slalom spécial : 1. Stenmark (Su)
107"74 ; 2. Thoeni (It) 108"10 ; 3.
Gors (It) 108"60 ; 4. Bieler (It)
109"21 ; 5. Adgate (EU) 110"18 ; 6.
P. Mahre (EU) 110"28 ; 7. Junginger
(RFA) 110"53 et Ichimura (Jap)
110"53 ; 9. Bachleda (Pol) 110"59 ;
10. Zeman (Tch) 110"64. — Puis : 12.
Schwendener (S) 111"01 ; 13. Tresch
(S) 111"17 ; 20. Luscher (S) lll"63w

Descente : 1. Klammer (Aut)
2'03"79 ; 2. Haker (No) à 2"06 ; 3.
Walcher (Aut) à 2"68 ; 4. Grissmann
(Aut) à 2"80 ; 5. Russi (S) à 2"84 ; 6.
Eberhard (Aut) à 2"90 ; 7. Hunter
(Can) à 2"96 ; 8. Murray (Can) à
2"98 ; 9. Roux (S) et Tresch (S) à
3"17. — Puis : 13. René Berthod (S)
à 3"57 ; 14. M. Berthod (S) à 3"98 ;
18. Vesti (S) à 4"40 ; 27. Horat (S)
2'09"85 ; 32. Beeli (S) 2'10"47.

Combiné : 1. Tresch (S) 1601,69 ; 2.
Hunter (Can) 1606,14 ; 3. Thoeni (It)
1610,74 ; 4. Steiner (Aut) 1612,10 ; 5.
Patterson (EU) 1612,38.

Kronjska Gora
Slalom géant : 1. Lise - Marie

Morerod (S) l'24"83 ; 2. R. Mitter-
maier (RFA) l'26"05 ; 3. B. Zurbrig-
gen (S) l'27"77 ; 4. F. Serrât (Fr)
l'27"81 ; 5. J. Rouvier (Fr) l'28"05 ;
6. D. Debernard (Fr) l'28"ll ; 7. R.
Sackl (Aut) l'28"20 ; 8. W. Gatta (It)

l'28"28 ; 9. I. Schmid-Gfoelner (Aut) =
l'28"57 ; 10. B. Totschnig (Aut) j§
l'28"67. — Puis : 25. M. Oberholzer m
(S) l'31"16 ; 31. G. Michelet (S) s
l'32"23 ; 32. M. Jaeger (S) l'32"62 ; g
48. E. Dirren (S) l'34"67.

COUPE DU MONDE
Après les épreuves du Hahnen- g

kamm et le slalom géant de Kronjska g
Gora, les positions sont les g
suivantes : =

Dames : 1. R. Mittermaier (RFA) =
204 ; 2. B. Zurbriggen (S) 153 ; 3. L.- g
M. Morerod (S) 145 ; 4. D. Deber- ^nard (Fr) 124 ; 5. B. Totschnig (Aut) i
119 ; 6. M. Kaserer (Aut) 103 ; 7. F. g
Serrât (Fr) 96; 8. C. Nelson (EU) 1
87 ; 9. H. Wenzel (Lie) et Epple g
(RFA) 65. — Slalom géant : 1. g
Morerod 95 ; 2. Mittermaier et Kase- s
rer 70. g

Messieurs : 1. Stenmark (Su) 166 ; 
^2. Klammer (Aut) 156 ; 3. Gros (It) =

155 ; 4. Thoeni (It) 140 ; 5. Tresch S
(S) 90; 6. Hinterseer (Aut) 80; 7. S
Russi (S) 72; 8. Plank (It) et Roux s
(S) 71 ; 10. Bieler (It) 59. — g
Descente : 1. Klammer 120 ; 2. Plank S
71; 3. Russi 66; 4. Roux 63. — =
Combiné : 1. Tresch 65 ; 2. Thoeni =
50 ; 3. Hunter 30. m

Par nations : 1. Autriche 882 m
(messieurs 427 —dames 455) ; 2. S
Suisse 743 (338 + 405) ; 3. Italie 598 _
(518 + 80) ; 4. RFA 476 (78 + g
398) ; 5. France 304 (10 + 294). =

Kitzbuhel

«Générale » ratée pour les Suisses
Le Hahnenkamm a rendu son ver-

dict. A dix jours de l'ouverture des
Jeux olympiques, il est sans appel.

En descente, Klammer n'a pas
d'égal. Jusqu'à samedi, ses adversai-
res — les Suisse» en particulier —
pensaient qu'il n'avait pas percé tous
les mystères de la Streif et que c'était
l'occasion ou jamais de le battre.

AU-DESSUS DU LOT
Mais, hier, lors du dernier essai , il

leur a montré de quel bois il se
chauffait , puis, dans la redite de la
course, il les a littéralement déclas-
sés. Comme au Lauberhorn , il s'est
élevé au-dessus de l'élite mondiale qui,
à partir de la troisième place, est
groupée en l'espace de quelques cen-
tièmes de seconde.

Haker, le deuxième, est à 2'06. A
Wengen , Roux (2me) avait terminé à
2'22.

Cela revient à dire que sur les
deux pistes les plus difficiles du
monde, Klammer a régné en maître
absolu. Hier, il a probablement été
meilleur que jamais. De son aveu , il
n'a pas commis la moindre faute.
L'année dernière, il avait battu le re-

cord de Collombin de 7 centièmes
pour précéder Thoeni de 1 centimèe,
Grissmann de 8 centièmes, Berthod
de 58 centimèes, Vesti de 91 et Plank
de 92 centièmes.

Dans son ensemble, la course avait
été très rapide — en moyenne deux
seconde de moins pour le premier
groupe. Malgré le ralentissement gé-
néral dû aux conditions de la neige,
il n'a mis qu'une demi-seconde de
plus que l'an passé.

On a bien l'impression qu'à Inns-
bruck ce Klammer-là ne peut pas
être vaincu dans des conditions nor-
males, même si la piste du Patscher-
kofel ne lui offre pas un terrain aussi
favorable à sa maîtrise technique et à
ses dons athlétiques.

PAS EN ARRIÈRE
A l'exception de Tresch qui n 'est

déjà plus sujet d'étonnement, les des-
cendeurs suisses n'ont pas justifié les
espoirs placés en eux : leurs perfor-
mances n'auront certainement pas sa-
tisfait leurs propres ambitions.

Par rapport à Klammer, Russi a
fait un grand pas en arrière : il lui a
concédé près de 3 secondes — Roux ,

l'aspirant à la victoire est à égalité
avec Tresch, le descendeur occasion-
nel : c'est décevant pour lui.

Même si la performance de Tresch
est un exploit, les frères Berthod ont
tout juste accès au premier groupe.
En 1975, René avait obtenu le qua-
trième rang. Vesti ne parvient pas à
retrouver sa forme, parce que son
épaule le fait encore souffrir.

En 1974, c'est sur la Streif qu 'il
acquis sa qualification (6me) pour les
championnats du monde de Saint-
Moritz. En 1975, il s'y était classé
cinquième. C'est donc une piste qui
lui convient. Mais, quand la form e
n 'y est pas...

Le Norvégien Haker qui a dû gar-
der le lit pendant une semaine à la
suite de sa chute de Wengen et qui
n 'a pas pu participer à la course
d'Avoriaz , est revenu à la compéti-
tion avec une audace et un aplomb
extraordinaires.

Son deuxième rang est une perfo r-
mance sensationnelle. Bien qu 'il n'ait
pas donné toute sa mesure en slalom ,
Tresch enlève le combiné du Hah-
nenkamm grâce à la descente.

Il peut s'enorgueillir d'être le

lauréat des deux plus importantes
compétitions du ski alpin.

LES MEILLEURS
Klammer en descente. Stenmark en

slalom : ce sont vraiment les meil-
leurs qui ont gagné, Klammer en est
à sa quatrième victoire de la saison.

Stenmark compte désormais trois
succès : à Vipiteno, à Wengen, à
Kitzbuhel. Toujours en slalom spécial
où les Italiens sont pourtant très
forts et très nombreux.

Stenmark est d'une aisance mer-
veilleuse : il a une manière de skier
si naturelle et si efficace qu 'il paraît,
en ce moment , supérieur même à
Gustave Thoeni.

Cependant , au contraire de Klam-
mer, il sait qu 'il ne peut pas se per-
mettre la moindre erreur , la moindre
hésitation.

Les Suisses ne garderont pas un
bon souvenir de Kitzbuhel. Le slalom
ne leur à pas mieux réussi que la
descente. Au théâtre, une répétition
générale ratée annonce une grande
première. Souhaitons qu 'il en soit de
même pour le ski alpin.

Guy CURDY

HOCKEY SUR GLACE
GROUPE li Gruesch - Schaffhouse

5-3 ; Frauenfeld - Illnau-Effretikon 2-6;
Winterthour - Coire 3-4 ; Weinfelden -
Rapperswil 1-7. Classement : 1. Rappers-
wil 16-25 ; 2. Wetzikon 15-22 ; 3. Schaff-
house 15-20 ; 4. Saint-Moritz 15-18 ; 5.
Weinfelden 16-17 ; 6. Winterthour 15-16;
7. Coire 16-12 ; 8. Illnau - Effretikon
16-11 ; 9. Gruesch 16-11 ; 10. Frauen-
feld 16-4 (relégué en 2me li gue).

GROUPE 2:  Berthoud - Wallisellen
7-5 ; Aarau - Kusnacht 5-4 ; Grasshop-
pers - Ascona 15-0 ; Lucerne • Duben-
dorf 9-2 ; Zunzgen - Soleure 4-4. Clas-
sement : 1. Grasshoppers 15-26 ; 2. Lu-
cerne 15-25 ; 3. Kusnacht 16-23 ; 4.
Aarau 15-17 ; 5. Dubendorf 16-14 ; 6.
Zunzgen 16-13 ; 7. Soleure 16-12 ; 8.
Berthoud 16-12 ; 9. Wallisellen 16-11;
10. Ascona 15-3 (relégué en 2me ligue).

GROUPE 3 : Thunerstern - Tramelan
6-3 ; Stcffisbourg - Rotblau 1-7 ; Saint-
lmier - Wascn-Sumiswald 5-8 ; Adel-
boden - Moutier 5-6 ; Wiki - Thoune
1-4 ; Moutier - Saint-lmier 9-0 (match
en retard). Classement : 1. Moutier

15-28 ; 2. Rotblau 14-24 ; 3. Thoune
14-23 ; 4. Thunerstern 15-14 ; 5. Wasen-
Sumiswald 15-13 ; 6. Saint-lmier 14-12 ;
7. Adelboden 15-10 ; 8. Wiki 15-9 ; 9.
Steffisbourg 15-8 ; 10. Tramelan 14-5.

GROUPE 4: Martigny - Neuchâtel
3-4 ; Montana Crans - Yverdon 7-10 ;
Saas Grund - Le Locle 5-1 ; Serrières -
Châleau-d'Oex-Gstaad 6-6 ; Vallée de
Joux - Monthey 3-8. Classement : 1. Neu-
châtel 15-24 ; 2. Martigny 15-23 ; 3.
Châleau-d'Oex-Gstaad 15-20 ; 4. Yver-
don 15-18 ; 5. Vallée de Joux 14-15 ;
6. Serrières, Saas Grund 15-14 ; 8.
Montana Crans 15-11 ; 9. Monthey
15-8 ; 10. Le Locle 14-1.
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Sport-Toto
Colonne des gagnants :
Colonne des gagnants :
1 X 1 - 2 X 1 - X 2 X - 1 X 1 .
Somme totale attribuée aux ga-

gnants 216.665 francs.

Toto X
Tirage du concours No 4 :

2 - 16 - 20 - 22 - 25 - 31. Numéro
complémentaire 9.

Somme totale attribuée aux ga-
gnants 169.589 francs.

La «poisse» pour Clay Regazzoni
\&Sà automcbjiisme | Premier grand rendez-vous de l'année

Le championnat du monde des con-
ducteurs 1976 a débuté comme s'était
terminé celui de 1975 : par une victoire
de l'Autrichien Niki Lauda et de sa
Ferrari, qui ont donc d'emblée indiqué
leur intention de conserver le titre mon-
dial. La saison dernière, l'Autrichien
avait dû attendre le mois de mai et le
Grand prix de Monaco pour remporter
sa première victoire. Il avait dû se
contenter de places d'honneur dans les
quatre premiers Grands prix de l'année.
Cette fois, il s'installe d'entrée en tête
du championnat du monde. La supréma-
tie dont il a fait preuve sur le difficile
circuit d'Interlagos pourrait bien rapide-
ment donner des complexes à ses adver-
saires.

CREVAISON POUR REGAZZONI
Ce premier Grand prix du champion-

nat du monde 1976 a été moins favora-
ble à Clay Regazzoni, qui avait pourtant
pris le meilleur départ. En tête pendant
les six premiers tours, le Tessinois dut
laisser passer ensuite son coéquipier, qui

creusa alors immédiatement l'écart. Atta-
qué par James Hunt et par Jarier,
Regazzoni dut finalement s'avouer battu.
Passé au frenage par Jarier, U fut vic-
time d'une crevaison qui l'obligea à
regagner son stand au ralenti. Il put re-
partir assez rapidement, mais non sans
avoir perdu un tour. Son excellente fin
de course lui a cependant permis de
remonter finalement à la septième place.

JARIER MALCHANCEUX
Plus que Regazzoni, c'est cependant le

Français Jean-Pierre Jarier qui a été,
comme l'an dernier d'ailleurs, le grand
malchanceux de la journée. En 1975, Ja-
rier (Shadow) avait été contraint à
l'abandon au 32me tour alors qu'il était
nettement en tête. Cette fois encore, il
avait été parmi les plus rapides aux es-
sais. Mais il avait raté son départ. Il dut
attendre une dizaine de tour pour reve-
nir derrière Niki Lauda. Son retard, qui
avait été un moment de plus de six se-
condes, était de moins de deux secondes
à sept tours de la fin, lorsqu'il fut victi-

me d'une sortie de route sans gravite
certes mais qui lui faisait perdre évidem-
ment toutes ses chances.

PREMIER EUROPEEN
Niki Lauda, qui s'est imposé à un

mois de son 27me anniversaire, est le
premier Européen à remporter le Grand
prix du Brésil. Les trois épreuves précé-
dentes comptant pour le championnat du
monde avaient été remportées par des
Brésiliens, Emerson Fittipaldi en 1973 el
1974, Carlos Pace l'an dernier.
Fittipaldi, au volant de la Copersucar,
n'a jamais été dans la course. A la suite
d'ennuis avec son système électrique, il
dut s'arrêter à son stand au 13me tour.
Au moment de son arrêt, il était toute-
fois déjà largement battu. Les débuts de
la nouvelle Brabham-Alfa Romeo n'ont
pas été plus satisfaisants. Carlos Pace,
vainqueur l'an dernier, a terminé à une
décevante dixième place alors que l'Ar-
gentin Carlos Reutemann a été contraint
à l'abandon à deux tours de la fin.

Quant aux deux Lotus en course, con-
fiées au Suédois Ronnie Peterson et à
l'Américain Mario Andretti, elles ont
toute deux regagné leur stand avant le
dixième tour.

Les sévères duels qui ont marqué le dé-
but de la course n'ont pas coûté ses
chances qu'à Regazzoni. Le Britannique
James Hunt, passé chez MacLaren en
remplacement de Fittipaldi, devait lui
aussi payer cher sa résistance à Jarier,
alors que les deux pilotes visaient la
deuxième place derrière l'intouchable
Lauda. Hunt a été finalement contraint
à l'abandon, ce qui a fait l'affaire du
Français Patrick Dépailler (Tyrrell), du
Britannique Tom Pryce (Shadow) et du
surprenant allemand Hans Stuck (Mar-
ch), lesquels se sont retrouvés aux places
d'honneur après l'élimination des princi-
paux candidats à la seconde place.

DEUXIÈME ACCIDENT
Outre la sortie de route de Jarier, un

second accident a été enregistré. Au
deuxième tour, l'Anglais John Watson
(Penske) dut s'arrêter d'urgence à son
stand, sa voiture ayant pris feu. Une fu-
mée noire s'échappait de son bolide et
de longues flammes commençaient à
envelopper la carrosserie. Les pompiers
réussirent à arracher Watson de son
cockpit et à maîtriser l'incendie. Watson,
comme Jarier, est sorti indemne de
l'accident

Classement officiel : 1. Lauda (Aut),
Ferrari 312-T, 1 h 45'16"78 ; 2. Dépailler
(Fr), Tyrrell 007, 1 h 45'38"25 ; 3. Pryce
(GB), Shadow, 1 h 45'40"62 ; 4. Stuck
(RFA), March 761, 1 h 46'44"95 ; 5.
Scheckter (Af-S), Tyrell 007, 1 h
47'13"24 ; 6. Mass (RFA), MacLaren, 1
h 47'15"05 ; 7. Regazzoni (S), Ferrari
312-T, 1 h 47'32"02 ; 8. Jacky Ickx (Be),
Williams, 1 h 46'10"36 ; 9. Zorri (It),

Neuchâtel perd sans démériter
y basketball Championnat suisse de ligue nationale

VIGANELLO - NEUCHATEL 109-94
(58-46)

VIGANELLO : Kraus (6 pts), Fult2
(40), Moore (35), Casoni (16), Valaper-
ta, Marty (6), Aurino (2), Pozzi (4).
Entraîneur : Bassi.

NEUCHATEL : Pizzera (4), G. Rei-
chen (6), Vial, Perret-Gentil, Trobbe
(31), Osowiecki, Schaller (21), Traub
(32). Entraîneur : Trobbe.

ARBITRES : MM. Binggeli (Berne) et
Marelli (Lugano).

NOTES : Salle de la Gerra à Lugano.
Neuchâtel est privé des services de
M. Reichen, blessé.

Sans jamais démériter , Neuchâtel a
subi au Tessin une défaite logique face
à Viganello qui s'est montré mieux or-
ganisé et plus adroit dans la réalisation.
C'est surtout et d'abord à la réussite
diabolique de l'Américain Fultz que les
Tessinois doivent cette victoire. Au cours
de cette partie intéressante qui est restée
longtemps équilibrée, ce joueur a fait
preuve d'une telle habileté que son équi-
pe ne pouvait que gagner. Il a réalisé
une série impressionnante de tirs qui ont
fait mouche presque à 100 %.

Sous l'impulsion du vif Casoni, qui
imprima à la rencontre un rythme très
soutenu, les Luganais creusèrent un écart
très important après la reprise (86 à 59
à la 29me minute). Par manque de réac-
tion et comme assommés par les réussi-
tes des Américains Moore et Fultz, les
Neuchàtelois semblèrent atteints de lé-
thargie. Mais piqués au. vif par l'ampleur
de l'écart, ils manifestèrent , enfin une
jréactton bienvenue par Pizzera qui se-
coua la formation. Schaller et les' deux
Américains se mirent soudainement à
montrer de quoi ils sont capables et ins-
crivirent douze points consécutifs sans
connaître de réaction de la part de leurs
adversaires. La marque prit alors des
proportions plus décentes sans toutefois
que Neuchâtel puisse espérer un résultat
positif . Il aurait cependant pu y parvenir
si Gil Reichen eût été en mesure de
réaliser la même performance que same-
di dernier contre Stade Français. Il a été

victime d'une surveillance particulière et
de plus fut très tôt sanctionné de quatre
fautes personnelles.

Par cette rencontre difficile jouée sur
sol tessinois, Neuchâtel a tout de même
prouvé qu'il est capable de se maintenir
en division supérieure et il serait dom-
mage qu 'il en disparaisse par manque
de soutien extérieur. C'est malgré tout
dans cette perspective que se dessine son
avenir, au vu des difficultés qui l'assail-
lent. M. R.

Résultats de la douzième journée :
Stade Français - Pully 66-102 (36-48) ;
Vevey - Pregassona 76-84 (38-38) ; Lu-
gano - Fribourg Olympic 87-94 (44-39) ;
Viganello - Neuchâtel 109-94 (58-46) ;
Renens - Fédérale Lugano 91-106 (43-
62). Le classement : 1. Fédérale Lugano
22 pts ; 2. Fribourg Olympic 19; 3.
Lugano 18 ; 4. Viganello 15 ; 5. Pre-
gassona 14 ; 6. Pully 10 ; 7. Vevey 10 ;
8. Neuchâtel 7 ; 9. Renens 3 ; 10. Stade
Français 2.

L'aventure au fil des rencontres et des jours
diYe" I Les « Crêtes du Jura ôi skis de fond »

Cette fois-ci, depuis deux jours l'hiver
s'est bel et bien installé sur le Haut-Jura.
La neige, tombée en abondance, a en-
capuchonné les vallées qui semblent être
tombées en somnolence hivernale. Mais
la petite caravane de la Radio romande
partie à l'assaut des Crêtes du Jura
depuis une semaine, ne s'est pas laissé
transir pour autant. Bien au contraire,
les aventuriers du ski de fond ont trouvé
la neige aussi belle que samedi : partis
de Tête-de-Ran, ils ont gagné la Chaux-
du-Milieu en un temps record. A voir
leur enthousiasme à leur arrivée, on au-
rait cru qu'il ne s'était agi que d'une
simple promenade du dimanche.

Hier donc, les hautes vallées neuchâ-
teloises avaient revêtu leur visage austère
mais sublimé par quelques rayons de
soleil adoucissant un peu le blizzard,
emportant quelques giboulées glaciales.

Dans son carnet de route, Maurice
Chappaz a, une fois de plus, senti ad-
mirablement la sauvagerie de ce paysage
et le tempérament de ses habitants. Il est
toujours étonnant de voir combien les
montagnards, fussent-ils de régions dif-
férentes, savent se comprendre. Aux
quelques chantres du Jura et des Ju-
rassiens, il y a désormais lieu d'ajouter

le Valaisan Maurice Chappaz. Bien peu
de plumes ont su mieux appréhender
toute la rude beauté de ces vallées pa-
raissant perdues à quelque bout du mon-
de. Mais Chappaz sait que ce pays ne
séduit pas au premier coup d'œil, mais
qu 'il ne se découvre que par petites
« gorgées ».

NOMBREUX AMIS
Témoin ce skieur de La Chaux-de-

Fonds rencontré hier par la Caravane,
qui , tout surpris que l'écrivain valaisan
lui déclare qu'il aimait la métropole
horlogère et qu'il y comptait de nom-
breux amis, lui répondit : < pour l'ap-
précier, il faut y être né ! >. Ce n'est
pas d'évidence l'avis de Maurice Chap-
paz qui rappela de nombreux souvenirs
qu'il conservait de cette ville qui cultive
l'accueil et la sociabilité. Oui, aussi cu-
rieux que cela paraisse Chappaz a tou-
jours une impression au buffet de gare
de 2me classe de La Chaux-de-Fonds
que l'on pouvait y faire des rencontres !

Hier après-midi, les fondeurs ont donc
gagné la chaude ambiance d'une auberge
du village de La Chaux-du-Milieu, dans
cette longue vallée de la Brévine qui ne
ressemble guère qu'aux paysages nordi-
ques. En avance sur l'horaire, car l'étape
était relativement courte, Maurice Ba-
quet a entraîné la petite troupe dans une
tyrolienne truffée de yodels aussi savou-
reux que joyeux.

Aujourd'hui l'étape sera beaucoup plus
longue, 42 kilomètres au moins. Les
fondeurs gagneront l'Auberson en pas-
sant par la Brévine, le lac des Tallières,
Les Cernets où ils seront reçus par Mi-
chel Rey, et les Verrières.

Le but approche mais si toute une se-
maine sépare la caravane du départ, il
semble aux participants que l'aventure
a commencé depuis très longtemps et
que sa conclusion est encore très loin-
taine. Heureuses gens perdus dans la
pureté de la nature, très très loin de la
civilisation . Bl. NUSSBAUM

Une « première» à Tête-de-Ran
Tête-de-Ran. Une chambre d'hôtel.

Avec téléphone. Une invasion (l'équipe
de la Radio romande qui traverse les
« Crêtes du Jura à ski de fond »). Il
n'en fallait pas plus pour transformer
ce lieu en un studio afi n de « passer »
l'émission en direct de samedi soir. Agi-
tation, décontraction, tension sont de la
« fête ». L'heure approche. Maurice Ba-
quet tente de détendre l'atmosphère :
Le ski de fond ça donne des forces,
mais pas d'agilité aux doigts... Samedi
il tentait une première : accompagner le
carnet de route de Chappaz sur un thè-
me de Rossini.

Claude Froidevaux, l'un des deux re-
porters, contribuait aux efforts de Ba-
quet. Présentant son aisselle au micro
il lance : Les gens vont-ils sentir que
je n'ai pas encore eu le temps de pren-
dre ma douche...

Silence. L'émission commence. Dans
son commentaire, Claude Froidevaux re-
lève : Nous avons croisé, pour la pre-
mière fois, des skieurs alpins et on ne
s'est pas salué... Pertinente mais néan-
moins triste vérité.

Puis, tout à coup, la lumière s'éteint :
le soussigné s'était appuyé « par mégar-
de » sur l'interrupteur. Rapidement, tout
rentre dans l'ordre. Six regards réproba-
teurs se sont tournés... Puis , sur un si-
gne, Baquet joue du violoncelle , Chappaz

conte sa journée. C'est fini. Détente.
Le sourire fait place à l'air anxieux.

Personnellement, mon orchestration
était très bonne, constate, d'un air sé-
rieux, l'interprète. Le Valaisan approu-
ve et avoue : J'avais quelque chose de
très bien à dire en guise de conclu-
sion, mais je n'ai pas retrouvé ma
feuille ! Personne n'y a rien vu.

Les techniciens rendent les lieux à
leur utilisation première. Une partie du
matériel partira par la route, l'autre à
dos d'homme (enregistreur et émetteur).
L'aventure continue. Dimanche matin,
le soleil dans le dos, les flocons de nei-
ge de face, c'est cette aventure qui
s'est poursuivie de Tête-de-Ran au Petit-
Sommartel. Le temps de glisser vers la
vallée de la Sagne, pour André Nusslé
de réaliser une interview tout en skiant,
de traverser la vallée, de monter vers
le Petit-Sommartel. La page est tournée.
L'hospitalité de Tête-de-Ran , la démons-
tration de Maurice Baquet à la baguette
de l'Harmonie des Geneveys-sur-Coffra-
ne venue donner la sérénade, l'accom-
pagnement au violoncelle du même Ba-
quet (dit « Momo » dans la caravane)
d'un menuet de Mozart enregistré préala-
blement, appartiennent déjà au grand li-
vre des souvenirs écrit jour après jour
sur la neige du Jura... P.-H. Bonvin

Consécration poor Zweifel
3L_jyciocross_j Championnat du monde
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Albert Zweifel champion du mon-
de devant Frischknecht.

Pour la première fois depuis la
création des championnats du monde
de cyclocross, il y a 27 ans, le titre
des professionnels est revenu à un
Suisse : Albert Zweifel (26 ans) a
couronné une saison particulièrement
brillante (24 victoires) en s'imposant
à Chazay d'Azergues, près de Lyon.
Il succède ainsi au Belge Roger de
Vlaeminck, qui avait renoncé à dé-
fendre son titre.

GUIMARD DISTANCÉ
Grand favori malgré une poussée

de fièvre dont il avait été victime du-
rant la semaine , Albert Zweifel a ga-
gné de la façon la plus nette devant
un autre Suisse, Peter Frischknecht ,
qui lui a concédé plus d'une minute.

Sur ce circuit de Chazay d'Azer-
gues où il avait enlevé ie titre de
champion de France il y a quinze
jours , les Français attendait beaucoup
du routier-sprinter Cyrille Guimard.
La déception a été complète. Sur un
terrain boueux et particulièrement
glissant, Guimard n'a jamais été en
mesure de confirmer son succès dans
le championnat de France, succès
obtenu par terrain sec et donc dans
des conditions beaucoup plus favora-
bles à un « non-spécialiste » comme
lui.

DÈS LA DÉBUT
La décision dans ce championnat

du monde des professionnels est in-
tervenue dès le premier tour. Zweifel
et Frischknecht se portèrent d'emblée
au commandement en compagnie de
celui qui allait être leur principal ri-
val, le Français André Wilhelm. Au
terme de la première boucle, l'avance
des trois hommes était de 18 secon-
des.

Au début de la deuxième boucle,
Wilhelm , qui était en tête, commit
l'erreur de vouloir mettre pied à
terre sur un tronçon de plat qui était
« cyclable ». Zweifel , alors en troi-
sième position , ne manqua pas l'occa-
sion. Il attaqua sèchement pour se
porter au commandement et creuser
immédiatement un « trou » de plu-
sieurs mètres. Ses poursuivants ne de-
vaient plus le revoir que de loin. Ti-

rant parti de toutes les difficultés du
parcours pour augmenter son avance,
Zweifel s'assura alors une victoire
indiscutable.

FRISCHKNECHT DEUXIÈME
Etant donné la suprématie dont

Zweifel a fait preuve, les 15.000 spec-
tateurs présents (parmi lesquels plus
de 2000 suisses) se passionnèrent
rapidement pour la lutte qui opposait
les « viennent-ensuite ». Frischknecht,
qui avait été victime d'une crevaison
peu après le départ, occupait la deuxiè-
me place à la fin de la seconde
boucle avec onze secondes d'avance
sur Wilhelm. Il fut rejoint par
Wilhelm et Guimard dans le tour
suivant mais il se reprit rapidement.
A la fin du quatrième tour, son
avance était de 18" sur Wilhelm et
de plus de 30" sur Guimard. Par la
suite, les positions ne devaient pas
ihanger mais les écarts allaient sensi-
blement se creuser en faveur du Suis-
se.

Classements
Professionnels : 1. Zweifel (S) les

25 km 470 en 1 h 17'30" ; 2. Fris-
chknecht (S) à l'30" ; 3. Wilhelm
(Fr) à 2'33" ; 4. Guimard (Fr) à
3'11" ; 5. de Block (Be) à 3'50" ; 6.
Desruelle (Be) à 4'06" ; 7. Gretener
(S) à 4'30" ; 8. Scheffer (Ho) à 4'36" ;
9. van Damme (Be) à 4'58" ; 10.
Woldebeor (Ho) à 5'39". Puis : 20.
W. Muller (S) sans temps. Classe-
ment par nations : 1. Suisse 10
points ; 2. Belgique 20 ; 3. France
22; 4. Espagne 47; 5. Italie 49; 6.
Angleterre 61 points.

Amateurs : 1. Thaler (RFA) les 22
kilomètres 650 en 1 h 07'11" ; 2.
Vermeire (Be) à 50" ; 3. Teichreber
(RFA) à l'28" ; 4. Cervinek (Tch) à
l'30" ; 5. Vagneur (It) à 2'12" ; 6.
Lienhard (S) à 2'50" ; 7. Fisera (Tch)
à 3'01" ; 8. Plaisance (Fr) à 3'10".
Puis : 13. Lafranchi (S) à 4'03" ; 25.
U. Muller (S) à 7'16". 51 concurrents
au départ, 45 classés. Par nations : 1.
RFA 16 points ; 2. Belgique 27 ; 3.
Hollande 37 ; 4. France 43 ; 5. Suisse
44 ; 6. Tchécoslovaquie 54 ; 7. Italie
55 ; 8. Pologne 61 ; 9. Hollande 92 ;
10. Espagne 103 points.

Formo souverain à Ramsau
Le Norvégien Ivar Formo (24 ans)

s'est montré souverain dans les 3(1
kilomètres des épreuves nordiques de
Ramsau , qui réunissaient une parti-
cipation de choix à l'exception des
Suisses. Déjà en évidence la veille ,
où il avait réussi le meilleur temps
absolu du relais , Ivar Formo s'est
imposé clans ces 30 kilomètres avec
plus d'une demi-minute d'avance sur
le Finlandais Arto Koivisto, le vain-
queur de Reit im Winkl la semaine
dernière.

Dans cette épreuve, courue dans
de bonnes conditions et sur une piste
parfaitement aménagée, Ivar Formo
a occupé la tête de la course du dé-
but à la fin , dominant nettement
tous ses rivaux et se plaçant comme
l'un des favoris à la course aux mé-
dailles d'Innsbruck.

Surprenant à Reit im Winkl ,
l'Américain Bill Koch a confirm é ses
réelles possibilités en prenant la troi-
sième place. Après dix kilomètres de
course, le jeune étudiant américain
(21 ans) était encore deuxième mais
il perdit finalement 42" sur Ivar For-
mo. Si ce dernier a confirmé ses am-
bitions, Magne Myrmo, le champion

du monde des 15 km, a quelque peu
déçu puisqu 'il s'est retrouvé relégué
à la quatrième place après avoir
passé en deuxième position aux 2C
kilomètres. Odd Martinsen , lui, a dû
se contenter de la douzième place
tandis que Oddvar Bra , le meilleur
Norvégien aux championnats natio-
naux , a abandonné après cinq kilo-
mètres. Quant au Finlandais Juha
Mieto, il n'est pas apparu non plus
très à l'aise et il termina finalement
au treizième rang.

Classements
1. Formo (No) 1 h 29'29"77 ; 2.

Koivisto (Fin) 1 h 30'03"10 ; 3. Koch
(EU) 1 h 30'11"23 ; 4. Myrm o (No)
1 h 30'24"18 ; 5. Primus (It) 1 h 30'
35"39 ; 6. Pitkaenen (Fin) 1 h 30'
58"44 ; 7. Wach ter (Aut) 1 h 31'02"
28 ; 8. Repo (Fin) 1 h 31'08"46 ;
9. Beran (Tch) 1 h 31'27"15 ; 10.
Tcurajaervi (Fin) 1 h 31'44"98.

L'OFFICIEUSE COUPE
DU MONDE

1. Myrmo 82 p. ; 2. Renggli (S)
et Formo 51 ; 4. Koivisto et Klause
(RDA) 45 ; 7. Mieto 43 ; 8. Koch 38;
9. Kaelin (S) 34; 10. Martinsen 32.

Le championnat débutera le 14 août
,gg£ football ] Calendrier 1976 1977

Le comité de ligue nationale conjoin-
tement avec les responsables de l'équipe
nationale ont établi le calendrier de la
saison 1976-1977. On remarque que
plusieurs rencontres de préparation ont
été fixées pour l'équipe nationale dans
l'optique du tour éliminatoire de la
coupe du monde 1978 qu'elle devrait
aborder dans les meilleures conditions.
Le calendrier :

3 août 1976 (mardi) : finale de la
coupe des alpes. — 7 août (samedi) :
16mes de finale de la coupe de la
ligue. — 14 août: début du champion-
nat. — 18 août : match amical inter-
national. — 21 août, 28 août et 1er
septembre : 2e, 3e et 4e journées du
championnat. — 8 septembre : match
Norvège-Suisse du tour préliminaire de
la coupe du monde. — 22 septembre :
match international amical faisant suite
à un tour de championnat le 18. —
9 octobre : Suisse-Suède du tour préli-
minaire de coupe du monde faisant suite
à une journée de championnat le 2 octo-
bre. — 12 décembre : fin du 1er tour
notamment, avec les quarts de finale de
la coupe, éventuellement des matches
en retard le 19 décembre.

13 février 1977 : 8mes de final e de
la coupe de la ligue. — 27 février :
reprise du championnat. — 9 mars :
date pour l'équipe nationale. — 30
mars : match international amical fai-

sant suite à une journée de championnat
le 26 mars. — 16 avril : fin du tour
de qualification du championnat de In
A. — 23 ou 24 avril : match interna-
tional amical faisant suite aux demi-
finales de la coupe de la ligue le 19
avril. — 17 mai : date pour l'équipe
nationale. — 24 mai : match internatio-
nal amical faisant suite à une journée
de championnat. — 8 juin : Suède-
Suisse du tour préliminaire de coupe du
monde faisant suite à une journée de
championnat le 1er juin. — 25 juin :
dernière journée du championnat 1976
1977, avec éventuellement matches de
barrage le 28 juin.

ïj f c t ë iM ^y -  ¦¦¦¦> : ¦  - . 

A Saint-Biaise s'est couru le cham-
pionnat neuchàtelois de cross. Nous au-
rons l'occasion de revenir sur cette
manifestation dans la semaine.

Elite (8 km) : 1. Jean-Pierre Graber
(Le Locle) 28*22"! ; 2. Jean-Biaise Mon-

INTOUCHABLE. — Laurent Gacond l'était samedi après-midi
(Avipress - Baillod)

J|§s ĵj ski 30 km de Chaumont

L'absence des têtes de file du Gi-
ron (Rosat, Ducommun, Benoît, qua-
trièmes d'un relais international , trois
fois dix kilomètres aux Rousse) n'a
pas conféré tout l'éclat que ce pre-
mier 30 kilomètre de Chaumont
méritait. Sur un parcours digne d'un
championnat suisse (peut-être trop
dur pour une première confrontation
de la saison sur cette distance), Lau-
rent Gacond n'a jamais été mis en
danger. Skiant très uni, allongeant la
foulée sur les secteurs le permettant,
« avalant » relativement facilement les
difficiles passages en forêt (la trace
était) quasi inexistante sur ce sol gelé
et parfois caillouteux), Le Chaux-de-
Fonnier a certainement signé un de
ses plus beau succès samedi après-
midi.

Sur cette neige fraîche et poudreu-
se, Gacond avait trouvé la bonne
glisse (et le bon dosage) au contraire
de certains concurrents, Willy Junod
en particulier. « Dans les passages en
forêt je manquais de glisse » avouait-
il. «J'ai toutefois décidé de termi-
ner » expliquait le « fondeur » des
Cernets. U n'a donc pu confirmer
son titre jurassien des vétérans sur 15
kilomètres, Werner Zwingli (8me) de
Riehen et François Fatton (9me) de
Chaumont, le précédant de plus de
deux minutes.

Gacond vainqueur ce n'est pas une
surprise. Le Chaux-de-Fonnier est
jeune ; il appartient au groupe des
meilleurs Jurassiens derrière le trio
de pointe Rosat, Ducommun, Benoît.
Sa victoire, il l'a forgée dans le
premier tour déjà. Parti en 32me
position en compagnie de Marcel
Vallat (les coureurs étaient lâchés
deux par deux toutes les trente
secondes), le Chaux-de-Fonnier avait
rattrapé tous les « fondeurs » partis
avant lui à la fin de la première bou-
cle.. Par la suite , il dut se battre seul ,
personne ne setrouvant devant lui
afin de lui servir de lièvre. « Sur la
fin c'était dur. J'ai calé quelque peu »
avouait-il à l'arrivée.

Finalement , le Chaux-de-Fonnier a
laissé le Biennois Kunzi à plus
d'une minute (l'21"), Guido Parpan ,

l'étudiant de Disentis, à 2'31", Eric
Schertenleib, le « régional de
l'étape », à 3'42', Bernard Brunisholz
(Cernets-Verrières) à 5'22". C'est dire
combien sa supériorité fut évidente,
éclatante. Certes, il convient de gar-
der la tête froide en regard de la
participation peu relevée de ce 30 ki-
lomètres.

Pour sa première tentative, il sem-
ble donc que le SC de fond et touris-
me de Chaumont ait touché juste.
Nul doute qu'à l'avenir, cette épreuve
trouvera un écho plus favorable chez
les « fondeurs » suisses, ceux de
l'équipe nationale en tête... pour au-
tant que ce « trente » trouve .une pla-
ce dans un calendrier national et in-
ternational très chargé !  ̂t u ^^ •;Chez les juniors — ils s'affron-
taient sur 10 kilomètres , soit la même
boucle que les élites — les absences
des frères Rey, de Jacod et Mercier
retenus à Taesch dans le cadre de
l'équipe suisse ont laissé la porte ou-
verte au Brévinier Denis Huguenin
(médaille d'argent aux Jurassiens)
afi n de s'octroyer une victoire con-
fortable (53" davance SUT le Chaux-
de-Fonnier Iseli).

A noter, encore, mis à part l'absen-
ce de l'entraîneur du Giron Georges-
André Ducommun, celle du chef
technique Michel Rey (?).

Et puis, parallèlement à cette
épreuve ouverte aux licenciés, le SC
fond et tourisme de Chaumont
organisait sa septième « Nocturne ».
Encore incertaine vendredi soir, elle
a finalement pu se dérouler sur un
tracé idéal en raison des chutes de
neige de la nuit. Cette « Nocturne »,
ouverte aux catégories populaires , a
démontré l'intérêt des « amateurs » à
se confronter au chronomètre avant
toute chose. Près de cent « fon-
deurs », répartis dans quatre catégo-
ries (dames , jeunesses, juniors , non
licenciés), ont répondu à linvitation
des gens e Chaumont. Cet engoue-
ment justifie , à lui seul , la raison so-
ciale du club organisateur et prouve
l'intérêt des « populaires » pour cette
expérience. P.-H. B.

Laurent Gacond intouchable

Championnat
neuchàtelois de cross
tandon (Cortaillod) 30'00" ; 3. René
Germanier (Cortaillod) 30'08" ; 4. Chris-
tian Logos (La Chaux-de-Fonds) 30'27" ;
5. Denis Leuba (La Chaux-de-Fonds)
30'42". Dames (2 km) : 1. Christiane
Sandner (Cortaillod) 8'28".
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La plupart des gens n'ont pas de mal à s'Ima- D'ailleurs, chez Home-Discount (de Pfister-

glner que tout ce que l'on peut faire dans un Ht, Ameublements) vous trouverez dans la Suisse
on peut le faire encore mieux dans un lit français entière des meubles de tous styles à l'emporter,
de 140x190cm. Et pas seulement des meubles venus du nord.

Ce que, par contre, Ils n'Imagineraient même A tous ceux qui croient encore qu'un Ht ro-
pas dans le plus beau des rêves, c'est que tout mantlque doit aussi être cher nous disons: ré-
cela.on puisse le faire pour795 francs seulement. veillez-vous!

C'est ce que coûte ce Ht français, avec son re- Et aux autres: embarquez-le, déballez-le et
vêtement en tissu brun piqué. Et la table de nuit Installez-le — quelle allure,
qui va avec ne coûte que 88 francs.

MJ barquex-le,
\\ déballez-le

Voui trouverez un Home-Discount JL_U_) Art?^ 11 et Installez-le r5V"3n/-=_A^5Nr»-\partout où II y a en Suisse un magasin Pfister. MWË ËEm I ' - quelle Lr^̂ J Lfâ5liVS^UDiseouMf \i  i mmims&. M
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Permutations judicieuses à Bienne
BIENNE - AMBRI PIOTTA 5-3

(2-2 3-1 0-0)
MARQUEURS : Gaw 2me, 7me el

27me ; Jenkins 4me ; Burri 5me ; Wid-
mer 27me ; Lohre r 33me ; Berra 37me.

BIENNE:  Wettstein ; Zenhausern.
Koelliker ; Valent!, Lohrer ; Jenkins.
Lindberg, Widmer ; Lardon, Stampfli.
Berra ; Aeschlimann, Burri , Riesen,
Entraîneur : Blank.

AMBRI PIOTTA : Jorns ; C. Ticozzi.
Lucchini ; Celio. Croce ; Genuizzi,
Pons ; Muttoni , Facchinetti, Gagliardi ;
F. Ticozzi , Gaw, Butti ; Panzera, Cvach ,
Kronig. Entraîneur : Ken.

ARBITRES: MM. Berchten, Nieder-
hauser, Wenger.

NOTES : stade de glace, 9400 specta-
teurs (guichets fermés). Présence de 200
« supporters » d'Ambri Piotta qui ont
fait le voyage en train spécial.

Bienne joue sans Flotiront laissé au
repos. Par rapport aux derniers matches,
les lignes d'attaque biennoises sont
remaniées. A partir de la 40me minute,
Berra joue au centre de la deuxième li-

gne et Stampfli retrouve son poste d'ai-
lier. A partir de la mi-match , la ligne de
Gaw évolue contre celle de Lindberg.
Pénalités : Bienne 4 fois 2 minutes ;
Ambri Piotta 5 fois 2 minutes.

Ce fut un match intéressant à suivre.
Peut-être pas de grande qualité techni-
que, il valut par l'engagement total de
tous les acteurs et par l'intensité qui y
présida. Une rencontre qui fut au goût
du public qui remplit une nouvelle fois
la patinoire biennoise dans ses moindres
recoins.

Deux surprises agréables. D'une part ,
Ambri Piotta laissa une forte impression.
On ne pensait pas que la formation tes-
sinoise qui est redoutable chez elle, étai t
capable de jouer aussi bien à l'extérieur.
D'autre part , l'équipe seelandaise après
une période de méforme, a retrouvé une
grande partie de ses moyens. Il fallait ,
en effet , être solide pour mettre à raison
des Tessinois qui firent preuve de culot
et impressionnèrent par leur rapidité et
leur fraîcheur. Quelle classe chez Gaw
— auteur de trois buts — et Jorns !

Francis Blank avait judicieusemenl
mer, placé aux côtés des deux étrangers
œuvra avec un plaisir évident. D'ailleurs
remanié les lignes d'attaque. Ainsi Wid-
il marqua un but et adressa deux passes
décisives. Ne passons pas sous silence
les mérites des autres lignes. Dans celle
de Burri, le jeune Riesen fit une rentrée
prometteuse. La deuxième ligne manqua
de cohésion et Berra parut plus à l'aise
au centre qu 'à l'aile. L'aîné des Biennois
réussit toutefois un but splendide et
d'une grande importance. Si l'attaque a
livré une bonne partie, la défense a
encore commis de graves erreurs qui
coûtèrent deux buts. La raison de la
prestation modeste des défenseurs est à
rechercher dans leur manque de confian-
ce. Après cette victoire, Bienne possède
toujours trois points d'avance sut
Langnau à quatre journées de la fin.
C'est à la fois peu et beaucoup. Tout
dépendra de la forme des hommes de
Blank après la nouvelle interruption du
championnat Ph. B.

Bonne prestation de Fleurier
FLEURIER - ZOUG 6-10 (1-4 1-4 4-2)

GAL
MARQUEURS : Peltonen 8me ; Jenn

lOme ; Friolet llme ; Pfister 13me
Ulrich 14me ; Tschanz 26me ; Hubei
29me ; Peltonen 29me ; Patzen 34me
Jenni 34me ; Tschanz 42me ; Probsi
43me ; Grimaître 44me ; Jeannin 47me :
Jenni 48me ; Dolbec 54me.

FLEURIER : Schlaefli, Cuenat, Gi-
rard ; Reymond, Ulrich ; Frossard
Courvoisier, Dolbec ; Grimaître, Kobler.
Tschanz ; Burkhardt , Rippstein , Jeannin :
Vallat. Entraîneurs : Jeannin et Mombel-
li.

ZOUG : Furrer ; Stuppan , Heimgart-
ner ; Kunzi , Disch ; Jenni , Probst ,
Huber ; R. Dekumbis , Peltonen , Pfister ;
Friolet, Landis, Patzen ; Bachmann ,
Schallberger. Entraîneur : Stuppan.

ARBITRE : MM. Magnenat et Ran-
din.

NOTES : patinoire de Belle-Roche 500
spectateurs, glace bonne. Pénalités 1 fois
2 minutes contre Zoug. v Fleurier, C.
Domeniconi et G. Grandjean (blessés)
sont absents. Rippstein reprend sa place
dans l'équipe après avoir purgé sept
matches de suspension.

BONNE RÉPLIQUE
L'impression ressentie, au premier

tour selon laquelle Zoug se révèle être
un adversaire convenant aux joueurs
fleurisans s'est confirmée samedi soir à
Belle-Roche. Si les Valfonniers durent
assez rapidement s'avouer battus par
plus forts qu'eux, ils ne se firent' Tpa"*¦
faute pourtant de présenter des phases
de jeu de qualtié telle que nous n'avions
plus eu la possibilité de voir depuis
quelques semaines. La volonté affichée
par les deux équipes de garder le jeu ou-
vert et la parfaite correction des

protagonistes ont contribué à rendre
cette confrontation assez agréable. Cela
malgré le fait que jamais il n'ait été pos-
sible pour les Fleurisans de pouvoir
croire à l'obtention d'une victoire ou
d'un match nul.

AVEC MAESTRIA
Après un temps d'observation fait

d'attaques et de contre-attaques lancées
avec rapidité de part et d'autre, Peltonen
réussit un premier but , bientôt imité par
trois de ses coéquipiers. Cet avantage
acquis , l'équipe Suisse alémanique se
trouvait déchargée de tous soucis et ses
joueur s purent concentrer leurs efforts
sur la qualité du jeu. Les trois lignes
d'attaques y parvinrent d'ailleurs avec
une égale maestri a faisant ainsi preuve
de leur équilibre et de leur homogénéité.

DÉFAITE HONORABLE
Côté fleurisan , on peut relever la pro-

gression constante et réjouissante dv
junior Ulrich auteur notamment du pre-
mier but , qui , évoluant aux côtés de
« l'ancien » Reymond toujours réguliet
dans ses prestations cette saison , trouve
l'appui sécurisant nécessaire à la prise
de confiance en lui-même. Il est aussi à
noter la « réapparition » de Tschanz qui
redonne un peu de mordant à sa ligne
et le bon début de partie de Burkhardt
qui fut à plusieurs reprises en mesure
de marquer « un but souvenir » au terme
de sa carrière sportive.

-*¦» „¦ •.«¦"¦•t,.-*»
Si les hommes des entraîneurs Jeannin

et Mombelli ont enregistré une nouvelle
défaite, celle-ci peut en tout points être
qualifiée d'honorable, découlant cette
fois directement du rapport réel des for-
ces en présence ce qui ne fut pas le cas
en de récentes occasions.

J.-P. DEBROT

Groupe 4: Neuchâtel reprend la tête
Sur le front du championnat de première ligue

MARTIGNY - NEUCHATEL-SPORTS
3-4 (0-1 0-1 3-2)

MARQUEURS : Chevalley 5me ;¦'.Ba-
der 40me ; Collaud 4 lme ; Fellay 46me :
Marti 51me ;*M. Schwab 52me ; Cheval-
ley 58me. ^. ..

MARTIGNY : J.-L. Vouilloz ; Fellay
Ribordy ; Vollotton, Mattioli ; C. Vouil-
loz, Rouiller, Collaud ; M. Schwab, Lo-
cher* Salvator ; Uberti, Bovier,
R. Schwab. Entraîneur : Rochat.

NEUCHATEL : Quadri ; Divernois,
lunod ; Yerly, Schmied ; Steiner, Marti,
Bader ; Gygli, Chevalley, Probst ;
Schreyer, Ryser, Clottu. Entraîneur :
Uebersax.

ARBITRES : MM. Motta et Descent,
très bons.

NOTES : patinoire de Martigny. 700

spectateurs. Temps froid. A la lre minu-
te, Rouiller, qui a reçu le palet au visa-
ge, doit recevoir des soins. U reviendra
en jeu à la 15me. La neige vient pertur-
ber le déroulement de la partie au cours
du deuxième tiers-temps. Le jeu est in-
terrompu à la 35me minute ponr per-
mette le déblaiement de la piste. La pau-
se entre les deuxième et troisième tiers
est supprimée. A la 28rae minute, tir de
Bader contre un poteau du but. A la
55me, Ryser est blessé d'un coup de pa-
tin à la tête, si bien que la troisième
ligne ne réapparaîtra plus sur la glace.
Pénalités : sept fois 2 minutes contre
chaque équipe.

BRILLANTES ACTIONS
Confirmant le succès obtenu il y a dix

jours à Yverdon, Neuchâtel a remporté
une victoire probante, samedi, sur la pa-
tinoire de Martigny. Privée de plusieurs
de ses titulaires lors des précédents mat-
ches, l'équipe valaisanne se présentait au
complet cette fols-ci, seul le gardien Mi-
chellod faisant encore défaut. Son rem-
plaçant, Vouilloz, a toutefois livré une
partie irréprochable et il ne peut être
tenu responsable des buts neuchàtelois,
lesquels ont tous été marqués au terme
d'actions brillamment élaborées, qui ont
mis la défense locale hors de position.

orage initial passé, les visiteurs sont s
leur tour passés à l'attaque, avec plus d<
succès que leurs adversaires puisqu'il!
ont ouvert la marque en signant un
habile- jeu de puissance de la deuxième
ligne Les « orange et noir », ont, alors,

^ manqué nme bonne possiblité d'aggraver
la marque lorsqu'ils ont évolué durant
une minute et quarante secondes à dm:
contre trois. Recroquevillé sur son but.
Martigny n'a pas cédé. Dans les ultimes
minutes de cette première période,
l'équipe locale a vivement réagi, permet-
tant au gardien neuchàtelois de s'illus-
trer par quelques lumineuses parades.

TACHE COMPLIQUÉE
L'apparition intempestive de la neige,

au deuxième tiers-temps, a sensiblement
compliqué la tâche des deux équipes.
Neuchâtel a habilement su tirer profit
de la situation. Pratiquant un jeu d'at-
tente, il a pris relativement peu de ris-
ques mais a su lancer de virulentes
contre-attaques que seul un brin de mal-
chance a fait échouer. Juste avant la fin
de cette période, alors que les équipes
évoluaient à quatre contre quatre, Vouil-
loz a dû s'incliner sur une combinaison
entre Marti et Bader. Mais les Neuchà-
telois n'ont guère eu le temps de souf-
fler. Tout au début du dernier tiers-

LUMINEUSES PARADES
Ce fut un match tendu, sans pitié,

d'une grande densité émotionnelle et
enlevé à un rythme extrêmement élevé.
Martigny, qui voulait effacer sa défaite
(4-5) du premier tour, est parti «sur les
chapeaux de roue », mais ses premières
velléités offensives ont été bien contre-
carrées par une équipe neuchâteloise très
soudée devant un Quadri attentif. Cet

temps, une mêlée devant le but de Qua-
dri a permis à Collaud de réduire
l'écart. Puis, moins de cinq minutes plus
tard , Locher a égalisé. Martigny a lancé
toutes ses forces dans la bataille. Mais il
a trouvé à qui parler. Neuchâtel a repris
l'avantage peu après l'ultime changement
de camp. Martigny a répondu dans les
trentes secondes suivantes !

Palpitantes à souhait , les dernières

minutes ont été ponctuées d'un quatriè-
me but splendide de Chevalley, sollicité
dans l'axe de la patinoire par son
compère Gygli. Le capitaine des « oran-
ge et noir », en l'occurrence , a médusé
défense et gardien d'une feinte diaboli-
que. Cc fut le coup d'assommoir pour
Martigny, qui ne réussit, dès lors, plus à
pénétrer dans le camp adverse, Neuchâ-
tel se montrant habile à annihiler dans
l'œuf ses esquisses d'attaques.

BELLE MAITRISE
Martigny, incontestablement, s'est pré-

senté comme le plus redoutable contra-
dicteur rencontré cette saison par I:
troupe d'Uebersax. Homogène, l'équipe
de Rochat a fait valoir son excellent
patinage et son jeu bien conçu. Elle a,
cependant, péché dans la conclusion de
ses offensives, en partie certes à cause
de la brillante prestation fournie par
Quadri mais aussi en raison de son
manque de précision dans les tirs. La
précipitation des Valaisans a tranché
avec le calme des Neuchàtelois qui onl
à nouveau fait état d'une belle maîtrise
de soi dans toutes les situations. S'ils
ont tiré moins souvent au but que leurs
vis-à-vis, les « orange et noir », ont, par
contre, montré plus de tranchant dans
leurs actions.

Le match aurait pu se terminer sur tm
partage des points mais s'il fallait un
vainqueur , il était juste que ce soit Neu-
châtel , qui est à féliciter en bloc pour
sou esprit de corps et sa combativité.
C'est encore une fois la victoire d'une
Squipe au cœur bien accroché. Et, de la
volonté, croyez-nous, il en fallait , pour
venir à bout de ce bouillant Martigny !

D. P.

Situation désespérée pour Fribourg
FRIBOURG -OLTEN

4-10 (2-4 0-5 2-1)
MARQUEURS : R. Raemy, lre, Hie-

tanen lre, 16me, 25me et 30me, Schum-
perli 12me et 27me, M. Remy 15me (pe-
nalty) et 48me, Kaelin 20me, Schmittler
28me, Sutter 38me et 52me, Roschy
53me.

FRIBOURG : Riedo ; Bûcher , Hubs-
cher, Jeckelmann , Waeber, Stoll , R.
Raemy, Nadeau ; M. Remy, Rotzetter ,
Brand ; Ludi , Roschy, Stempfel. Entraî-
neur : Renevey.

ARBITRES : MM. Amrhein et
Schmidt

NOTES : Patinoire des Augustins,
glace excellente, 1300 spectateurs. Péna-
lités : 7 fois 2 minutes plus 1 fois 10 mi-

La situation
Ligue A

Berne - Villars 11-0 (3-0 5-0 3-0)
La Chaux-de-Fonds - Kloten 7-1 (6-1
0-1 1-0) ; Bienne - Ambri Piotta S-.
(2-2 3-1 0-0) ; Langnau - Sierre 5-:
(2-1 1-0 2-2).

1. Bienne 24 17 — 7 130- 92 3-
2. Langnau 24 14 3 7 109- 76 3
3. Berne 24 13 3 8 124- 78 2'
4. Chx-Fds 24 13 2 9 118-105 21
5. Sierre 24 9 3 12 102-108 2.
6. Ambri P. 24 9 3 12 77- 94 21
7. Kloten 24 9 1 14 89-130 1<
8. Villars 24 4 1 19 59-124 i

% Villars est rélégué.

Ligue B (promotion)
Fleurier - Zoug 6-10 (1-4 1-4 4-2)

Langenthal - Arosa 5-6 (3-1 0-2 2-3)
Lugano - Lausanne 6-4 (2-4 1-0 3-0)
CP Zurich - Genève Servette 6-4 (2-1
3-1 1-2).

1. Arosa 10 8 1 1 54-33 Y,
l. Zoug 10 8 — 2 66-34 lf.
i. CP Zurich 10 7 — 3 70-32 14
I. Genève S. 10 6 — 4 66-47 12
5. Lausanne 10 5 — 5 43-48 1C
5. Lugano 10 3 1 6 40-54 1
f . Langenthal 10 1 — 9 34-79 2
i. Fleurier 10 1 — 9 35-81 2

Ligue B (relégation)
Bâle - Viège 2-4 (2-1 0-2 0-1) ; Da-

'os - Sion 8-6 (3-3 3-0 2-3) ; Fribourg
Olten 4-10 (2-4 0-5 2-1) ; Forward

Vlorges - Uzwil 3-0 (1-0 1-0 1-0).

.. Davos 9 7 11 63-33 15
'.. Olten 10 5 3 2 68-42 13
I. Sion 10 6 — 4 53-44 12
l. Forward M. 10 5 1 4 37-34 11
i. Viège 9 4 1 4  43-41 9
i. Uzwil 10 4 1 5 34-38 9
'. Fribourg 10 3 — 7 35-54 6
i. Bâle 10 1 1 8 27-74 3

nutes contre Fribourg, 3 fois 2 minutes
et 1 fois 5 minutes contre Olten.

PEU GLORIEUX
Viège ayant battu Bâle, Fribourg,

logiquement vaincu chez lui par Olten ,
s'est mis dans de beaux draps. En effet ,
il faudrait un petit miracle aux pension-
naires des Augustins pour éviter ce que
d'aucuns estimaient impensable il y a
peu de temps encore, à savoir une peu
glorieuse relégation. 11 n 'est sans doute
pas encore l'heure d'analyser toutes les
raisons d'une si désastreuse situation ,
pourtant lorsqu'on voit errer certains
joueurs fribourgeois sur la patinoire, on
se demande comment on a pu avoir la
prétention de leur confier les destinées
du club. Enfin , quand on aura dit que
même Nadeau , l'excellent Canadien , usé
il est vrai par les innombrables mara-
thons qu 'il doit s'imposer cette saison,
fut l'ombre de lui-même , on comprendra
aisément la victoire sans bavure des
Soleurois. Un mot encore pou r souligner
que ces derniers , assurés de leur main-
tien , auraient fort bien pu tenir dans ce
match un rôle de complaisance : emme-
nés par le remarquable Finlandais Hieta-
nen , il n 'en fut rien , ce qui bien sûr, est
tout à leur honneur. P. D.

Divernois blesse
A Martigny, à la mi-match, Gilbert

Divernois a été blessé au pied : « Je
suis monté sur un tir » explique l'arrière
neuchàtelois «et le palet m'a frappé
le cou de pied. Dimanche, une radio-
graphie a décelé une légère fissure. On
m'a posé un plâtre. Je serai donc in-
disponible une dizaine de jours » expli-
quait-il hier soir.

Le coup est dur pour l'entraîneu r
Uebersax qui , optimiste, avoue : « Au-
tant qu'il soit blessé contre Château-
d'Œx que lors des finales... auxquelles
nous devrions participer sauf accident. »

P.-H. B.

Serrières semblait parti pour vaincre...
SERRIÈRES - CHATEAU-D'ŒX

6-6 (4-1 1-2 1-3)
MARQUEURS : Pellet 4me ; Gendre

llme ; Paroz 13me ; M. Bernascon
17me ; Paroz 20me ; Villiger 29me
Paroz 30me ; Villiger 37me ; G. Lenoh
41me ; Villiger 45me ; G. Lenoir 46me
Paroz 47me.

SERRIÈRES : Piccolo ; Nicole
Broyé ; Divernois, Michaud ; Dubois
Gendre , Paroz, Pellet ; J.-M. Longhi , M
Longhi, Clottu ; Droël, Gagnebin
Flùhmann. Entraîneur : Paroz.

CHATEAU - D'ŒX : Schwitzgebel;
Staub, M. Bernasconi ; Morier , Moratti ;
Bach, G. Lenoir, R. Lenoir ; Pilet, R.
Bernasconi, Dey ; Ambiel, Villiger,
Rutz. Entraîneur : R. Bernasconi.

ARBITRES : MM. Baud et Meyer , ex-
cellents dans la conduite des débats.
' NOTES : patinoire de Monruz,

glace en excellent état. Temps froid et
sec. 100 spectateurs. Serrières se présente
sans son avant-centre Giambonini (arrêt
de la compétition ?). Dès la deuxième
période , R. Bernasconi et Ambiel permu-
tent chez les visiteurs. A la 50me minu-
té, R. Lenoir blesse M. Longhi à l'occa-
sion d'une charge particulièrement incor-
recte. Le fautif n 'écope cependant que
d'Une pénalité mineur. Quant à la victi-
me, elle doit être évacuée. Dès cet ins-
tant, Gagnebin occupe sa place au
centre de la deuxième ligne de Serrières,
Dubois , Droë l et Flùhmann ne
revenant plus sur la glace. Pénalités : 8
fois 2 minutes contre Serrières ; 9 fois 2
minutes contre Château-d'Œx.

PARADOXE
C'est alors qu'il eut à subi r la majeure

des pénalités qui lui furent infligées
(douze minutes !) que Serrières s'assura

une avance substantielle au tableau , 3 à
0, puis 4 à 1. Cela se passait au cours
de la période initiale et s'explique cer-
tainement par la plus grande fraîcheur
juvénile des maîtres de céans.

Ces derniers menaient ainsi leurs af-
faires tambours battants en échafaudant
des envolées de grand style ponctuées
régulièrement de réussites non moins
bien fignolées. Durant ce laps de temps ,
les visiteurs ne faisaient guère honneur à
la réputation qu 'ils s'étaient taillée
jusqu'ici. Evoluant sur un rythme
mineur , ils s'entêtaient à rechercher
l'ouverture par des raids en solitaire.

Le premier temps mort permit aux

gens du Pays d'Enhaut de recouvrei
leurs esprits. Outre l'efficace permuta-
tion entre R. Bernasconi et Ambiel , ils
axèrent leurs offensives sur une manière
infiniment plus collective qu'auparavant
Rien d'étonnant dès lors qu'ils aient
tranquillement refait surface jusqu 'à
prendre momentanément l'avantage
après avoir pourtant frôlé le naufrage.

Et puis, les banlieusards neuchàtelois
les y aidèrent un tantinet par insoucian-
ce. Alors que l'écart semblait définiti-
vement creusé, ils ratèrent bon nombre
d'occasions face à un Schwitzgebel qui
prit de l'assurance au fil du temps. Mal-
gré la bonne performance de Piccolo
[néanmoins responsable du quatrième
but réussi par les Vaudois), l'ardeur
lamais en défaut de Michaud et les bon-
nes dispositions de sa première ligne —
Je l'entraîneur Paroz surtout — Serriè-
res n'a pu venir à bout d'un contradic-
eur qui , bien que truffé de routiniers ,
îe possède objectivement pas le « calibre
J'un candidat à l'ascension. CI. De.

SPORTS t ; t "  E
HOCKEY SUR GLACE

• La RFA qui sera l'adversaire de la
Suisse en qualification olympique le 2
février à Innsbruck, a remporté son pre-
mier match international de la saison. A
Rosenheim, devant 3000 spectateurs, elle
a en effet battu la Roumanie par 5-4
(2-1 2-2 1-1), au term e d'une rencontre
d'un faible niveau.

Dans le second match , à Augsbourg,
la formation de l'est s'est imposée cette
fois par 7-4 (1-2 3-1 3-1) devant 4500
ipecateurs. Elle est parvenue à remon-
ter un handicap de deux buts au dé-
but. Les Allemands furent particulière-
ment faibles en défense.

j j [  hockey sur g|ace 1 Ligue À: la 24me journée a sanctionné la relégation de Villars

LA CHAUX-DE-FONDS . KLOTEN
7-1 (6-0 0-1 1-0) -

MARQUEURS : Relnbard 3me ; T
Neininger 4me ; Dubois 5me ; B. Nelnin
ger 12me ; Turler 13me ; Pillet 18me
Fehr 26mc ; Dubois 56me.

LA CHAUX-DE-FONDS ; Meuwly
Amez-Droz, Huguenin ; F. Girard.
Sgualdo ; Dubois, Turler, Piller ; T,
Neininger, J.-C. Girard, B. Neininger :
Reinhard, O'Shea, Friederich. Entraî-
neur : Pelletier.

KLOTEN : Mac Fadden ; Rufer, Wet-
tenschwiler ; Giroud, Kramer ; Frei,
Gassmann ; Waeger, Nussbaumer, Matli ;
Bertschi, Schlagenhauf, Fehr ; Lemm,
Rosetti, Richter. Entraîneur : Ochsner.

ARBITRES : MM. Faton, Haury el
Hugenmacht.

NOTES : patinoire couverte des Mélè-
zes. Glace bonne. 3000 spectateurs. La
Chaux-de-Fonds présente le jeune Jean-
Claude Girard (frère de l'arrière) à la
place de Willimann (blessé). Kloten
remplace son gardien à la 13me minute
par Chehab. Pénalités : La Chaux-de-

Fonds : 1 fois 2 minutes ; Kloten : 2 foi-
2 minutes.

MEUWLY EN FORME
Durant v)ngt minutes ce match connu!

une activité surprenante. Dès le!
premiers coups de patin , c'était du déli-
ra. Kloten voulait battre (une nouvelle
fois) La Chaux-de-Fonds. De leur côté,
les « Montagnards » entendaient faire
étalage de leur classe. Il n'en fallait pas
plus pour vivre un tiers-temps de rêve
A la parade Meuwly et Mac Fadden,
Autant le premier était à l'aise, autant le
canadien « nageait » ! Tant et si bien que
la cage jurassienne resta vierge, alors
que celle des « aviateurs » s'enfla au fil
des minutes. Alors qu 'il venait d'encais-
ser son cinquième but, Mac Fadden
écœuré s'en alla. Ce fut l'occasion pour
['ancien Chehab, de prouver qu'il était
encore une valeur sûre.

Les deux tiers-temps suivants étaient
le trop. Le spectacle tomba dans l'indif-
férence. Nous voulons bien admettre
quelques coups de patte seigneurial pré-
sentés par les vieux. Mais ce fut tout.
Nous regrettons d'avoir à subir ces passa-

ges à vide ct surtout d'assister (cela de-
vient une habitude) à des règlements dc
compte, dans lesquels les frères Neinin-
ger sont trop souvent de la fête. Il m
faut pas toucher à Bernard, c'est Ton>
qui s'interpose, et vlce-versa. C'est bien
dommage car lorsque les deux Grisons
sonnent la charge, ils sont nettemenl
plus sympathiques et combien plus spec-
taculaires.

GIRARD II SUR LA GLACE
Gaston Pelletier se refuse toujours de

faire son entrée sur la glace. II préfère
donner une chance aux jeunes. Après
Willimann (blessé ), nous avons vu Steu-
dler. Samedi soir, ce fut au tour de
lean-Claude Girard (le frère de l'arrière)
de présenter ses possibilités. Il joua
toute la partie. Nous pouvons le tax^r
d'une mention bien, largement méritée.
II reta vaillant dans les charges, il suivit
rapidement les frères Neininger, et mal-

gré' une fatigue normale dans la troi siè-
me période il ne rechigna jamais à la ta-
che. Girard II, est un junior à suivre.

KLOTEN DANS L'OUATE
L'équipe Zuricoise connaît son destin,

elle termine un championnat qui connaîi
déjà son relégué (Villars). Aussi elh
était dans l'ouate. Jamais les visiteurs
pet s'énervèrent eux que l'on disait « ra-
geurs ». Non, c'était pour eux l' occas ion
dc remplir tout simplement un contrat.
Les espoirs fondés sur le Canadien Mac
Fadden , comme dernier rempart,
s'estompèrent rapidement. Chehab a été
nettement meilleur avec seulement deux
buts encaissés. Dans les trois lignes (en
arrière comme en attaqu.) il y a du
bon, mais il manque la rage de vaincre,
celle manifestée à l'engagement de la
saison. Le couperet est tombé trop tôl
sur l'équipe vaudoise. Dès ce moment,
Kloten à l'abri ne joue plus le rôle
l'arbitre. P. G.

IMPRESSIONNANTS. — Les Chaux-de-Fonniers l'ont été au cours du premier
tiers-temps face à Kloten, à l'image de Neininger (No 7) qui vient de battre le gar-
dien visiteur. (Presservice)

La Chaux -de-Fonds : un tiers-temps de rêve

Patinoire de l'Allmend. - 9400 specta-
teurs. - Arbitres : Weidmann - Frei -
Arcon.- Buts : 7me Wittwer 1-0 7me
Wittwer 2-0, 15me Cadieux 3-0, 21me
Holzer 4-0, 33me Krupicka 5-0, 36me
Cadieux 6-0, 40me Cadieux 7-0, 40me
Cadieux 8-0, 41me Zahnd 9-0, 49me
Dolder 10-0, 60me Messer 11-0.

Pénalités : 2 x 2' contre Berne, 3 x 2 '
contre Villars.

Berne - Villars
11 -0 (3-0 5-0 3-0)

Patinoire de Langnau.- 5000 specta-
teurs. - Arbitres : Ehrensperger - Kemm-
ler - Zimmermann. - Buts : 3me Fritz
Lehmann 1-0, 3me Gagnon 1-1, 12me
Berger 2-1, 22me Horisberger 3-1 42me
Cusson 4-1 51me N. Mathieu 4-2, 57me
Berger 5-2, 60me Pousaz 5-3.

Pénalités : 6 x 2', 1 X 10" (P. Wueth-
rich) contre Langnau, S x 2', 3 x 10'
(Poussaz, Henzen, Imhof) et pénalité de
match (J.-C. Locher) contre Sierre.

\ Langnau - Sierre
5-5 (2-1 1-0 2-2)

SAINT-IMIER - WASEN 5-8
(2-4 1-1 2-3)

MARQUEURS : pour Saint Imier,
Wittmer (3), R. Perret, Niklès.

Contre une équipe pourtant à sa por-
tée, Sant-Imier se réveilla un peu tardi-
vement . Négligeant par trop leurs tâches
défensives, les attaquants imériens permi-
rent aux visiteurs de prendre une
substantielle avance au terme des vingt
premières minutes. Puis , voulant refaire
le terrain perdu, les Erguéliens n'eurent
guère de réussite et ratèrent un nombre
assez impressionnant d'occasions. Ils re-
vinrent à une longueur à neuf minutes
de la fin mais une grosse bévue leur
enleva tout espoir d'un partage à soixan-
te secondes de la fin alors que Wasen
était complètement affolé. Enfin à quel-
ques secondes du coup de sifflet final ,
Bourquin subissait une huitième
capitulation. L. B.

Réveil tardif
de Saint-lmier

ETOILE THOUNE - TRAMELAN
6-3 (3-0 2-2 1-1).

MARQUEURS pour Tramelan : G.
Vuilleumier (2), L. Piaget.

Etoile Thoune qui présenta un jeu
beaucoup plus collectif que son adver-
saire a pris un avantage de trois buts
durant la première période ce qui lui â
assuré la victoire. Tramelan qui s^est
pourtant bien battu a joué un peu trop
individuellement face à une formation
dont les arrières participent efficacement
à toutes les actions offensives. Cette ren-
contre, qui s'est jouée devant une cen-
taine de spectateurs , fut d'une parfaite-
correction, aucune pénalité n'étant infli-
gée. Notons que par cette nouvelle dé-
faite, Tramelan compromet très sérieu-
sement son avenir en première ligue.

V. B.

Tramelan compromet
sérieusement ses chances VALLÉE DE JOUX - MONTHEY

3-8 (1-1 0-2 2-5)
MARQUEURS , pour Vallée de Joux ,

Giotto (2), Pittet ; pour Monthey, Gass-
ner (2), Trisconi (2), Bruhlmann , Ciana ,
Daven, Bechon.

Les joueurs montheysans eux-mêmes
n'en revenaient pas : marquer huit buts à
La Vallée de Joux , personne ne l'avait
encore réussi ! Pourtant les choses
n'avaient pas si mal commencé pour les
Combiers puisque le résultat était nul à
la fin du premier tiers-temps. Vallée de
Joux jouant pour la première fois cette
saison à trois lignes ne paraissait pas dé-
savantagée de ce fait. Mais peu à peu ,
les visiteurs s'affirmèrent. Eux qui
croyaient être battus d'avance prirent
conscience de leurs possibilités. Et puis
on sent que pour les maîtres de céans ,
c'est une soirée « sans ». S. C.

Vallée de Houx
battu par Monthey

Adelboden - Moutier 5-6 (2-2 0-1 3-3)
Marqueurs pour Moutier : D. Kohler

(2), Schweizer , Guex , Gurtner , Ast.
Hier en fin d'après-midi, à Adelboden ,

Moutier a remporté une nouvelle victoi-
re entièrement méritée même si dans
le dernier tiers-temps les joueurs d'Adel-
boden se montrè rent menaçants. Les pré-
vôtois qui jouaient dans leur composi-
tion habituelle ont notamment plu par
leur première ligne d'attaque formée des
frères Kohler et d'Ast alors que leur
gardien Cerf fut comme d'habitude irré-
prochable. A relever qu 'un but pour
Adelboden fut annulé dans le premier
tiers-temps. P.

Moutier... encore !
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GRAND SYMPOSIUM
SUR LA TECHNIQUE DE

LA MÉHTATION 1RANSCENDANTIUI
Mercredi 28 janvier, à 20 heures

SALLE DE LA CITÉ (Clos-Brochet 18 - Neuchâtel)
Places: Fr. 6.— (location à l'entrée dès 19 h 30)

CONFÉRENCIERS:
Monsieur F. Tochon, président de l'International Méditation Pasteur N, Martin, aumônier en psychiatrie à l'Hôpital psy-
Society pour la Suisse romande : «Apport de la M.T. dans le chiatrique cantonal de Perreux: «M.T. ne signifie pas
monde actuel» ; ***--'—-¦"- . .— égoïsme; utilité dans le domaine professionnel et les rela*- \
Monsieur R. Stettler, biologiste : « La M.T. accélère le procès- t,ons ,nterPersonHel,es>>*«*̂   ̂c .,* X __~,, », - .
sus biologique naturel d'évolution» 

¦ 
. .Madame M. Tochon, professeur de Science de l'Intelligence

Madame M. de Rougemont, ergothérapeute et co-auteur d'un Créatrice et de la technique de la M.T.: «Recherche scientifi-
livre sur l'éducation: «M.T. et psychiatrie» que sur la M.T.»

_---̂ »---- M̂_________________________________________ «B M̂«»

CHACUN SON MÉTIER
Réparations
de machines à laver
depuis 28 ans.

Confiez les réparations ainsi que les services
de graissage et d'entretien général de machi-
nes à laver de toutes marques à la maison
spécialisée. )\

TANNER-NEUCHATEL
Av. des PortesrRouges 149 - Tél. 25 5131
Notre service de dépannage rapide est à votre
disposition.
C'est justement dans les détails...
que l'on reconnaît la bonne maison. -

DÉMÉNAGEMENT
Transports internationaux

Garde-meubles - Transport pianos

AA. DANUSER mt031»3317*
31 57 83

Tires. 22 • 2034 Peseux

| Je m'abonne à la FAN-L'Express ]

wnlm
Je la reçois à domicile

x pour 35 c. par jour  J
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¦ Lt SERVICE CULTUREL MIGROS B
3M présente, en collaboration avec :' ./

|| CONNAISSANCE DU MONDE

YÉMEN
pf. Je reviens de Saba et t'en rapporte des nouvelles vraies... »

jH Récit et film en couleurs de ALAIN SAINT-HILAIRE

Pp 4me conférence de l'abonnement

|£ts NEUCHATEL - Cinéma Palace - mercredi 28 janvier, à 20 h 30
'§M !!! Encore quelques places à Fr. 6.—, location à l'entrée !!!

Vacances de ski en Valais
Hôtel familial, pension complète,
par jour 34 fr. (prix AVS 32 fr.)
en janvier, mars et avril ; 35 à 39 fr.
en février. Téléskis jusqu'à 2300 m
ait., promenades. Demandez pros-
pectus :
Hôtel Avenir, 1923 Les Marécottes.
Tél. (026) 814 61.

rfiH 022280755 I
I Tê(|crêcfit B
ffl Le Télécrédit est un service typiquement Banque Rohner:
BI Vous téléphonez simplement et vous vous faites expliquer par notre
f conseiller en crédits la solution la plus avantageuse pour vos besoins

d'argent. C'est simple, les conditions sont les plus avantageuses et
; .

; 
j le paiement du crédit intervient dans les plus brefs délais.

I srrrpc e Banque Rohner SA I
^̂ L d'essayer . 1211 Genève 1, 31, rue du Rhône ___ \\W

Uno nouvelle jeunesse pour l' organisme
pour rester en pleine forme

GELÉE ROYALE
POLLEN

DIRECTEMENT DU PRODUCTEUR

CEDISA
Centre de diffusion de spécialités apicoles

Oocumentetiongr .tuiteet prix producteur aur demanda
C E D I S A  20 avenue de la Gare

T_ l 021/3-.J822 1022 Chavannes-Renens



MOTS CROISES I

HORIZONTALEMENT
1. Du gris qu'on roule entre ses doigts. 2. J'en

conviens. Mayol y vit le jour. 3. Sable mouvant.
On a du mal à s'en défaire. 4. Elle monte au prin-
temps. Fleuve pyrénéen. 5. Préposition. Affluenl
du Danube. Abréviation princière. 6. Revers des
manches de certains vêtements. 7. Elle poussai!
aux extrémités. Soutirées. 8. Saint. Possessif.
Symbole. 9. Elle enrichissait Shylock. Groupe dé-
taché d'immeubles. 10. Liquide des œdèmes.

VERTICALEMENT
1. La pluie l'affaisse. Observateur planqué. 2.

Parties de l'armure. 3. Qui ignore les plaies d'ar-
gent. Frère du premier roi de Rome. 4. Cri des
bacchantes. Tranche d'histoire. 5. Conjonction.
Saint. Désinence verbale. 6. Plat de résistance.
Pareils. 7. Brille. Godiche. 8. Principal person-
nage d'une comédie de Molière. Mesure itiné-
raire. 9. Opéra de Puccini. Tronc d'arbre mal éla-
gué de ses branches. 10. Préfixe. Garni de poils
longs et hérissés.

Solution du N° 428
HORIZONTALEMENT : 1. Mortadelle. - 2.

Ecoute. Out. -3. Tire. Tito. -4. Ma. Fleur. -5. Eva.
Erreur. 6. Rets. An. Sn. - 7. Herberie. - 8. Ta. Mil.
Ana. - 9. Emie. Enjeu. 10. Redressas.

VERTICALEMENT : 1. Me. Mériter. -2. Octave.
Ame. -3. Roi. Ath. Id. -4. Turf. Semer.- 5. Atèle.
Ri. - 6. Dé. Erables. -7. Turne. NS. - 8. Loire. Raja.
- 9. Lut. Usinés. - 10. Etourneau.

BADIO
RADIO ROMANDE 1 ET TÉLÉDIFFUSION

Informations toutes les heures de 6 h à 23 h,
puis à 23.55. 6 h, le journal du matin et à 6 h, 7 h,
8 h, éditions principales. 6.55, les crêtes du Jura
en direct. 7.35, billet d'actualité. 8.05, revue de la
presse romande. 8.15, chronique routière. 8.30,
mémento des spectacles et des concerts. 8.45, les
crêtes du Jura en direct . 9.05, la puce à l'oreille.
10.05, le sac à puces. 12 h, le journal de midi.
12.15, les uns, les autres. 12.30, édition princi-
pale. 13 h, le rendez-vous de l'humour et de
l'humeur. 13.05, décrochez la une, avec les crêtes
du Jura en direct. 14.05, des ronds dans l'eau.

16.15, Catalina des océans (16). 17.05, en ques-
tions. 18 h, le journal du soir. 18.05, les crêtes du
Jura en direct. 18.20, édition régionale. 18.40, in-
formations sportives. 18.50, revue de la presse
suisse alémanique. 19 h, édition nationale et in-
ternationale. 19.30, sciences et techniques. 19.50,
les crêtes du Jura en direct. 20.05, énigmes el
aventures : La déviation, de M. Brett. 20.55, le jeu
en vaut la chandelle. 22.05, baisse un peu l'abat-
jour ou comment refaire le monde en bavardant,
le soir, chez soi. 23.05, blues in the night. 24 h,
hymne national.

RADIO ROMANDE 2

7 h, Suisse-musique. 9 h, informations. 9.05, le
temps d'apprendre et American short stories ir
spécial English. 9.20, initiation musicale. 9.45, les
écoles de parents. 10 h, sélection jeunesse.
10.15, radioscolaire, centre d'intérêt du mois : les
métiers. 10.50, derniers résultats des recherche!
sur le conte (7). 11 h, Suisse-musique. 12 h.
midi-musique. 14 h, informations. 14.05, réalités.
16 h, Suisse-musique, 17 h, l'Orchestre Radiosa,
17.30, rhythm'n pop. 18 h, informations. 18.05.
redilemele. 18.30, aspects du jazz. 18.55, per i la-
voratori italiani in Svizzera. 19.30, novitads.
19.40, jazz d'aujourd'hui. 20 h, informations.
20.05, l'oreille du monde et paroles et contre-
chants. 20.30, U.E.R. : concert en relais direct de
la Musikhalle de Hambourg. 21.40, entracte: au
rendez-vous de l'Europe. 22 h, seconde partie de
l'Oratorio. 23 h, informations. 23.05, hymne na-
tional.

BEROMUNSTER ET TÊLÊDIFFUSION
Informations à 6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 11 h, 12.30,

14 h, 16 h, 18 h, 20 h, 22 h, 23 h. 6.05. espresso.
9.05, musique populaire. 10 h, entracte. 11.05, de
mélodie en mélodie. 12 h, la semaine à la radio.
12.15, félicitations. 12.40, rendez-vous de midi.
14.05, magazine féminin. 14.45, lecture. 15 h, pa-
ges de Wolf-Ferrari, Hamann, German, Grieg,
-lummel, Humperdinck.

16.05, sans façons. 17 h, onde légère. 18.20,
musique légère. 18.45, sport. 19 h, actualités,
musique. 20.05, le disque de l'auditeur. 22.15,
tête-à-tête. 23.05-24 h, musique de danse.

I POUR VOUS MADAME I
Un menu
Chou
Rôti de bœuf
Endives braisées
Camembert

LE PLAT DU JOUR :

Endives braisées
Facile et raisonnable. Préparation et cuis-
son : 1 h 15. Cuisson en autocuiseur:
20 mn.
Il faut (pour 4): 1 kg d'endives, 50 gr de
beurre ou margarine, un oignon, Vi citron,
sel, poivre.
Otez les feuilles flétries des endives. Avec
un couteau pointu, creusez l'intérieur du
pied qui est souvent amer. Lavez les endi-
ves et essuyez-les aussitôt. Mettez les en-
dives dans une cocotte, avec 50 gr . de
beurre ou de margarine. Lorsqu'elles sont
légèrement dorées de toutea parts, .ajou-
tez-y l'oignon coupé en rondelles , le jus de
citron, sel, poivre. Couvrez. Laissez mijoter
environ une heure sur feu doux. Retournez
les endives au cours de la cuisson. Si vous
voulez cuire les endives plus rapidement,
coupez-les en tronçons ou par moitié, en
longueur. C'est un peu moins présentable,
mais ça va deux fois plus vite.

Les crêpes bretonnes
Préparation : pâte 10 minutes. Repos (pas
nécessaire) : 1 heure environ. Cuisson:
2 minutes par crêpe.
Pour 18 crêpes assez fines : 250 g de farine
de froment, 1 cuiller à soupe de farine de
blé noir, 1 gros œuf, 75 gr de sucre, 75 gr
de beurre demi-sel, % de litre de lait, Vi de
litre d'eau environ pour éclaircir la pâte,
Vi cuiller à café de cannelle, 1 cuiller à
soupe de cognac.
La vraie crêpe bretonne est cuite sur une
plaque spéciale (un «bil ig»).  On peut à la
rigueur utiliser une poêle épaisse, simple-
ment graissée avec un chiffon imprégné de
saindoux. Le résultat n'est pas tout à fait le
même, mais la recette est néanmoins ex-
cellente.
Dans un saladier ou une terrine, mélanger
la farine de froment et la farine de blé noir,
faire une fontaine, y mettre le sucre et
l'œuf. Délayer en tournant, incorporer peu
à peu la farine. Ajouter le lait au fur et à me-
sure que la pâte devient trop épaisse. Bien
travailler la pâte, enfin ajouter le beurre
fondu, puis assez d'eau pour lui donner la
consistance désirée ; fluide mais pas trop
coulante. Mettre cannelle et cognac en
dernier lieu. Faire cuire les crêpes. Dès
qu'une crêpe est cuite, la retourner et poser
au centre une noisette de beurre V4 sel qui
fond à la chaleur de la poêle, plier en 4 et
servir bien chaud.

Conseils pratiques
Comment choisir un camembert?
Camembert, pont-l'évêque. Ces deux fro-
mages doivent être mangés « à point » et
non coulants. Coulants, ils prennent un
goût salé et piquant. Deux moyens de re-
connaître un fromage à point : «La fleur»,
que nous appellerons vulgairement la
croûte. La fleur doit friser, onduler, avec
une couleur claire, presque blanche. Une
fleur grise et dure est à écarter.
« L'auscultation» : c'est dans leur milieu et
non sur les bords qu'il faut palper les fro-
mages, et avec le pouce. Le pouce doit sen-
tir une résistance souple et moelleuse. S'il
enfonce, c'est que le fromage est trop fait.

Votre beauté
Déshydratation de la peau en hiver, pour-
quoi? -r
La faute en est plutôt au chauffage central,
chez vous ou sur votre lieu de travail , qu'au
froid lûf-niêrne. Mais êtes-vous toût a fait
sûre qu'il s'agisse de déshydratation? En
effet, la déperdition hydrique est minime
en hiver : vous transpirez peu, et d'autant
moins que le froid resserre l'orifice des po-
res. A notre avis, votre peau manque plutôt
de matières grasses que d'eau. Elle est
probablement fine et sèche et la sécrétion
du film sébacé protecteur déjà peu impor-
tante en temps ordinaire, est ralentie en-
core sous l'effet du froid. Il lui faut une
nourriture suffisante et des graisses direc-
tement assimilables; utilisez un produit
nourrissant à l'avocat, à la lécithine de soja,
au jaune d'œuf et un produit protecteur
bien occlusif; n'ayez pas peur de le pren-
dre trop gras, quitte à limiter votre maquil-
lage du jour.

Œufs à la bourguignonne
(Pour 4 personnes)
Ingrédients : 4 œufs, Vi litre de bourgogne,
du sel, du poivre, du thym, du laurier, 50 g
de beurre, une cuillerée à dessert de farine,
200 g de champignons.
Faites bouillir le vin avec le sel, le poivre, le
thym et le laurier. Travaillez le beurre avec
la farine et ajoutez-y, petit à petit, le vin
bouillant tout en tournant à l'aide d'une
cuiller en bois. Faites épaissir sur feu doux.
Ajoutez-y les champignons émincés et
laissez cuire cinq minutes. Versez dans des
raviers allant au fou r. Creusez une cavité au
centre de chaque ravier et cassez-y un œuf.
Laissez cuire quelques minutes au four.
Préparation: 15 minutes.
Cuisson: 20 minutes.

A méditer
Les riches : vous voyez bien ce qu'ils ont,
vous ne voyez pas ce qui leur manque.

Service d'urgence des pharmacies: région Bou-
dry - la Côte, M. J.-B. Frochaux, Colombier, tél.
41 22 63.

AUVERNIER
Galeries Numaga I et II : relâche jusqu'au 29 jan-

vier.

BEVAIX
Arts anciens : Frédérique Tison, peintures et

dessins.

HAUTERIVE
Galerie 2016: Fermée les lundi et mardi.

PESEUX
Cinéma de la Côte: 20 h 30, Le lit du péché.

DESTINS HORS SÉRIE, . . . . .

GUÉRILLA D'OPÉRETTE

Le 1er janvier 1845, le capitaine Sutter quitte le fort à la tête de
ses hommes. Il estime qu'avec ses cent Indiens, ses cent émi-
grés de différentes nationalités et les cent Américains de Gant,
ses troupes constituent une force avec laquelle les rebelles de-
vront compter. Huit jours plus tard, après sa jonction avec les
hommes de Torrena, il est beaucoup moins confiant en la vic-
toire. Débraillées, indisciplinées, ivres la plupart du temps, les
troupes gouvernementales ont piètre allure auprès des siennes.

Sutter fait part de ses craintes à Torrena. « Nous n'avons pas be-
soin de soldats disciplinés, ni même d'excellents tireurs, expli-
que le gouverneur. Nous ne nous battons pas, comme les Euro-
péens ou les Américains, pour faire couler le sang et décimer
l'adversaire». Et il explique que le but suprême de la statégie
mexicaine est de mettre les troupes en présence et de simuler
une attaque. A la suite de quoi, les chefs des deux partis se réu-
nissent pour décider qui gagnerait... si on se battait «pour de
vrai » !

Résumé : Le gouverneur Torrena donne l'ordre à Sutter de le re-
joindre afin de marcher sur les rebelles dirigés par Vallejo et
Castro.

-<*~»_rr* *___%****&& wmim
Sutter a bientôt un avant-goût de cette guérilla d'opérette.
Après un mois de marche pénible, car on est en pleine saison
des pluies, on approche de Los-Angeles dont les rebelles ont
fait le centre de la résistance. On établit le camp non loin de
Buena-Ventura. Une vingtaine de carabiniers de Torrena en
profitent pour mettre à sac quelques maisons des environs.
Surpris par des hommes de Castro alors qu'ils sont fort occupés
à vider une cave de son contenu, ils sont capturés, puis rendus à
la liberté trois jours plus tard.

Libérés par les rebelles sous condition de ne pas reprendre les
armes contre eux, les vingt carabiniers quittent donc leur
unité... bientôt suivis par une quinzaine de leurs camarades qui,
eux , ne sont nullement liés par une promesse quelconque. Sut-
ter, dont la jeunesse a été bercée de rêves de gloire militaire ir-
réalisables, est choqué par ces désertions à la veille d'entrer en
contact avec l'ennemi. Penché sur les cartes, il étudie le terrain
et prépare une attaque nocturne de Buena-Ventura sur laquelle
il compte pour faire la décision.

Demain : La ville endormie

LE MESSAGE CHINOIS
"NO TRÈTÈmLLE TON*

par Catherine Oaskin
Adapté de l'anglais
par L. H. Wolf

55 PRESSES DE LA CITÉ

Ce fut ensuite le silence, et je dus m'endormir sur mon ta-
bouret , emballée dans une couverture et dans mon châle, car
je tressaillis en sentant une main sur mon épaule.
- Ailis , m 'écriai-je...
- Ça va bien , il dort normalement, le cœur est bon et les

accès de sueur ont passé. Je vais lui préparer maintenant une
bouillie de son avec un léger sédtif, pour qu'il se repose toute
la journée , après quoi j'enverrai Morag chauffer votre lit ,
Mademoiselle, car il est grand temps que vous dormiez vous
aussi.

Mairi retourna à sa cuisine et je passai encore un moment
avec Ailis , essuyant à la hâte quelques larmes de soulagement
que je n'avais pas pu réprimer dès que je fus seule. Le ciel
s'éclaircissait rapidement maintenant , et j' entendis des pas
s'approcher. La face rougeaude et poilue de Neil Smith était
au-dessus de moi.
- Alors, ça va , dit-il. Vous verrez que vous le garderez

longtemps, ces petits poneys vivent très vieux. M1* Sinclair
vous l'a sauvé!
- Elle a refusé de le droguer.
- C'est qu 'elle avait de bonnes raisons pour cela , allez , elle

a un drôle de don! Bonne journée , Mademoiselle.
Je me demandais , en le regardant , pourquoi au fond il

m'avait tant déplu d'abord , ce bonhomme trapu. Lui et Bi g

Billy faisaient partie de Cluain tout comme les murs.
Rassurée quant à Ailis, je fus tout à coup tenaillée par cette

peine profonde que me causait Callum. Eh oui , je resterais
avec Ailis à Cluain , je vivrais avec ce plaisir inséparable de
mon chagrin.

Mon grand-père descendait de sa chambre au moment où je
montais me coucher, il était encore revêtu de sa longue che-
mise de nuit en flanelle et de son plaid qui lui servait de robe de
chambre ; voyant sans doute les traces de larmes sur mon vi-
sage, et y lisant la fatigue mêlée au soulagement, il me dit:

— Ce n'est pas la dernière nuit d'insomnie que tu passeras à
Cluain; va , fillette , tu vas apprendre , Kirsty !
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Je descendis déjeuner tard , mon grand-père était déjà re-
parti ; j'étais encore un peu abrutie , mais avant tout , j'allai voir
Ailis, qui était debout, l'air un peu affaibli , et je supposai que
Mairi l'avait mis à la diète; je le caressai seulement , sans rien
lui donner à manger; j 'essayai d'éluder les questions de Far-
quharson , sur les causes possibles de cette maladie; Mairi
s'était seulement renseignée sur les herbes qu 'Ailis avait bien
pu brouter en passant , et sans mentir , je pouvais affirmer que
je n 'avais rien vu de ce genre. Je craignais bien un question-
naire plus approfondi , mais maintenant que le poney était
guéri, j'étais bien décidée à ne pas raconter à quiconque mon
équipée là-haut.

Abrégeant ma visite dans les écuries, je rentrai déjeuner,
sans pouvoir éviter, en passant dans la cour , les flaques d'eau
et de boue, dues à une pluie battante , et à mon grand regret
j'éclaboussai même le carrelage bien récuré de la cuisine , en
secouant le plaid que j' avais porté pour me protéger.

Morag me servit une soupe chaude et un ragoût de bœuf que
l'on avait tenu au chaud. L'après-midi s'annonçait gris,
contrastant avec les journées ensoleillées dont nous avions

bénéficié au cours de la moisson ; je commençais à imaginer
comment serait l'hiver en Ecosse.

Comme si elle lisait dans mes pensées, Morag se tourna vers
la fenêtre derrière laquelle la pluie tombait à torrents, et dit :
- On dirait bien que c'est la fin de l'été, heureusement que

l'orge est rentrée. Les journées commencent à raccourcir, il va
y avoir peu de monde dehors par le temps qu'il fait.
- C'est vrai répondis-je vaguement, en attaquant la viande

fumante que Morag venait de me servir, et j'ajoutai : — Il y a
tout de même des personnes que ça ne gêne pas, j'ai vu passer
Lady Campbell sur sa jument, longeant la rivière, trempée
jusqu 'aux os ; ils ont dû rentrer tout droit de Cawdor, son mari
et elle, sans doute ne tenait-elle pas tant que cela à cette fête.
- Lady Campbell ! répéta Morag en replaçant non sans

bruit le couvercle sur le plat à ragoût. Par une telle journée elle
n'a guère dû trouver de compagnie. Je vous laisse le plat, Ma-
demoiselle, j'ai à préparer les légumes pour ce soir.

Quand je sortis, la cuisine et l'office étaient déserts, les lé-
gumes non épluchés sur la table, et le plaid de Morag avait dis-
paru de son portemanteau habituel.

» »

Sans doute avais-je sommeillé un peu au cours de l'après-
midi. J'avais préparé et allumé un bon feu dans ma cheminée,
et pri s une broderie qui m'assommait. J'attendais mon grand-
père, étonnée d'avoir manqué son arrivée, alors que généra-
lement je pressentais sa venue, même avant de levoir s'appro-
cher sur son poney. C'est le heurtoir de la porte d'entrée qui
me tira de ma torpeur , il retomba avec fracas; ma broderie
tomba car je bondis sans plus attendre.

Callum était là , monté sur son poney, tête nue, le visage
dégoulinant de pluie , le setter crotté de boue, la queue entre

les jambes, jappait pitoyablement et tâchait de s'abriter. Cal-
lum, lui , avait un aspect épouvantable, sa face grimaçante de
douleur , comme pétrifiée.
- La jument a une patte cassée, elle est sur le point de se

noyer et se plaint bruyamment. Envoyez quelqu 'un là-bas
avec un fusil pour l'achever. John doit connaître l'endroi t, près
de la chute d'eau, sur le sentier de la vieille maison Sinclair,
au-dessus de la mienne. Qu'on abatte la jument et qu 'on la
laisse, je m'occuperai du reste.

Je restais muette ; d'une main il tenait les rênes, et sur son
autre bras il portait son fardeau trempé.

Je reconnus la cape de tweed qu 'elle portait dans l'après-
midi en longeant la rivière, et qui maintenant l'enveloppait.
Les bottes faites sur mesure pour maintenir ses chevilles fra gi-
les pendaient sous le costume cannelle familier, les dentelles
écrues de son jupon étaient couvertes de boue. J'étais horrifiée
en voyant s'écouler ainsi cette pluie tou t le long des bottes qui
ballottaient.
- Margaret.
- Morte , je l'emmène à Ballochtorra.
Il tira sur les rênes et le poney se mit en route, suivi de près

par le chien qui tâchait néanmoins d'éviter la boue projetée
par les sabots ; le rideau de pluie ne tarda pas à les cacher de ma
vue.

J'étais debout sous le porche, comme para lysée, et j'ouvris
la bouche; il n'en sortit qu 'un long gémissement sourd , très
semblable à celui qu 'avait émis le chien il y avait un instant.

CHAPITRE IX
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Au cours des jours suivants, les racontars allèrent bon train
dans la vallée où la pluie tombait toujours , mais atténuée, et
souvent semblable à un brouillard léger. (A suivre)

SUISSE ROMANDE
17.20 (C) Point de mire
17.30 (C) Les 4 coins de Martin

et Martine
17.55 (C) Téléjournal
18.00 (C) TV-jeunesse
18.25 (C) Sous la loupe
18.50 (C) Barbapapa
18.55 (C) Bonjour Paris
19.15 (C) Un jour, une heure
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Un jour, une heure
20.15 (C) A vous...

Claude Goretta
21.15 (C) Comiques associés
21.40 (C) La voix au chapitre
22.10 (N) Espoir
23.20 (C) Téléjournal

SUISSE ALÉMANIQUE
17.30 (C) Sans paroles
18.10 TV culturelle
18.40 (C) Fin de journée
18.50 (C) Téléjournal
19.00 (C) Floris von Rosemund
19.30 (C) Point de vue régional
19.35 (C) Reportage
20.00 (C) Téléjournal
20.20 (C) Une femme séparée
21.20 (C) Oe première main
22.05 (C) Tèlèjournal
22.20 (C) Coup d'œil

18.25 (C) Le cheval vert
du seigneur Lionel

18.30 (C) Flash journal
18.40 (C) Palmarès des enfants
18.55 (C) Chiffres et lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) Y'a un truc
20.00 (C) Antenne 2 journal
20.30 (C) La tète et les jambes
21.45 (C) La maie parole
22.45 (C) Antenne 2 dernière

FRANCE lll
12.15 (C) Relais de T F 1
19.00 (C) Machines à produire
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Tribune libre
19.55 (C) F R 3 actualités
20.00 (C) Télévision régionale
20.30 (C) L'ainé

des Ferchaux
22.10 (C) F R 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
18.00 (C) Per i bambini
18.55 (C) Hablamos espanol
19.30 (C) Telegiornale
19.45 (C) Obiettivo sport
20.15 (C) Uno sporco trucco
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) Enciclopedia TV
22.00 (C) Tra righe del pentagramma
22.55 (C) Telegiornale

FRANCE I
12.15 Réponse à tout
12.30 Midi première
13.00 T F 1 actualités
13.30 Cours de la bourse
13.35 Mais restez donc avec nou;
17.15 Ofrateme
18.15 A la bonne heure
18.45 Pour petits et grands
19.20 Actualités régionales
19.40 Minutes pour les femmes
19.45 La vérité tient à un fil
20.00 T F 1 actualités
20.30 Le cerveau d'acier
22.10 Débat
23.10 T F 1 dernière

ALLEMAGNE I
16.15, téléjournal. 16.20, la noblesse

anglaise. 17.05, pour les jeunes. 17.55,
téléjournal. 18 h, programmes régio-
naux. 20 h, téléjournal, météo. 20.15,
reportages d'actualités. 21 h, hit-jour-
nal. 21.45, riches et pauvres. 22.30, télé-
journal, météo. 22.50, pays riches et
pays pauvres. 23.35, téléjournal.

FRANCE II
14.05 IC) R T S
14.30 (C) Après-midi Antenne 2
16.00 Plateau
17.00 La presse locale
18.00 (C) Souvenir de l'écran

ALLEMAGNE II
16.30, la physique dans la vie de tous

les jours. 17 h, téléjournal. 17.10, Jac-
quou le Croquant. 17.40, plaque tour-
nante. 18.20, La croisière jaune. 19 h,
téléjournal. 19.30, Baden-Wùrtemberg.
20.15, magazine de l'éducation. 21 h,
téléjournal. 21.15, L'évasion. 23.05, té-
léjournal.

A LA TV AUJOURD'HUI
NAISSANCES : Les enfants nés ce Jour
seront violents, emportés, très suscepti-
bles, mais courageux et volontaires.

BÉLIER 121-3 au 20-41
Travail : Petite déception sans grande im-
portance pour votre avenir ce matin. Soyez
optimiste. Amour: Vous terminerez mieux
cette journée qu'elle n'aura commencé.
Santé : Cessez de fumer et vous verrez vo-
tre toux matinale se calmer.

TAUREAU 121-4 au 21-5)
Travail: Vos activités refléteront votre
tempérament rêveur. La vie artistique cor-
respond parfaitement à vos goûts. Amour :
Ne cultivez pas les souvenirs nostalgiques.
Goûtez les joies de l'amitié. Santé : Rien ne
vous menace particulièrement. Ménagez
votre foie.

GÉMEAUX (22-5 au 21-61
Travail : Les conseils des natifs de la Ba-
lance vous seront très utiles. Amour:
Soyez optimiste et vous parviendrez à dé-
jouer les envieux. Santé : Sachez ne pas
reprendre deux fois du même plat.

CANCER (22-6 au 23-7)
Travail : Des succès inattendus et bénéfi-
ques en fin de journée. Amour: Bonheur
conjugal tout au long de cette journée. Les
enfants seront détendus. Santé : Fortifiez
vos muscles. Surveillez attentivement vo-
tre alimentation.

UON (24-7 au 23-8)
Travail: Excellente entente avec les natifs
du Capricorne. Amour: Une vieille amitié
va se transformer insensiblement en un
tendre sentiment. Santé : Un électrocar-
diogramme doit être fait régulièrement
après votre petit accident.

VIERGE (24-8 au 23-9)
Travail: Vous excellerez dans tout ce qui
touchera de près ou de loin le commerce.
Amour : Vie conjugale équilibrée et paisi-
ble. Santé : Votre circulation n'est pas ex-
cellente. Il faut vous soigner rapidement.

BALANCE (24-9 au 23-10)
Travail : Journée peu banale qui vous ap-
portera un succès de grande envergure.
Amour : Petite déception causée par les na-
tifs du Capricorne. Santé : Veillez à ne pas
tomber. Vous devez éviter toute fracture.

SCORPION (24- 10 au 22- 11)
Travail: Votre nature indépendante sera
attirée vers les professions libérales ou ar-
tistiques. Amour: Ne confondez surtout
pas amour et amitié ; vous vous engageriez
dans une fausse direction. Santé: Quel-
ques encombrements digestifs sont à
l'origine de vos malaises.

SAGITTAIRE (23-11 au 22- 12)
Travail: Méfiez-vous des opérations finan-
cières un peu douteuses. Amour: La
chance favorisera les natifs du 2m* décan.
Santé : N'essayez pas de guérir vous-
même vos cors aux pieds.

CAPRICORNE (23- 12 au 20- 1)
Travail: Entourez-vous de relations qui
pourront vous faciliter la tâche. Amour:
Les sentiments sérieux auront la priorité.
Santé: Vous avez tendance à faire un peu
d'anémie, il faut éviter de vous surmener.

VERSEAU (2 1-1 au 19-2)
Travail: Un contrat fort intéressant vous
sera proposé. Amour: L'intelligence et
l'originalité de l'être cher vous impres-
sionneront beaucoup. Santé : Ne vous
laissez pas envahir par des impressions
paralysantes.

POISSONS (20-2 au 20-3)
Travail : Soyez sûr de vous si vous voulez
impressionner vos concurrents. Amour:
Entente parfaite avec les natifs du Scor-
pion. Santé : Préférez un froid sec et toni-
que pour sortir et vous promener.

HOROSCOPE
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NEUCHÂTEL
TOURISME. - Bureau officiel de renseignements,

place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. - Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Le retour de
la panthère rose. 12 ans. 16 h 30, Les insatia-
bles du sexe. 20 ans.

Apollo: 15 h et 20 h 30, La chevauchée sauvage.
12 ans. 17 h 45, Le fantôme de la liberté.
16 ans.

Palace: 20 h 30, Les bidasses s'en vont en
guerre. 7 ans.

Arcades: 15 h et 20 h 30, L'ile sur le toit du
monde. 7 ans.

Rex : 15 h et 20 h 45, Un homme en acier : Bran-
niganl 16 ans.

Studio : 18 h 45, India song (Sélection). 21 h, His-
toire d'O. 18 ans, 3"" semaine.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, La Rotonde.

Urgences : La main tendue, tél. (032) 25 45 55.

Pharmacie d'office: Armand, rue de l'Hôpital. La
période de service commence à 8 h. La phar-
macie de service est ouverte jusqu'à 22 h. De
22 h à'8'li lé pflSte de police (25 10 17) indique
le pharmacien à disposition en cas d'urgence.
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SAMEDI 31 JANVIER 1976
à la SALLE DIXI au LOCLE

GRAND MATCH AU LOTO
DU LOCLE-SPORTS

organisé par différentes sections, dès 14 h 30
avec des quines formidables de valeur et de qualité. Service de cars
gratuit, la gare, place du Marché, le Verger, Cardamines, Les Monts.
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RENAULT 16 TL 1972
RENAULT 15 TS 1974
RENAULT 12 TS 1973
RENAULT 12 TL 1972
RENAULT 6 TL 1972
RENAULT 6 TL 1970
RENAULT 4 E 1973
RENAULT 4 Fourgonnette 1973
ALFA GIULIA SUPER 1971
MINI 1275 GT 1973
MINI 1000 1971
TOYOTA 1200 1972
AUSTIN 1300 1968
FORD CONSUL 2000 L 1973
PEUGEOT 204 GL 1971

Cause départ à
l'étranger, très belle

Opel
Manta GT E
coupé, modèle 1974.
Expertisée. 2500 km,
pneusneufs,
2 pneus neige sur
jantes, nombreux
accessoires. Valeur
neuve 17.500 fr.
cédée à 10.000 fr.
Tél. 33 51 51,
demander
M. Ramirez.

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

f m - • ¦ » ¦ -
Ford Taunus
1600 L
2 portes, 1971,
5800 fr.
Expertisée,
crédit, reprise.
Garantie.

GARAGE
oe..

3 ROiS
11, Pierre-à-Mazel,
Neuchâtel.

TéUo3W Q.5.to.OA

Nous cherchons un

COLLABORATEUR
DE VENTE

9 Salaire bien au-dessus de la
moyenne pour personne dyna-
mique et cherchant à se créer
une situation stable et privilé-
giée.

• Nos marques de grande diffu-
sion CITROËN, HONDA et LADA
correspondent à la demande
actuelle et sont les meilleurs
garants de réussite.

• Téléphonez à M. Berthouzoz
(discrétion totale assurée).

wsf sm
Secrétaire

cherche place à Neuchâtel ou
aux environs, dans département
vente de n'importe quelle bran-
che ; diplôme de fin d'apprentis-
sage + 4 ans de pratique, cor-
respondance + sténographie fran-
çaises et allemandes (langue ma-
ternelle ^Ilemandej ; correspon-
dance anglaise sous dictée.
Pour renseignements complémen-
taires, écrire à AC 152 au bu-
reau du journal.

Constructeur
Ingénieur technicien ETS, longue
expérience dans la construction
de machines, de mécanismes et
l'automation, cherche changement
de situation. Poste à responsa bili-
tés.

Ecrire sous chiffres P 28-130038 à
Publicitas, 2301 La Chaux-de-
Fonds.

Tailleur
en confection
cherche travail à
Neuchâtel.
Adresser offres
écrites à BD 153
au bureau du
journal.

"«¦ I ininiliil ni initié »S

J'achète !
meubles anciens dans n'Importe, .
quel état, bibelots , tableaux, livres , :
vaisselle, ménages complets.

,j A. loup, Rochefort
. Tél. (038) 45 10 55 — 25 74 15

YVES REBER
Bandagiste-
orthopédiste
ne reçoit pas

le mardi

ÎIII IIII HIIIIlIMMHIII IIMIII III IIIMIimili r,

A vendre

FIAT 128
modèle 1972.
Expertisée.

Garage
du Val-de-Ruz,
Boudevillier s.
Tél. (038) 36 1515,
(038) 41 37 03, privé.

J'ACHÈTE

BMW
MERCEDES
OPEL
VÉHICULES
UTILITAIRES
(BUS)
Egalement autres
modèles récents.
Paiement comptant.
Tél. (066) 66 61 24/
71 12 89 (71 2114).

Ford
Granada
coupé

. 2,6 L, 1972,
Fr. 7500.—
Expertisée,
crédit, reprise.
Garantie.

GAR/\Gê
BES .
ï Roi S

11. Pierre-à-Mazel,
Neuchâtel.

TèUoîW 15.tt.OA
» - II «•t̂ *»̂ "*

Occasion très
soignée

Alfa
Romeo
Giulia 1600 Super.
Limousine
4 portes,
5 places.
Modèle 1974,
38.000 km,
première main.
Expertisée.
Prix : Fr. 10.800.—.
Grandes facilités
de paiement.
Echange possible.

ff
4-B»*MM«lMaata_aM_-_____B_____.

Ford Capri
1300 L
1970, 66.000 km,
4800 fr.
Expertisée, crédit,

I 

reprise. Garantie
GAfcMSr E

T>ES
BROiS

11, Pierre-à-Mazel,
Neuchâtel.
Tél.toa» 15.W.OA
««̂ ««¦II«-I-»

J'achète
autos
motos
Tél. (038) 47 1612.
Privé (032) 83 26 20.

A vendre

FIAT 131
Mirafiori 1300 S,
bleu méta'lisè,
9800 Km,
radio, garantie
d'usine.
Prix très intéressant.
Facilités de
paiement.
Tél. (066) 22 41 66,
le soir.

OCCASIONS

Alfa 2000
rouge, 1974 ;

GS 1015
1972. bleue :

2 CV 1966
grise, 1500 fr. ;

2 CV 6
rouge, 1973.

Garage de la Station.
2042 Valangin.
Tél. 36 11 30.

le crédit personnel qui supporte la comparaison ¦—-*=>

discret Q I Je m'intéresse à un prêt comptant. Veuillez me faire parvenir les documents y
rapide • ] relatifs. I

commode O . Nora Prénom l
avantageux o I ~ |

c'est le prêt comptant de la ' Rue . .

IV/I ' NAP et 'oca'itë ¦
W I Prière d'envoyer ce coupon à: 42__¦_¦_¦ Banque Populaire Suisse, CAM, Case postale, 3000 Berne 16

Banque Populaire Suisse I ¦— —¦ —• "̂« —— ^— -̂  ̂ — ^— ""• 
¦» mmm+

—
Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

Auberge-restaurant d'Ecoteaux

\l l ^̂  :\ £i~Ŷ -pt —-_*^_n̂ ^ V Ir

demande

sommelière
connaissant si possible les 2 services.
Gros gains. Congés réguliers. Entrée

tout de suite.
Tél. (021) 93 80 75.

POUR VOS RÉPARATIONS
ET CONSTRUCTIONS

ENTREPRISE DE CARRELAGE
ET MAÇONNERIE

R. STOPPA
G. ZACCOMER

Dîme 109, 2000 Neuchâtel
Téléphone (038) 33 57 66
Devis sans engagement

Machines à laver
Linge-vaisselle

Quelques appareils en retour
d'exposition, à céder avec très
gros rabais.
Garantie d'usine, livraison et pose
gratuites.
Grandes facilités de paiement
sans acompte à la livraison.
Réparation toutes marques.
MAGIC NEUCHATEL
Tél. (038) 41 17 96.

Entreprise de la branche du cadran, située à La
Chaux-de-Fonds, cherche, par suite de départ, à
s'assurer la collaboration d'un

EMPLOYÉ DE COMMERCE
ou

EMPLOYÉ TECHNICO-COMMERCIAL
capable d'assumer la responsabilité de son service
« calcul des prix de ventes et facturation ».
Ce poste exige beaucoup d'initiative, du goût pour
les chiffres et les contacts humains, un esprit mé-
thodique et le sens des responsabilités.
Les personnes intéressées sont priées d'adresser
leurs offres avec curriculum vitae et copies de cer-
tificats à Publicitas, sous chiffres P-28-950010,
2301 La Chaux-de-Fonds.

Nous avons besoin de vos talents pour notre

i service de vente et de conseil
auprès du client

pour toute la Suisse romande.

I Vous êtes jeune et dynamique et vous voulez vous assurer un avenir
dans la représentation par votre engagement et votre exactitude. Vous
vous exprimez dans un français parfait et vos connaissances de la
langue allemande vous évitent les embarras.

Notre maison en continuelle expansion attend que vous preniez soin
de la clientèle existante et que vous en augmentiez l'importance.
Nous tenons à votre disposition l'assortiment d'articles à jeter, assuré-
ment le plus important, sur le marché actuel.

La restauration collective, les cantines et les buffets, les manifesta-
1 tions sportives et de réjouissance publique, les hôpitaux, les comesti-

bles profiteront particulièrement de vos efforts.

Nous vous prions de prendre contact par téléphone avec M. Eser ou
M. Meier ou de leur adresser votre offre écrite.
PAKOBA AG, Handel und Import , case postale, 8059 Zurich.
Tél. (01) 36 37 67.

Nous cherchons
un bon

technicien-
TV
avec expérience en
TV couleur. Place
stable et bien
rétribuée pour
personne qualifiée.
Permis de conduire
indispensable.
Faire offres à
Radio-Egger-TV,
Bienne.

Tél. (032) 22 33 83.

Maculature
en verte au bureau

du Journal

¦__— _̂———————.̂ _——————————¦™^ .̂̂ ^—————__—____,

SOLDES
Coup de vent

sur les prix
(vente autorisée)

Machine à laver
grand tambour-inox, entièrement au-
tomatique, 5 kg Valeur 890.—

soldé bZb. —¦

Cuisinière électrique
NEFF
Modèle grand luxe, 4 plaques.
Valeur 1258.—

Soldé H Î̂SSia ™
3 plaques dont 1 rapide avec sécurité,
thermostat de température du four. "
Valeur 448.—

Soldé ZHO.—

MIEL PUR
étranger, le kg dès 6.50

Port et emballage compris par
colis de 4 kg. Demandez notre
prospectus
M. Mme Mlle 

Rue Lieu 

à envoyer à :
REFORMCLUB 185 Montolleu
1010 Lausanne

i Prêts '
fk sans caution
B de Fr. 500.- à 10.000.-
H Formalités simoli-
l\Hk | f1_ _ fiées. Rapidité.
f ;̂ ~B *̂'̂ ^™1' '"J Discrétion

___|U! > IMWi,r*'|i'g7̂ rKP absolue.

Hfïliï* ffi , .iMj i y.

Envoyez-moi documentation sans engagement

Nom
Rue .
localité FAN

ç<?\ t1 LIQUEURS

4̂\V D'O/?
AV  H. Willemin,
^^̂  

Moulins 11
Afc_\J Tél. 25 32 52

^  ̂
NEUCHÂTEL

? LIVRAISONS À DOMICILE

iBBJvos 0PTIC,ENS
Manuel LAZARD

B-i Sé-C iir Rerre MIéVILLE

IMODERfl OPTICl Place
U
des H

T
alle_ 8

I I Tél. 24 27 24

' _¦ i**k 1 I <tS* T. _-P' '*̂  H

¦

mentha s.a.
sanitaires Neuchâtel
ferblanterie Seyon 17
dépannage Tél. 25 00 00

WILLY VUILLEMIN
maître couvreur

Entreprise de toitures
en tout genre

quai Suchard 14
Tél. (038) 25 25 75 2003 Neuchâtel

MENUISERIE
ÉBÉNISTERIE

Martial RITZ SA
NEUCHATEL

Ecluse 76 Tél. (038) 25 24 41

f ALFRED GROSS
§ Appareillage - Ferblanterie

Installations sanitaires
Machines à laver

Coq-d'Inde 24 Tél. 25 2056

Réparation
j de montres

Nous entreprenons
la remise en état,
le nettoyage ou
la réparation de
toutes montres
ancre à des
conditions
avantageuses.
Travail exécuté
par du personnel
qua/ifié.
Fabrique
d'horlogerie
H. Duvoisin & Cie,
2206 Les Geneveys-
sur-Coffrane,
tél. (038) 57 11 31.

!l ^^ê*-___fl______é__l

y__M' V " ''¦___v

Location de

films 8 mm
et super-8
sonores
et muets
Renseignements à :
case postale 12,
2852 Courtételle.
Catalogue sur
demande contre
60 c. en timbres-poste.

' FAN-L'EXPRESS N
Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4

Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public de
8 heures à midi et de 13 h 45 *
18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est
ouverte du dimanche au vendredi soir,
de 18 h à 24 h. La rédaction répond
ensuite aux appels jusqu'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à
15 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi les an-
nonces doivent parvenir à notre bureau
le jeudi jusqu'à 15 heures ; pour le
numéro du mardi les annonces doivent
parvenir à notre bureau le vendredi

jusqu'à 15 heures.
Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis
mortuaires sont reçus à notre bureau
jusqu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 22 heures, ils peuvent être
glissés dans la boite aux lettres du
journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu'à 22 heures, nous n'acceptons
plus que les avis tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à 50 milli-
mètres et de 50 millimètres pour les

réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES 66 c. le mm. min. 25 mm.
Annonces locales 55 c. le mm, min.
25 mm. Avis tardifs et réclames urgen-
tes Fr. 3.30 le mm. Réclames Fr. 2.35.
Naissances, mortuaires Fr. 1.20 le mm.
Petites annonces non commerciales

50 c. le mot, minimum Fr. 5.—
Pour les annonces de provenance

extra-cantonale
Annonces Suisses S.A., « ASSA »,

agence de publicité Aarau, Bâle. Bel-
linzone, Berne, Bienne, Fribourg, Ge-
nève, Lausanne, Locarno. Lucerne,
Lugano. Moutier, Neuchâtel, Saint-Gall,
Schaffhouse. Sierre. Sion. Winterthour.

Zurich.

Tarif des abonnements
S U I S S E

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
104.— 54.— 28.— 10.50

ÉTRANGER
Tarif variable selon les pays, se ren-

seigner à notre bureau.

Changements d'adresse
Veuillez nous adresser vos instructions
par écrit, trois jours ouvrables d'avan-

ce, samedi exclu.
Les changements pour la Suisse, mini-
mum une semaine, sont gratuits. Pour
l'étranger, les frais de port sont factu-

rés aux abonnés.

de bureaux, de vente, à tous usages etc.
Renseignez-vous - visitez notre exposition!
O Vous déterminez le prix O
Demandez de suite par tél.nos prospectus!
UninormSA ¦ 1018Lausanne 021/373712uninorm

Comme particulier vous
recevez de suite un

X_ r  
¦ ©ï sans caution
vite et efficace

Banque Procrédit Hl
:. , 2001 Neuchâtel \

Av. Rousseau 5
Tél. 038-24 63 63

I Je désir* Fr. I

: i
i Nom i
Prénom 

I Rue i

^
Localité f

Seulement
50 c. le mot!

C'est le prix
d'une

petite annonce
au tarif réduit

Pour faire publier une « Petite annonce »,
il suffit de remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

TV COULEUR MULTINORME Mediator-Philips
utilisé 1 année. Valeur Fr. 3890.—, cédé à 2000 fr
Tél. 25 44 28, l'après-midi.

POUPÉES, POUPONS, JOUETS, même miniatu
res, pour créer musée. Avant 1930. Aussi tètes e
corps seuls. Tél. (039) 23 86 07.

COMPRESSEUR, charge minimum 5 kg
Tél. 31 15 31, entre 12 et 13 heures.

À DEMOISELLE. JOU STUDIO meublé, tou'
confort. Tél. 24 STÎX '

STUDIO NON MEUBLÉ, haut de la ville
Tél. 25 41 42.

GRANDE CHAMBRE INDÉPENDANTE, 1 ou 2 per
sonnes, avec cuisine, près université
Tél. 24 23 75.

PRESSANT: APPARTEMENT meublé, 2 pièces,
cuisine, salle de bains, confort, rue Louis-Favre.
400 fr., + chauffage. Tél. 25 36 00. dès 19 heures

STUDIO MEUBLÉ, confort, centre, cuisinette.
Tél. 31 24 85, dès 9 heures.

CHAMBRES INDÉPENDANTES MEUBLÉES près
de l'université. Loyer 155 fr., charges comprises.
S'adresser à M™ Claudio, Gibraltar 20, Neuchâ-
tel. Tél. (038) 24 40 68.

BOUDRY. STUDIO NON MEUBLÉ avec tout
confort, laboratoire agencé et vue. Loyer 200 fr.
+ charges. S'adresser à Mmo Buschini, Addoz 48.
Tél. (038) 42 13 67.

GRAND STUDIO avec tout confort, laboratoire
agencé et vue. Loyer 235 fr. + charges. S'adresser
à Mm" Buschini, Addoz 38, Boudry. Tél. (038)
42 13 67.

GRAND STUDIO NON MEUBLÉ, avec tout confort.
S'adresser à M""1 Zybach, Etroits 14, Cornaux.
Tél. (038) 47 18 06.

STUDIO NON MEUBLÉ avec tout confort et labo-
ratoire agencé. Quartier très tranquille et près de
l'arrêt du tram. Loyer 250 fr. + charges. S'adresser
à Mm° Nicolet, Pré-Gaillard 6, Cortaillod. Tél. (038)
42 33 69.

APPARTEMENT 3 PIÈCES confort, balcon, vue
Prix modéré. Boudevillier. Tél. (038) 36 15 37.

STUDIO ET CHAMBRES indépendantes, confort
téléphone, douches, à Neuchâtel. Tél. 24 70 23.

COLOMBIER, APPARTEMENT 2 PIÈCES, toul
confort, vue, balcon, 310 fr.. charges comprises
Dès le 15 fév rier 1976. Tél. 41 36 74, dès 18 heu-
res.

JEUNE COUPLE cherche appartement 4 pièces,
confort, La Coudre - Hauterive - Saint-Biaise
Tél. 25 05 15, dès 18 heures.

CONCIERGE dans immeuble de 3 étages, très bel
appartement de 3 Vi pièces à disposition, à prix
fortement réduit. Boudevilliers. Tél. (038)
36 15 37.

URGENT, BASSISTE expérimenté est cherché par
orchestre Pizzy Bats. Tél. 24 27 67.

JEUNE DAME cherche n'importe quel travail pour
3-4 semaines, en ville. Tél. 42 28 37.

DAME BILINGUE, français-anglais, cherche travail
de bureau à l'ouest de Neuchâtel. Sens de l'orga-
nisation et initiative. Adresser offres écrites à
CE 0154 au bureau du journal.

JEUNE HOMME, 18 ans, cherche place de manu-
tentionnaire à Neuchâtel ou aux environs. Adres-
ser offres à DF 0155 au bureau du journal.

PEINTRE cherche travail. Tél. 53 18 05.

ROBES DE MARIÉES et accessoires, robes de soi-
rée en location chez Mm" Geuggis, Beau-Site 3,
Cortaillod. Tél. 42 30 09.

URGENT. Jeune femme 28 ans accidentée, sor-
tant hôpital cherche dame ou jeune fille pour aider
au ménage et tenir compagnie durant convales-
cence. Eventuellement nourrie, logée.
Tél. 51 37 30, 8 h 30-11 h 30, 14 h-17 h.

TROUVÉ. HAUTERIVE, chat blessé, roux, avec
pattes blanches. Propriétaire prière s'annoncer :
tél. 24 37 68 ou 33 43 71.



Conférence socialiste a Paris
PARIS (AP). — Pendant 48 heures

les « partis socialistes de l'Europe du
Sud » se sont retrouvés ce week-end à
Paris à l'invitation du parti socialiste
français pour discuter, une semaine
après la conférence d'Elseneur, des pro-
blèmes spécifiques à leur action poli-
tique et notamment de la question des
relations avec « les forces de gauche en
Europe », y compris les communistes.

Bien que M. Mitterrand , premier se-
crétaire du PS français et président de
la conférence, ait souligné que celle-ci
« n'a pas tourné seulement autour du
problème des relations avec les commu-
nistes », les congressistes ont étudié un
rapport du parti socialiste ouvrier espa-
gnol (PSOE) sur « la coordination de
l'action entre les forces de gauche » qui
affirmait que la « concurrence irration-
nelle, l'antisocialisme des PC et l'anti-
communisme des PC » ne favorisaient
que la droite.

Le parti socialiste français, quant à
lui , dans un rapport intitulé « défendre
et renforcer la démocratie en Europe
par le socialisme », a tenu à déclarer
qu'« en Europe du Sud, il n'est pas de
démocratie sans participation de toutes
les forces de gauche (...).

On te souvient que la question de
l'alliance entre socialistes et communis-
tes avait été une des pierres d'achoppe-
ment de la conférence d'Elseneur.
M. Mitterrand a déclaré, à ce propos,
qu'après les élections cantonales françai-
ses il avait prévu de rencontrer longue-
ment le dirigeant du parti social-démo-

crate allemand , Willy Brandt , qui ne
partage le point de vue français sur la
question de l'alliance avec les commu-
nistes.

M. Manuel Alegre, secrétaire-général
adjoint du part i socialiste portugais, a
expliqué les difficultés rencontrées par
son parti en raison de l'attitude du parti
communiste qui a eu , selon lui , une
politique « putschiste » et a souligné que
la « droite relevait la tête » au Portugal.

M. Felipe Gonzales, secrétaire-général
du PSOE a réaffirmé que son parti
était favorable à une alliance des forces
de gauche et démocratiques , en Espa-
gne, soulignant qu 'il refuserait tout « en-
gagement avec un pouvoir qui excluerait
une force démocratique quelle qu'elle
soit ».

M. Mario Soares, secrétaire général
du parti socialiste portugais, obligé de
se rendre aux Etats-Unis, avait fait par-
venir une lettre pour apporter son plein
appui aux travaux de ses collègues.

Il a démenti que des divergences en-
tre M. Mitterrand et lui-même soient à
l'origine de son absence de la confé-
rence.

M. Soares a indiqué que son absence
était due au fait que ses engagements
aux Etats-Unis étaient antérieurs à l'in-
vitation, de M. Mitterrand.

Les socialistes de l'Europe du Sud de-
vraient avoir, dans les mois qui vien-
nent, d'autres rencontres. Le parti socia-
liste du Luxembourg s'est déjà proposé
pour organiser la prochaine réunion.
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Goesgen-Daeniken : manifestation
devant la centrale nucléaire

GOESGEN (ATS). — Quelque 2300
personnes se sont réunies dimanche de-
vant le chantier de la centrale nucléaire
de Goesgen-Daeniken à l'occasion d'une
manifestation organisée par le mouve-
ment hors-parti contre les centrale* nu-
cléaires de Soleure et d'Argovie.

Sur les lieux de la manifestation, de
nombreux stands avaient été dressés. Le
public pouvait y trouver une abondante
littérature contre les centrales atomiques
et en faveur d'autres formes d'énergie.
Les manifestants ont décidé d'envoyer
une lettre publique au conseiller fédéral
Ritschard, dans laquelle ils lui deman-
dent de présenter les arguments en fa-

veur et contre les centrales nucléaires et
ceci avant l'installation , d'ici deux mois,
des éléments de combustion dans la cen-
trale de Goesgen-Daeniken.

La manifestation s'est déroulée dans le
calme. Des signatures ont été récoltées
en faveur de l'initiative contre les cen-
trales nucléaires. Des représentants de
la centrale atomique Goesgen-Daeniken
SA ont également présenté leur point de
vue à l'issue de la manifestation et ont
en particulier mis l'accent sur les me-
sures de sécurité qui ont été prises et
sur la nécessité de produire de l'énergie
électrique.

Les méfaits de la neige et du verglas...
ZURICH (ATS). — Les chutes de

neige qui se sont produites samedi dans
le nord-est de la Suisse n'ont pas eu
de conséquences spectaculaires, mais ont
tout de même provoqué d'importants dé-
gâts dans de nombreux accidents de la
route. L'aéroport de Zurich a dû être
fermé samedi de 10 heures à 13 h 30
et le trafic aérien a dû être retenu ou
détourné par Bâle et Genève. A partir
de 16 heures, il était à nouveau nor-
mal. Les retards enregistrés dans l'arri-
vée des trains n'ont été que de peu
d'importance.

Il est difficile d'établir une statisti-
que complète sur le nombre des acci-

dents de la circulation , la plupart d'en-
tre eux ayant un caractère bénin et les
automobilistes impliqués n'ayant pas fait
appel à la police. Il faut souligner que
les automobilistes roulaient en général
avec une extrême prudence, les routes
étant particulièrement glissantes.

Le verglas a été à l'origine de plu-
sieurs accidents samedi dans la région
de Thoune. Plusieurs personnes ont été
blessées, dont deux grièvement. Sur l'au-
toroute Nationale 6, plusieurs véhicules
sont entrés en collision et, à la hauteur
de Steffisbourg, quatre voitures se sont
trouvées impliquées dans le même acci-
dent.

Selon les renseignements de la police,
les routes étaient recouvertes de neige
fondante et verglacées par endroits di-
manche dans l'Oberland bernois. Jusqu 'à
dimanche après-midi toutefois, aucun ac-
cident n 'avait été annoncé.

Un Neuchàtelois
et trois Neuvevillois
blessés sur la N 12
Hier, vers 14 h 30, M. Gilbert

Cantu, 41 ans, de Neuchâtel, circulait
sur la N12 de Corpataux en direction
de Matran, là où une seule voie est
aménagée. Sa voiture empiéta1 sur la
chaussée en chantier. M. Cantu tenta
de la ramener sur la voie. L'auto fit
alors plusieurs tonneaux et heurta la
glissière. Au cours de la violente em-
bardée, deux enfants furent éjectés de
la voiture. L'un d'eux, Thierry Honsber-
ger, 11 ans, de La Neuveville, fut griè-
vement blessé. En raison de la gravité
de son état, il fut transporté à l'hôpital
de l'Ile, à Berne. Son frère Didier, 13
ans, ainsi que Mme Claudine Jacob,
32 ans, de La Neuveville, furent légère-
ment blessés, alors que le conducteur
était sérieusement atteint Dégâts esti-
més à 8000 francs.
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Collision à La Corbatière
Une septuagénaire

blessée
Au volant d'une automobile, M. A.B.,

des Ponts-de-Martél, circulait sur la rou-
te secondaire de la Corbatière à La Sa-
gne. Arrivé à la hauteur de l'ancien col-
lège de la Corbatière, il s'est trouvé en
présence d'un chien. Pour éviter cet ani-
mal, M. A.B. a freiné. Son véhicule fut
déporté sur la gauche et entra en col-
lision avec l'automobile de M. D.L., de
Fontaines, qui circulait en sens inverse.
Mme Virginie Bruechet, âgée de 78 ans,
des Ponts-de-Martel, passagère a été
blessée

VARSOVIE (AP). — Le cardinal
Wyszynski, primat de Pologne, a décla-
ré dimanche que l'Etat ne devrait pas
imposer de doctrines politiques à ses ci-
toyens.

S'adressant aux fidèles de l'église de
la Sainte-Croix à Varsovie, le prélat a
affirmé que l'Eglise, bien que séparée
légalement de l'Etat, doit avoir sa place
dans le pays.

« La famille , la culture nationale et
l'Eglise ne peuvent être détruites. De tel-
les tentatives ne peuvent que conduire
à un ralentissement considérable des
changements économiques si nécessaires
dans le pays ».

L Eglise polonaise
et l'Etat

LISBONNE (Reuter). — N'ayant plas
à opérer sur un vaste empire colonial
mais à défendre un petit territoire mé-
tropolitain, l'armée de terre portugaise
va voir ses effectifs réduits de 40 pour
cent, a annoncé son chef d'état-major,
le général Antonio Ramaho Eanes, à
Porto.

Après sa réorganisation l'armée sera
réduite à 26.000 hommes, a déclaré aux
soldats le général Eanes, qui avait été
nommé à ce poste après avoir participé
à l'écrasement de la rébellion militaire
d'extrême-gauche du 25 novembre.

Au plus fort de la lutte contre la
guérilla nationaliste dans les territoires
africains, les effectifs de l'armée avaient
atteint 200.000 hommes, afin de main-
tenir un corps expéditionnaire important.

L'armée portugaise
réduit ses effectifs

RABAT (AFP). — Le ministère maro-
cain de l'information a confirmé diman-
che qu'un appareil « F-5 » des forces
armées royales « a été atteint mercredi
21 janvier par un missile de la caté-
gorie Sam-6 alors qu'il revenait d'una
mission de soutien à des unités des for-
ces terrestres de la Mauritanie à Ain
Ben Tili (nord-est de la Mauritanie) et
à la demande du gouvernement de la
Mauritanie ».

« L'appareil , dit le communiqué, a ex-
plosé et le pilote a été tué ».

Le ministère marocain de l'informa-
tion estime que « cet incident d'une ex-
trême gravité, confirme l'intervention
dans les événements qui se déroulent
dans la région d'éléments autres que ce
qu'on appelle le Polisario et suscepti-
bles de détenir de telles armes et d'être
préparés à leur maniement ».

Un chasseur marocain
abattu par un SAM 6

(c) Beaucoup de monde samedi matin
dans le quartier de la Waldstaetterstrasse,
à Lucerne. Un Espagnol de 38 ans,
s'était barricadé chez lui. Après avoir
bombardé les passants de meubles, de
cendriers et d'autres objets, il déclara à
la police qu'il se jetterait dans le vide,
au cas où les gardiens de l'ordre inter-
viendraient Comme l'Espagnol, qui ha-
bite Lucerne depuis de nombreuses an-
nées, habite le 6me étage d'un immeuble
locatif , toutes les mesures furent prises.
Les pompiers furent alertés et la grande
échelle mise en place. Pendant que des
agents de police discutaient avec l'Espa-
gnol à travers la porte fermée, un détec-
tive , qui ne semblait pas avoir le vertige,
monta l'échelle et se glissa dans la cham-
bre, parvenant finalement à maîtriser
le personnage. Le juge d'instruction char-
gé de l'enquête nous a déclaré que
l'homme qui a été conduit chez un mé-
decin, avait perdu les nerfs, car il ne
parvenait pas à trouver un emploi.

Lucerne :
une singulière

crise de nerfs...

POSCHIAVO (GR), (ATS). — Une
voiture s'est mise à déraper dans un
virage à gauche à la sortie du village
de Le Prese, sur la route conduisant de
Poschiavo (GR) à la frontière italien-
ne. Elle est entrée en collision frontale
contre un mur et deux des cinq occu-
pants ont été tués, tandis que les trois
autres ont été blessés, en partie griève-
ment Les deux personnes tuées dans
cet accident sont M. Robert Farina, âgé
de 31 ans, ressortissant italien domicilié
à Sondrio, et son épouse Maria, âgée
de 27 ans. Aucun des occupants ne por-
tait de ceinture de sécurité.

Dérapage :
deux morts

et trois blessés

Le voyage de Rabin aux Etats-Unis
JERUSALEM (AP). — Le premier

ministre israélien, M. Rabin , doit quit-
ter aujourd'hui Israël pour les Etats-
Unis — visite assombrie par l'incertitu-
de régnant actuellement au Proche-Orient.

Il y a cinq mois, l'accord intérimaire
égypto-israélien, réalisé sous les auspi-
ces du secrétaire d'Etat américain Kissin-
ger, avait semblé donner le signal d'une
nouvelle ère de paix dans la région.
Aujourd'hui, le conflit israélo-arabe est
de nouveau dans l'impasse.

Au niveau des apparences, le séjour
de M. Rabin sera marqué par des ré-
ceptions spectaculaires, par sa partici-
pation à des cérémonies entrant dans le
cadre du bicentenaire des Etats-Unis et
par un discours prononcé devant le Con-
grès américain.

Mais, en réalité, le chef du gouverne-
ment de Jérusalem doit remplir l'une
des missions les plus délicates de sa
carrière.

TROIS TACHES
Trois tâches principales l'attendent à

Washington : il devra tenter de coordon-
ner les politiques israélienne et améri-

caine au Proche-Orient, il cherchera à
faire un pas de plus vers la paix —
ou tout au moins à éviter la reprise des
hostilités — il essaiera d'obtenir un ac-
croissement de l'aide des Etats-Unis à
Israël, tant sur le plan politique que
financier.

« Tout dans ce voyage est enveloppé
de brouillard , si ce n'est de mystère »,
écrivait dimanche le correspondant poli-
tique du journal « Maariv ».

M. Rabin aura en tout cas à amélio-
rer l'image de marque de son gouver-
nement auprès de l'opinion publique
d'outre-Atlantique afin de dissiper l'im-
pression d'obstination que Jérusalem a
créée à propos de la question palesti-
nienne, M. Rabin a soigneusement mis
au point les nombreuses allocutions qu'il
doit prononcer au cours de son séjour.

Il reste que le gouvernement israélien
a décidé dimanche à l'unanimité de s'en
tenir aux positions qu'il a déjà fait con-
naître. Cela signifie que le refus d'Israël
de négocier avec les Palestiniens ou
d'accepter la création d'un Etat pales-
tinien indépendant demeure valable.
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Collisions en chaîne
Samedi, vers 13 h 25, M. G. M., de La

Chaux-de-Fonds circulait rue du Marais
vers le Col-des-Roches ; il se trouvai!
dans une file de voitures et la chaussée
était glissante. A la hauteur du kiosque
« La Croisette », son fourgon heurta
l'auto conduite par M. P. V. de Trame-
lan, lequel avait immobilisé son véhicule
derrière la voiture pilotée par M. G. R.,
de La Chaux-de-Fonds, qui s'était arrê-
tée correctement en bordure de la route,

Sous l'effet du choc, l'automobile ber-
noise fut projetée en avant et heurta
l'arrière de la voiture G. K. ; presque
simultanément, l'arrière du fourgon con-
duit par M. G. M. était tamponné par
l'auto conduite par M. J.-P. B., de La
Chaux-de-Fonds, qui circulait dans le
même sens sans pouvoir maîtriser sa
machine. Dégâts.



Rien n'irait plus en Angola
entre les rivaux pro-occidentaux du MPLA

LONDRES (AP-ATS). — La rupture
entre l'UNITA (Union nationale pour
l'indépendance totale de l'Angola) et le
FNLA (Front national pour la libéra-
tion de l'Angola), les deux mouvements
hostiles au MPLA, est presque totale-
ment consommée, estime la presse bri-
tannique.

Les correspondants britanniques en
Angola pensent, par ailleurs, que la pri-
se de contrôle totale du nord du pays
par le Mouvement populaire et, donc,
la défaite du FNLA, devraient être ache-
vées d'ici à une semaine environ.

« Officiellement la rupture est encore
niée, écrit l'« Observer », mais les hom-
mes de l'UNITA, accusent nettement, en
privé, le dirigeant du FNLA dans le sud
de l'Angola, Daniel Chipenda, d'être un
pillard et un ivrogne. L'essentiel de son
armée a maintenant fui dans le sud-

ouest africain contrôle par r Afrique du
Sud. »

Des combats se sont produits le mois
dernier entre les deux mouvements et
l'UNITA a été expulsée des villes de
Mocamedes et de Sa da Bandeira.

D'autre part, le Mouvement populaire
de libération de l'Angola soutenu par
les forces cubaines poursuit son offensi-
ve contre l'UNITA et se trouverait
maintenant à moins de 80 km d'Huam-
bo, ex-Nova Lisboa, ville qui sert de
capitale à l'Union nationale.

MERCENAIRES
Cependant, deux cents mercenaires

britanniques quitteront Londres ces pro-
chains jours à destination de l'Angola
pour servir dc conseillers militaires au
FNLA. C'est ce qu'annonce le « Sunday
Times » qui précise que vingt-cinq mer-

cenaires avaient quitte Londres pour
l'Angola dimanche dernier. Pendant ce
temps, les Etats-Unis sont en train de
perdre la guerre de l'Angola par défaut.
Hanté par le spectre vietnamien, le Con-
grès américain a coupé court à toute
velléité de l'administration Ford d'inter-
venir directement dans l'ancienne colo-
nie portugaise. M. Kissinger s'en trouve
réduit à agir par Zaïre ou par Afri que
du Sud interposé.

Mais sur le terrain, les deux alliés de
fait des Etats-Unis paraissent incapables
d'endiguer les succès militaires du
MPLA pro-soviétique, dont les forces
s'alimentent de l'appui massif en arme-
ments de l'URSS et en hommes de
Cuba. Sur le plan diplomatique, M. Kis-
singer n'a obtenu de Moscou qu'un
« niet » catégorique de M. Brejnev de-
vant ses demandes d'accomodement et

les suggestions de solution négociée en-
tre super-Grands.

RETRAIT SUD-AFRICAIN
Par ailleurs, l'Afrique du Sud a dé-

claré samedi par la voix de son ministre
de la défense, M. Botha qu'elle n'était
pas disposée à combattre toute seule en
Angola « au nom du monde libre ».
Elle se bornera, a-t-il ajouté, à défendre
ses frontières et à protéger ses intérêts.
M. Botha, commentait des informations
en provenance de Lusaka, capitale de la
Zambie, ayant fait état de retrait de
troupes et de techniciens sud-africains
engagés sur le théâtre de guerre ango-
lais. On s'attend que le gouvernement
sud-africain fasse une importante décla-
ration de politique générale. Les propos
de M. Botha donnent toutefois à penser
que les forces sud-africaines, estimées de
deux mille à six mille soldats, ne se
retireront pas entièrement d'Angola,
mais observeront un retrait stratégique
jusque dans la région voisine de la
frontière avec le sud-ouest africain (Na-
mibie).

La question qui se pose désormais est
de savoir si l'engagement cubain et so-
viétique aux côtés de la République po-
pulaire d'Angola se maintiendra après
un éventuel retrait des Sud-Africains.

Un diplomate occidental en poste à
Lusaka estime que tout le délicat équi-
libre des forces en Afrique australe est
bouleversé.

LA CARTE ZAÏROISE
Pris entre la tentation de l'isolationis-

me et la peur de voir l'Afrique basculer
dans l'orbite soviétique, les Etats-Unis
semblent hésiter.

Les interventions plus ou moins clan-
destines de services spéciaux ne sont plus
de mode aux Etats-Unis. Reste que de
nombreux pays africains — Zaïre en
tête — ne paraissent pas près à accepter
une victoire du MPLA et que faute de
solution négociée, une aide massive et
« légitime » de Washington à Kinshasa
pourrait amener une redistribution des
cartes.

La secte Moon manifeste à Paris
Une vue de la manifestation (Téléphoto AP)

PARIS (AFP-AP). — Quelque deux
cent cinquante adeptes de la secte
« Moon » ont manifesté samedi à Paris
« contre la campagne de dénigrement
systématique » de la presse à leur égard.

Réunis sous une large banderole pro-
clamant que « seule la vérité triomphe
de la violence », les manifestants, jeunes
pour la plupart , ont entonné des canti-
ques à la gloire de « Moon » et de
l'amour.

Le présiden t de l'association pour la
France, M. Henri Blanchard a ensuite
stigmatisé l'attitude de la presse. « Tous
ceux qui ont voulu suivre Dieu ont tou-
jours été persécutés » a-t-il déclaré. Il a
également estimé que toutes les accusa-
tions , notamment celles de lavages de
cerveaux » provenaient de « l'incompré-
hension de l'attitude religieuse ». Des
parents de jeunes disciples ont pris la
parole pour assurer que leurs enfants
n 'étaient nullement « dépersonnalisés »
mais au contraire, animés d'une a joie
profonde grâce à la pureté des buts
poursuivis » par la secte.

Depuis plusieu rs mois, les activités de

la secte suscitent de nombreuses criti-
ques. Les parents d'une jeune fille de
Lyon ont récemment tenté de « récupé-
rer » celle-ci par la force. Leur tentative
a échoué , car la jeune adepte, âgée de
22 ans — donc majeure — a rejoint
le soir même le centre communautaire.
Dans la nuit  de mercred i à jeudi der-
nier, les attaques contre la secte ont
pris un tour violent. Une bombe a en
effet explosé dans un hôtel particulier
occupé par des membres de la secte
à Paris, faisant deux blessés.

AUX ETATS-UNIS
D'autre part , un jeune disciple de la

secte de Moon aux Etats-Unis, Mark
Goodman, 19 ans, qui a fait arrêter sa
mère pour séquestration , a exprimé l'es-
poir que cette dernière ne sera pas con-
damnée à la prison. « Mais, a-t-il ajouté ,
j'ai très fort le sentiment que j'ai bien
agi. »

Mark Goodman est l'un des nom-
breux jeunes gens qui ont été repris de
force à la secte de Moon par leurs
parents, lesquels estiment que leur en-
fant a subi un « lavage de cerveau ».Nouveau traité militaire américano-espagnol

MADRID (ATS). — M. Kissinger a
quitté Madrid dimanche pour Wash-
ington, au terme d'une tournée de six
jours en Europe qui s'est achevée par la
signature d'un traité militaire avec l'Es-
pagne.

Ce nouveau traité américano-espagnol
intervient un peu plus de dix ans après
la « perte » de quatre bombes thermo-
nucléaires américaines à Palomares, près
d'Almeria, le 17 janvier 1966, qui avait
rendu particulièrement impopulaire en

M. Kissinger, à gauche, et son collègue espagnol José Maria de Areilza, signent
le document. (Téléphoto AP)

Espagne la présence d'armes nucléaires
américaines dans la péninsule.

M. Kissinger a précisé au cours d'une
conférence de presse à Madrid que les
Etats-Unis avaient pri s des engagements
moraux et politiques, et non pas légaux,
à l'égard de Madrid , qui pèseraient
lourds dans la décision américaine de
défendre ou de ne pas défendre l'Espa-
gne en cas d'agression. Ce traité n'oblige
donc pas les Etats-Unis à intervenir en
cas d'attaque étrangère contre l'Espagne

mais il prévoit une coordination de la
stratégie militaire dans ce cas. D'une
manière générale, le traité accroît la
coopération de l'Espagne — qui n'est
pas membre de l'OTAN — à la défense
de l'Occident.

Le stockage d'armes nucléaires amé-
ricaines sur le sol espagnol est interdit
et les Etats-Unis vont devoir évacuer
leurs dix sous-marins Poséidon équipés
de missiles Polaris à têtes nucléaires
de la base de Rota près de Cadix, d'ici
à 1979. Mais les Américains vont pou-
voir conserver pendant cinq ans leurs
quatre bases militaires en Espagne. Le
traité prévoit également l'octroi de 1250
millions de dollars en crédits ou dons
en matière militaire, commerciale, et ac-
cessoirement scientifique et culturelle.

M. Kissinger présentera au Sénat ce
nouveau traité avec l'Espagne et lui
soumettra les dernières propositions so-
viétiques en matière de réduction d'ar-
mes nucléaires. On s'attend à ce que le
Sénat examine attentivement le nouvel
engagement de défense américain.

Mais le Congrès, qui s'était refusé
jusqu'ici à approuver un traité de dé-
fense mutuelle avec le général Franco,
pourrait changer d'avis avec l'évolution
de l'Espagne post-franquiste et du fait
que les engagements américains sont plus
vagues.

Par ailleurs, M. Kissinger soumettra
au Conseil national de sécurité la pro-
position soviétique qu 'il a ramenée de
ses entretiens à Moscou avec M. Brej-
nev, secrétaire général du parti commu-
niste soviétique : une réduction du pla-
fond des 2400 missiles et bombardiers,
chiffre sur lequel M. Brejnev et le pré-
sident Ford étaient tombés d'accord, à
Vladivostock en 1974.

Crime dans le Paris-Vintïmille
NICE (AP). — Crime mystérieux

dimanche matin dans le train Paris -
Vintimille qui arrive en gare de Nice à
9 h 47 : une voyageuse, Mlle Martine
Bouvet, 28 ans, originaire de Nice où
elle est domiciliée, professeur de philo-
sophie, a été trouvée assassinée dans un
compartiment où elle voyageait seule.

La jeune femme a été tuée de trois
balles de revolver tirées dans la région
du cœur, deux autres balles s'étant per-
dues. Mlle Bouvet faisait fréquemment
la navette entre Nice et Le Luc (Var)
où elle est professeur dans un CES.

Dimanche, elle avait pris le train au
Luc à 9 h pour regagner Nice. Ce sont
des voyageurs qui, la voyant recroque-
villée dans un coin du compartiment,
signalèrent au commissarait spécial de la
gare de Nice qu'il y avait, à leur avis,
une malade dans le train. En réalité,
Mlle Bouvet était morte et le corps,
encore chaud, attestait que le crime était
tout récent.

Brune, mince et jolie, Mlle Bouvet ,
n'avait jamais attiré l'attention des ser-
vices de police et le mystère est complet.

Les ennuis financiers
de New-York

NEW-YORK (AFP). — Le déficit du
budget municipal de New-York est plus
important que prévu et de nouvelles
mesures d'austérité vont devoir être pri-
ses, a déclaré M. Beame, maire de la
ville.

Un déficit supplémentaire d'environ
90 millions de dollars viendra probable-
ment s'ajouter, a-t-il précisé, à celui de
724 millions prévu pour la période de
trois ans qui s'achève le 30 juin 1978.

La récession économique et le taux
de chômage toujours élevé dans la ré-
gion new-yorkaise sont à l'origine de
cette aggravation, alors que les responsa-
bles municipaux semblent aussi avoir
surestimé leurs revenus et sous-évalué
leurs dépenses. De plus, les récentes
propositions budgétaires faites aux ni-
veaux fédéral et de l'Etat pourraient ré-
duire de 200 millions de dollars les re-
venus de New-York au cours de la pro-
chaine année fiscale.

Essai nucléaire
chinois

PÉKIN (AFP). — La Chine a an-
noncé samedi soir qu'elle avait procédé
vendredi à un dix-huitième essai nu-
cléaire, et a réaffirmé à cette occasion
qu'elle ne serait jama is la première à
faire usage des armes atomiques.

Le texte n'indique pas s'il s'agit, com-
me pour le dernier essai chinois du
27 octobre 1975, d'une expérience sou-
terraine. Il ne précise pas non plus où
il s'est déroulé, mais il est probable
que, comme les 17 précédents essais
chinois, cette expérience a été effectuée
sur le site de Lop-nor dans la région
désertique du Sinkiang, au nord-est de
la Chine.

Vincenzino a retrouvé ses parents
NAPLES (AFP). — Vingt jours après

son enlèvement, qui avait soulevé une
vive émotion en Italie, le petit Vincen-
zino Guida, 16 mois, a été retrouvé sain
et sauf dans une voiture abandonnée
p rès de la gare de Naples.

Le 5 janvier dernier, Vincenzino avait
été arraché des bras de sa mère par p lu-
sieurs hommes armés qui avaien t bloqué
la voiture de M. Guida dans un quartier
de la périphérie de Naples. Sur un billet
laissé par les ravisseurs, la demande de
rançon : 600 millions de lires (2 ,5 mil-
lions de francs suisses environ).

La famille de Vincenzino a payé une
rançon de plus de 200 millions de lires

Heureuses retrouvailles pour Vincenzino Guida (Téléphoto AP)

(près de 700.000 francs suisses) aux ra-
visseurs, indiq ue-t-on dans l'entourage de
l'enfant.

La somme, versée jeudi soir, a été
fournie par le grand-père de l'enfant qui
avait vendu une grande partie de ses
biens, plusieurs appartements et un
fonds de commerce.

Par ailleurs, la pouliche « Carnauba »,
une des meilleures spécialistes italiennes
de trot enlevée dans la nuit du 4 au 5
octobre dans les écurites de l'hippo-
drome San Siro à Milan, a été retrouvée
par les carabiniers à Paderno Dugnano,
dans la grande banlieue milanaise.

Deux personnes apparemmen t compro-
mises dans cette a f fa i re  ont été arrêtées.

wn> Liban : M. Karamé annonce un accord
L accord dont les termes ont ete ren-

dus publics par M. Karamé, prévoit :
— La réouverture de toutes les routes

du Liban à la circulation à partir de di-
manche à 18 h 00 ; le retrait de tous les
éléments armés et la suppression de tous
les aspects militaires (non-officiels) dans
toutes les régions du Liban à partir de
lundi à 6 h 00. L'application de cette
clause devra être accomplie dans un
délai de trente-six heures.

— Les autorités libanaises confient
aux forces -de sécurité intérieures (FSI)
et à l'armée la protection des axes rou-
tiers et les chargent de veiller à la
sécurité des transports, des déplacements
des citoyens, des propriétés privées et
publiques dans toutes les régions du Li-
ban et à réprimer tout contrevenant.

— Le comité supérieur mixte libano-
syro-palestinien , formé à la suite de l'ac-
cord sur le cessez-le-feu du jeudi 22 jan-
vier adoptera toutes les mesures néces-
saires en vue d'appliquer ces décisions
en vue de la normalisation de la situa-
tion au Liban.

MM. Gemayel et Chamoun a ajouté
M. Karamé, ont donné aux milices pha-
langistes et à celles du parti national
libéral des instructions stipulant le res-
pect et l'application des clauses de cet
accord.

Des incidents isolés ont encore eu lieu
samedi à Beyrouth et dans la région du
Mont Liban. Mais l'accord de cessez-le-
feu, dû à une initiative syrienne a des
chances d'être appliqué.

Pour sa part , M. Rachid Karamé, pre-
mier ministre musulman, est revenu sur
sa démission qui , six jours auparavant ,
avait plongé le Liban dans le vide politi-
que.

Cependant , les combats qui se pour-
suivaient entre les quartiers de Chiyah
(musulmans de gauche) et de Ain-Rem-
maneh (chrétiens) ont fait 20 morts et
quarante blessés durant la journée de sa-
medi. La résidence de l'ancien président
de la République libanaise, M.
Chamoun, ministre de l'intérieur et chef

du parti national libéral , a été pillée et
en partie incendiée, samedi en fin
d'après-midi.

La nuit de samedi à dimanche a été
calme à Beyrouth, en banlieue et en
province. Dans la matinée, pour la pre-
mière fois depuis longtemps quelques
beyrouthins se sont aventurés dans les
rues.

LA SOUVERAINETÉ LIBANAISE
La Syrie a donné l'assurance aux diri-

geants chrétiens qu'elle ne permettrait
aucun empiétement sur la souveraineté
libanaise, déclarait-on dimanche dans les
milieux officiels de Beyrouth.

D'après un porte-parole, cette assu-
rance a été transmise par la délégation
syrienne de bons offices,, au cours d'une
série d'entretiens avec les principaux res-
ponsables des milices chrétiennes.

Elle avait pour but de dissiper la
crainte éprouvée dans certains milieux
chrétiens de voir le dispositif mis en
place pour faire respecter la trêve trans-
former le Liban en un vassal de la
Syrie.

Selon les milieux proches du palais
présidentiel , les Syriens ont également
réaffirmé que les quelque 2000 Pales-
tiniens, qui sont passés de Syrie au Li-
ban au cours des derniers jours de com-
bat, se retireraient prochainement.

11 faudra, estime-t-on attendre la fin
de la semaine pour voir s'achever toutes
les étapes de l'accord de cessez-le-feu,
c'est-à-dire la levée du blocus des camps
palestiniens de Tail Zaatar et Jisr el
Bâcha (banlieue nord-est) et le retour
dans leurs foyers des personnes dépla-
cées. Selon les journaux, le conseil des
ministres se réunira aujourd'hui en vue
d'approuver l'accord, le départ pour
Damas du président de la République
M. Frangié, la mise en train des mesures
nécessaires pour redonner vie aux insti-
tutions politiques et économiques.

Enfin , le premier ministre israélien,
M. Rabin a accusé samedi soir le Saint-

Siege et la communauté mondiale de ne
rien faire au moment « où les chrétiens
du Liban sont menacés par les musul-
mans dans la guerre civile. M. Rabin a
répété qu 'Israël « ne pourrait rester
inactif s'il est menacé par certains évé-
nements, qui pourraient intervenir au
Liban ». « Les Arabes savent très bien de
quels événements je veux parler et j'es-
père qu'ils y réfléchiront à deux fois
avant de faire quoi que ce soit qui ferait
perdre sa patience à Israël », a-t-il
ajouté devant 250 délégués de 18 pays
de l'appel international pour Israël.

Vers des élections anticipées en Italie
ROME (AP). — En annonçant diman-

che qu'il repoussait l'offre de M. Aldo
Moro de participer ù un gouvernement
de coalition, le parti républicain italien
a aggravé la crise politique au point
que l'on voit difficilement maintenant
comment il sera possible d'éviter des
élections générales anticipées,

A l'issue de quatre heures de réunion,
les républicains ont ruiné les espérances
du président du conseil désigné de met-
tre un terme à la crise politique, ouverte
il y a 18 jours par le refus de socia-
listes de continuer ù appuyer le gouver-
nement de coalition à majorité démo-
crate-chrétienne.

Le président du conseil sortant, Aldo
Moro, espérait reconstituer une coalition
regroupant la démocratie-chrétienne, les
sociaux-démocrates et les républicains.

Le parti social-démocrate avait donne
son accord en raison des difficultés qui
assaillent la péninsule, notamment sur
le plan économique.

Mais le parti républicain a estimé
qu'un tel gouvernement aurait nécessai-
rement besoin des voix socialistes au
parlement et que cela inpliquerait des
modifications à la politique économique
inacceptable pour les républicains.

Le précédent gouvernement, fondé sur
une coalition entre chrétiens-démocrates
et républicains, mais bénéficiant des
voix socialistes, avait dû démissionner
après que le PSI lui eut retiré son appui
en raison de sa politique économique.

La démocratie-chrétienne, tout comme
le parti communiste italien, a tout fait
pour éviter la convocation d'élections
générales, un an avant l'échéance nor-
male. Après les élections régionales du

mois de juin de 1 an dernier , ou la gau-
che, et particulièrement le PC avait enre-
gistré une forte progression, et au mo-
ment où le pays est de nouveau secoué
par les vagues de la crise économique
et sociale, le DC craint qu'une campa-
gne électorale ne paralyse totalement
l'exécutif et que la crise s'approfondisse
encore.

Cette analyse est largement partagée
par les communistes qui , de plus, sou-
haitent parvenir à un accord avec la
DC, le compromis historique.

Jusqu'à présent la majorité de la
démocratie-chrétienne a refusé les offres
de collaboration des communistes. Les
socialistes, quant à eux, demandent que
le PC soit, au moins, associé à l'éla-
boration de la politique gouvernemen-
tale.

Têtes nucléaires pour les sous-marins
français

BREST (AFP). — La flotte stratégi-
que sous-marine française a reçu samedi
ses premières « têtes » thermo-nucléaires,
au cours d'une cérémonie qui a eu lieu
en présence de M. Bourges, ministre de
la défense.

Ce nouvel armement va doubler la
puissance destructrice des sous-marins
parce que jusqu 'à présent ces bâtiments
étaient équipés de missiles balistiques
« M2 » d'une portée proche de 3000 km
avec une charge de 500 kilotonnes, et
que, dans les mois à venir , ils seront
progressivement dotés de 16 missiles
« M20 » d'une portée supérieure à
3000 km et surtout armés d'une charge
d'une mégatonne — c'est-à-dire 1000
kilotonnes — soit l'équivalent de plus
d'un million de tonnes de TNT, plus
de 60 fois la bombe d'Hiroshima.

Cubains et Nord-vietnamiens
au Sahara ?

MADRID (AP). — Un groupe de
quelque 200 soldats cubains et nord-
vietnamiens est arrivé au Sahara occi-
dental pour entraîner les combattants
du Front Polisario, affirmait-on diman-
che à Madrid.

Néanmoins, il ne semble pas que ces
troupes participent aux combats que li-
vrent les membres du Front contre les
soldats marocains et mauritaniens.

La guerre de la morue
LONDRES (AFP). — La première

session des conversations entre les pre-
miers ministres britannique et islandais
sur le litige des zones de pêche ont
duré cinq heures samedi. MM. Harold
Wilson et Hallgrimsson se rencontreront
à nouveau ce matin à Londres.

Victoire du gouverneur Wallace
JACKSON (Mississippi) (AFP). — Le

gouverneur George Wallace de l'Alaba-
ma a remporté samedi une éclatante
victoire à l'issue d'une consultation élec-
torale partielle dans le Mississippi. Il
s'est assuré l'appui de quelque 41 pour
cent des délégués démocrates aux con-
ventions locales, battant largement ses
concurrents candidats à la désignation
du parti pour les élections présidentiel-
les de novembre .

M. Jimmy Carter, ancien gouverneur
de Géorgie, a été nettement éclipsé par
M. Wallace, 11 s'est retrouvé avec 17
pour cent. M. Sargent Shriver, bénéfi-
ciant de l'appui d'électeurs noirs est
troisième avec 13 %.

Intoxication alimentaire
KINGSTON (Jamaïque) (AP). — On-

ze personnes sont mortes des suites
d'une intoxication alimentaire à Kingston.
Dix-sept autres personnes ont été hospi-
talisées.
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Sous tutelle
Il serait hasardeux de vouloir

préjuger de l'avenir du Liban à la
lumière des derniers événements.
Mais qu'il soit annonciateur de nou-
veaux orages ou bien l'amorce d'un
règlement, le dernier cessez-le-feu
autorise, malgré sa précarité, quel-
ques remarques. La première, c'est
que de l'image complaisante et plu-
tôt simpliste d'un Liban prospère,
havre de paix confessionnelle et
véritable « Suisse du Proche-
Orient », il ne reste même plus le
souvenir. Dix mois de guerre civile
et de bouleversements géopolitiques
ont abouti au partage de facto du
pays entre chrétiens et musulmans,
à la ruine économique et à la para-
lysie des institutions. Quel plan de
paix effacera la haine des cœurs, la
confusion des esprits, les atrocités
commises, les milliers de morts et
de blessés qui séparent les frères
ennemis ? Quel formule magique les
incitera à dissoudre leurs milices
respectives ?

Encore faudrait-il savoir si le
Liban est toujours maître de sa des-
tinée. Aujourd'hui, les hommes
d'Arafat font la police dans les rues
de Beyrouth, alors que Damas joue
les médiateurs, sinon les tuteurs.
Dans ce combat où l'on compte tant
de perdants, la Syrie fait figure de
gagnant. A défaut de pouvoir an-
nexer ouvertement le Liban comme
elle a récemment menacé de le fai-
re, elle est néanmoins intervenue
directement dans la crise en en-
voyant sur place des forces apparte-
nant à l'armée de libération de la
Palestine qu'elle contrôle étroite-
ment. Moyen de pression d'autant
plus efficace que la carence du pou-
voir local est complète et que l'ar-
mée libanaise est profondément
divisée, donc impuissante. L'action
militaire se double d'une manœuvre
politique. Le plan syrien prévoit une
répartition équitable des charges
publiques entre les deux commu-
nautés ainsi que de leur représenta-
tivité au parlement. Dans les faits,
cela se traduira par un recul de
l'influence chrétienne jusque-là pré-
dominante et assez modérée à
l'égard du conflit israélo-arabe.

Le gros point d'interrogation, ce
sont les Palestiniens. Quel sera leur
nouveau statut ? Le plan est muet
sur ce point. Il s'agit pourtant d'un
problème essentiel, tant il est vrai
que les activités terroristes menées
en Israël à partir du territoire liba-
nais sont en bonne partie responsa-
bles de la situation actuelle. Si les
fedayins se réinstallent dans leurs
bases et recommencent à opérer li-
brement contre Israël, c'en sera
fait de la souveraineté libanaise et
des chances de paix au Proche-
Orient. Si le Liban tombait sous la
tutelle syro-palestinienne, l'Etat hé-
breu risquerait de voir s'ouvrir un
quatrième front et d'avoir à couvrir
une ligne de défense ininterrompue
s'étendant de la Méditerranée à la
mer Rouge. Il est douteux qu'il ac-
cepte de prendre ce risque.

A. RICHTER

Exécutions en Iran
TÉHÉRAN (AFP). — Neuf des dix

terroristes condamnés à mort par le tri-
bunal militaire de Téhéran et dont la
sentence avait été confirmée par la Cour
d'appel de la justice militaire, ont été
exécutés. Le shah d'Iran a gracié le
dixième terroriste, Mehdi Ghayoura n ,
dont la peine de mort est commuée en
emprisonnement à vie.

Les neuf terroristes qui ont été exécu-
tés étaient accusés de nombreux crimes,
notamment huit assassinats.

LA NOUVELLE-DELHI (DPA). —
Quelque 800 pêcheurs se sont noyés
par suite d'un raz-de-marée au Bangla
desh. Selon une source officielle, les
pêcheurs étaient embarqués sur environ
une centaine de bateaux et ils n'ont
pu être avertis de l'imminence du raz-
de-marée.

Raz-de-marée
meurtrier


